
L' IMPOSTURE
Il est inouï qu'on ait toujours à

revenir sur des vérités élémentaires
et qu'un congrès, comme celui qui
vient de s'ouvrir à Vienne prétendu-
ment en faveur de la paix , abuse en-
core un certain nombre de gens en
Occident qui affirment n 'être pas
communistes. Nous concevons certes
qu'en présence de l'état de trouble
et d'incertitude qui est celui du mon-
de d'aujourd'hui on puisse souhaiter
que des contacts, et si possible une
conversation, s'établissent avec
l'Est. Mais encore faut-il que ceux
qui engagent cette conversation ne
partent pas d'emblée perdants et ne
risquent pas, de ce fait , de devenir
les instruments d'une cause exacte-
ment contraire à celle qu 'ils dési-
raient servir.

Or, s'il est un congres dont le ca-
ractère communiste apparaît claire-
ment, malgré les tentatives des agents
de Moscou pour camoufler leur pro-
pagande, c'est bien le dit congrès de
Vienne. Depuis trois ou quatre jours
qu'il est ouvert , on a assisté essen-
tiellement à des dénonciations véhé-
mentes de l'impérialisme américain
et du colonialisme occidental et à des
apologies passionnées du pacifisme
soviétique.

Pour ne parler que des Français
qui se sont fourvoyés dans cette ga-
lère, un Yves Farge n'a pas craint
d'injurier son pays en le désignant
comme responsable de la guerre d'In-
dochine, un Joliot-Curie a repçis ses
vieilles rengaines sur la « guerre bac-
tériologique » en Corée — à laquelle
personne ne croit plus, même pas la
propagande russe — et un Jean-Paul
Sartre qui s'était déshonoré déjà en
reniant son œuvre les « Mains sales »
a parlé de l'Union soviétique, ce
territoire où sévit le travail con-
centrationnaire, comme du pays qui
symbolise l'espoir des prolétaires. La
déléguée italienne qui a attaqué Vy-
chinsky pour son refus d'admettre le
plan indien sur la Corée a été seule
de son espèce jusqu 'à présent.

A la vérité, tout cela sent la pro-
pagande à plein nez et n 'a rien d'une
royale confrontation d'opinions di-
vergentes. On se demande dès lors
par quel travestissement honteux des
termes on en vient à parler de paix
à propos de ce congrès. L'on se de-
mande surtout comment il se fait que,
dans certains milieux occidentaux ,
parfois chrétiens, on se laisse pren-
dre à la paille des mots et l'on négli-

ge de regarder la réalité des choses,
Une des premières conditions , en

effet , pour créer une atmosphère pro-
pice à une paix véritable consiste à
rechercher , en toute objectivité , les
causes de ce qui la trouble. Or si les
congressistes réunis dans la capitale
autrichienne — sans que la popula-
tion leur accorde du reste grande at-
tention — sont prompts, comme on
vient de le voir , à stigmatiser chez
autrui , c'est-à-dire dans le bloc occi-
dental, ce qui ne leur convient pas ,
ils ne sont guère portés à permettre
la critique de ce qui se passe derrière
le rideau de fer.

L'une des règles dont en principe
doivent tenir compte les délégués est
de s'abstenir de discuter de la poli-
tique intérieure des Etats représen-
tés. On ne s'attaquera pas à la Cons-
titution américaine , a déclaré une re-
présentante belge , mais à l'influence
fâcheuse des Etats-Unis sur le mon-
de occidental. Voyez les bons apô-
tres ! Ils font d'une pierre deux
coups. Us ont trouvé un terrain pour
s'en prendre impunément à l'adver-
saire, mais ils empêchent en même
temps que soit mis en cause tout
ce qui peut les gêner : procès de Pra-
gue, camps sibériens, anéantissement
des libertés individuelles et oppres-
sion totalitaire dans les pays de l'Est
européen et l'Extrême-Orient bolché-
visé, réarmement de la Russie et des
satellites, etc. Tous problèmes qui,
de l'avis des Occidentaux — et de ce-
lui des faits ! — ont précisément
compromis la paix depuis la fin des
hostilités. Tous problèmes qui sont à
l'ori gine , et qui sont seuls à l'origine ,
des mesures de défense que l'Ouest
a dû improviser ces dernières an-
nées.
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A partir d'une telle imposture peut-
on vraiment construire la paix ? On
répondra non , comme on répondait
non à Hitler quand il prétendait im-
poser sa « pax germanica ». Ce qui
ne veut pas dire, précisons-le pour
ceux qui voudraient nous faire dire
le contraire de ce que nous pensons ,
qu 'il faille déclencher une guerre
préventive contre l'U.R.S.S. Il con-
vient de constituer , en Occident , une
force militaire et politique, sociale
et morale , qui permette le rétablisse-
ment de l'équilibre compromis par
les appétits de l'U.R.S.S. et les ambi-
tions du communisme international.
Voilà le seul moyen de travailler à
la paix.

René BRAICHET.

Adversaires et partisans de l'aérodrome
de la plaine d'Areuse exposent leur point de vue

D 'UNE CONFÉRENCE DE PRESSE À L 'A UTR E 

A plusieurs reprises déjà , notre jour-
nal a tenu ses lecteurs au courant des
études et des discussions qui ont eu lieu
au sujet de l'aménagement des Prés
d'Areuse en aérodrome.

Comme on sait , un syndicat d'initia-
tive pour la création d'une place d'avia-
tion à ."Vreuse a été constitua, il y a pins
de quatre ans déjà, sous les auspices de
l'Association pour le dév eloppement éco-
nom ique de Neuchâtel , à la demande
des autorités de notre ville. En effet , le
terrain de Planeyse , non seulement ne
répond pas aux exigences d'un aéro-
drome moderne , mais encore il devrait
être repris, dès la fin de cette année,
par le Département militaire fédéral
qui a exigé le départ du Club neuchà-
telois d'aviation et de la Société Trans-
air.

Les milieux intéressés au développe-
ment de l'aviation dans notre région
ont alors jeté leur dévolu sur la plaine
(l'Areuse qui se prête parfaitement à
la création d'un aérodrome régional.

Comme nous l'avons relaté, il y a
quel ques semaines , le syndicat d'initia-
tive a déj à acquis plusieurs parcelles
de terrain sur cette plaine et il se
propo se de procéder à diverses tracta-
lions pour obtenir la surface nécessai-
re à l'établissement d'un aérodrome
107.000 mètres carrés) .

Cependant , une vive opposition se
Manifeste dans certains milieux contre
" projet. Cette opposition se recrute
fnn ci palement chez les membres de la
'."tiété d' agriculture du distric t de Bou-
'."v* de l'Association des propriétaires
' -' ' a plaine d'Areuse et parmi les per-
dues qui sout iennent  la Fondat ion

s retraites spirituelles de Grand-champ.

"s arguments des opposants
, Nous avons déjà largement exposé
bWs nos colonnes les nombreuses rai-
• -".s qui nous paraissent militer en fa-,?u r de la création d'un nouvel aéro-sortie à la plaine d'Areuse. La voix dei
"PPosants s'est exprimée, hier aprèj-
m"n, au cour» d'une conférence de pres-

Une vue de la plaine d'Areuse pendant les moissons.
S (Phot. Sauser, Neuchfttel )

se présidée par M. Albert Porret , pré-
sident de la Sociét é d'agriculture du dis-
trict de Boudry.

L'attachement à la terre
Pour M. Etienne Schwaar , agriculteur

aux Prés d'Areuse, l'aménagement de
cette région en aérodrome porterait un
coup grave à l' agriculture neuchâteloi-
se. Les Prés dAreuse font vivre qua-
torze famil les  et l' on y compte neuf
exp loi ta t ions  agricoles. D'importantes
améliorations foncières y ont été réa-
lisées au cours de ces vingt dernières
années et aujourd'hui , ce coin de terre
auquel sont attachées plusieurs généra-
tions produit annuellem ent jusqu 'à 180
tonnes de céréales et permet de faire
pâturer 180 pièces de bétail .

Or, relève M. Schwaar, l'installation
d'une place d'aviation ne permettrait
plus, pour de multiples raisons techni -
ques, d'expl oiter ces terres dans des
conditions normales. Ce que le paysa n
demand e, c'est de pouvoir vivre sur sa
terre et, au besoin, il est prêt à la dé-
fendre jusqu 'au bout.

La Communauté
de Grandchamp devra-t-elle

s'en aller ailleurs ?
Prenant à son tour la parole , le pas-

teu r Jean de Saussure , qui préside la
Fondation des retraites spirituelles de
Grand champ, releva que la proxim ité
d'un aérodrome causerait un préjudice
considérable à la Communaut ;'* . En effet ,
celle-ci reçoit tout au long de l'année
de nombreuses personnes qui viennent
y '*cberohe<r la paix et* la tranquillité pro- '

près à la méditation et au recueille-
ment. Ces deux conditions ne seraient
plus remplies dès le moment où cette
tranquillité serait constamment trou-
blée par le bruit des moteurs d'avions.

Pour M. de Saussure , on défend sou-
vent , et avec raison , les valeurs spiri-
tuelles du pays. La Communauté de
Grandchamp en est une vivante illus-
tration et elle jouit de l'appui incondi-
tionnel de la Fédération suisse des Egli-
ses protestantes.

En autorisant la construction d'un
aérodrome aux Prés dAreuse , la Fonda-
tion des retraites spirituelle s de Grand-
champ serait contrainte d'envisager son
départ vers des cieux plus tranquilles.
Enfin , il convient de ne pas sous-estimcr
son apport économi que qui est loin
d'être négligeable , car elle procède à
tous ses achats chez les commerçants
de la région.

Le nouvel aérodrome
est-11 d'Intérêt public ?

Les hommes de loi qui défendent
l'Association des propriétair es de la
plaine d' .Areuse, relèvent que le nou-
vel aérodrome ne présente pas, à leurs
yeux, un caractère d'intérêt public évi-
dent. A l'appui de leur thèse, ils citent
des statistiques qui , 'selon eux, montrent
que le trafic tourist i que et commer-
cial est extrêmement faible. Ils s'éton-
nent

^ 
aussi que le Conseil d'Etat adopte

en l' affaire une politi que <t peu cohé-
rente » et refuse d'entendre les oppo-
sants , j .-p. p.

'Lire la suite en lime page)

Lu Cour pénale fédérale a rendu son verdict
dans le procès des vins

Le p rincip al inculp é, M. Arnold Schenk est condamné à six mois d'emp risonnement
avec sursis p endant deux ans et à 80.000 f rancs d'amende

LAUSANNE, 16. — Le président de la
Cour pénale fédéral e a donné lectu re,
mardi , à 17 heures , du jugement rendu
par la Cour dans l' affaire dite des vins.
Des bruits divers se sont élevés dans'ia
salle au moment de la lecture du juge-
ment lors du passage relatif à M. Ar-
nold Schenk.

Voici le jugement :
Arnold Schenk est condamné à six

mois d'emprisonnement avec sursis
pendant deux ans, et à quatre-vingt
mille francs d'amende.

Hermann Dorner est acquitté.
Jean Waldsburger est condamné à

deux mois d'emprisonnement , sous dé-
duction de la préventive , avec sursis
pendant deux ans, et à 200 fr. d'amende.

Pierre Durand est condamné à un mois
d'emprisonnement , avec sursis pendant

i deux ans, et à une amende de 100 fr.
Antoine Zanchi est condamné à une

a mende de 200 fr.
Jean Leyvraz est condamné à une

amende de 500 fr.
Jean Muhlematter est condamné à un

mois d'emprisonnement , avec sursis pen-
dant trois ans, et à une amende de
300 fr.

Alfred Bujard, Armand Maibach . Er-
nest Slebenthal , Richard Hammel , Char-
les Brand , Georges Steim sont acquittés.
Une indemnité de 1000 fr. est allouée à
Georges Steim.

La condamnation à l'amende d'Antoi-
ne Zanchi et de Jean Leyvraz sera ra-
diée au casier judiciaire à l'expiration
du délai fixé à deux ans.

Le jugement sera publié dans la me-
sure où il concerne Muhlematter.

Les <l/Sme s des frais sont mis à la
charge de Schenk (dans la proportion
de 80 pour cent), Waldsburger (S pour
cent), Bujard , Maibach et Slebenthal (so-
lidairement 5 pour cent), Durand (3 pour
cent), Zanchi (1 pour cent) et Leyvraz
(1 pour cent) .

Schenk répondra solidairement des
frais mis à la charge de Waldsburger et
de Durand.

La situation devient
de plus en plus difficile
pour M. Antoine Pinay

¦LA CRISE EST-ELLE SUR LE POINT D 'ÉCLA TER ?

Le p résident du Conseil
est obligé d 'accep te r un débat sur l 'A f rique du No rd

Le vote sur la conf iance aura lieu lundi
Notre correspondant de Paris

nous télép hone :
L'Assemblée nationale s'est payé ,

hier , le luxe déconcertant de perdre
tout un après-midi à discuter de
procédure. Harcelant le p résident du
conseil , comme on ne l'avait jamais
vu jusqu 'ici , l' opposition de gauche
socialo-communiste a multi p lié les
incidents et , avec le concours silen-
cieux mais e f f i cace  du R.P.F., donné
l'impression qu 'elle voulait à tout
prix la crise ministérielle.

Neu f  scrutins ont eu lieu en trois
heures. On peut les diviser en deux

catégories princi pales : ceux relat i fs
à une discussion d'urgence de la si-
tuation en A f r ique  du Nord , ceux en-
suite qui intéressent la date à la-
quelle auront lieu les votes des deux
questions de confian ce posées la se-
maine dernière par M. Anto ine Pi-
nay.

En ce qui concerne l 'A fr i que du
Nord , le cabinet a été battu sur tou-
te la ligne et contrairement au vœu
exprimé par son chef ,  il a été obligé
d' accepter , pour mardi 23 décem-
bre, une discussion an fond  de la
politi que gouvernementale au Maroc
et en Tunisie.

Trois cent trois députés seulement
ont suivi M. Pinay , qui proposait
l' ajournement du débat , 310 ont voté
contre , ce qui laisse présager une
journée particulièrement d i f f i c i l e , si
toutefois d'ici là le ministère n'a pas
déjà vidé les étriers .

Pour ce qui est de la date des scru-
tins de confiance , satisfaction a été
donnée à M. Pinay qui souhaitait que
le vote intervienne dans les premiers
jours de la semaine prochaine. Fina-
lement , c'est lundi 22 décembre qui
a été choisi pour  cette exp lication
décisive. Cette décision a été prise
par 446 voix contre 95.

Les pronostics sont , à l'issue de
cette pénible journée , extrêmement
pessimistes. On assure qu 'au sein
même du gouvernement , un f lot te-
ment précurseur de débandade a
commencé à se manifester.

Le seul à conserver son calme est
précisément « l'homme à abattre »,
M,: Antoine Pinay.

M.-G. o.

La centenaire de Boudry a écrit ses mémoires
FÊTÉE ET ENTOURÉE LUNDI PAR LA POPULA TION

Elle a connu toutes les gr arides villes d'Italie,
de France, de Hollande et presque toutes celles d'Allemagne

.- '-. Notre correspondant de Boudry
nous écrit :

De 1853 à 1870, la petite Octavie Per-
ret passe sa vie à Corimondrèche où
son père est agriculteur. Aînée de six
enfante, la fillette est le bras droit de
ses paren ts, s'oecupamt de ses cadets
et aidant aux travaux des champs.
Bien que ne pouvant pas suivre rlgu-
lièrement l'écolie, qui n 'était pas obli-
gatoire à cette époque, elle est parmi
les meilleures élèves.

! En 1870, la moisson terminée , son
père autorise la je une Octavie à partir
pour Bei"ne. Dans la capitale , la jeune
fille s'occupe de trois enfants dans une
demeure Tiatrieieune, et ce fut -son
premier contact avec le grand monte .

De son séjour à Berne , notre doyenne
garde le souvenir des restes de l' année
de Bourbaki installés dans les églises
et dans les collèges. Bile se rappe lle
qu 'à son retour à Cormonidrèohe, elle
a vu plusieurs officiers et soldats
français qu 'on aidait à regagner clan-
destinemen t leur foyer. Elle a égaie-
mont été témoin do la joi e des Bour-
bakis quand ils purent quitter la Suis-
se, départ assombri par la catast rophe
de Colombier , oe dérai' i'ement qui pro-
voqua la mort de nombreux. Français.
Lo départ pour la Hollande

En 1872, la je une fille uart  pour la
Hcl lnnd .* où elle arrive à Utr ceht nprès
deux longs jours de voyage. Le cham-
bellan du roi en personne l'attend à
la gare, un laquais.galonmé lui prend Une photographie de la centenaire

ses valises et notre jeune campagnar-
de s'assied dans un superbe coupé à
côté du comte de L. qui la conduit
dans la magnif ique villa de marbre
bliiric de ia baronne  de E. où elle est
gentimen t accueillie .

Durant son s.-jour en Holla nde, notre
doyenne  est montée à cheval , s'est bai-
gnée dans le Zuyderzée , a pris part à
cLs ch '%-.es au cerl' et nu renard , a
vu l:i rupture d'une digue provoquer
une inondatio n désastreuse et a visité
villes et musées.

Uu gra nd voyage en calèche la con-
duisit avec ses hôtes à Spa où elle < * ***t
ravie de voir la femme de Léopold II,
ayant debout derrière elle deux laqti-als
en grande tenue , conduire une voiture
attelée de quatre petits chevaux blancs.
De Spa , d épart pour Strasbou rg la mar-
tyre , violemment bombardée en 1S71,
visite du champ de bataille de la Gra-
vclctte et pa ssage à Nancy, le jour du
dép .irt des Allemands ; la ville , dé-
serte le mati n,  est en liesse l'après-
midi,  l'occupant éta nt loin , et Suissesse
et Hollandais prennent part à la. loto .
Arrêt à Metz qui restait occupée par
les Allemands , ret our nar Baden-Badenoù se trouvaient Guillaume 1er et lotsar Alexandre III. « Ces majest és, dit
notre doyenne , se promenaient dans ' eKurgarten, habillées de drap gris sou-
ris, chapeau haut de form e de même
ooulenr, une main au dos t en ant  unepanne , semblables à des manne-|iiins.

(Lire la suite en 12me page)

L'énoncé du jugement
La Cour explique enfin

le sens de l'arrêté fédéral !
LAUSANNE , 16. — VOICI le résu-

mé du jugement rendu le 16 décem-
bre 1952 par la Cour p énale fédéra-
le dans la cause ministère pub lic de
la Confédération contre Schenk et
consorts :

La prise en charge de vins blancs
exécutée en 1948 se f ondai t  sur l'ar-
rêté du Conseil fédéral du 6 j uillet
1948. Elle était obligatoire. Elle p or-
tait , à concurrence de 20 millions de
litres, d' une part sur les vins blancs
indigènes des récoltes de 1946 et
1947, d' autre part sur les « vins
blancs coup és ». Ces termes dési-
gnaient des coupages dans le sens de
'l' article 337, litt. f cela. Cela résulte
à la fo i s  de la genèse de l'arrêté —
notamment de la séance que la com-
mission consultative a eue le 3 ju in
et au cours de laquelle il a été pré -
cisé que seraient pris en charge , ou-
tre les vins du pays , 2,7 millions de
litres de vins coupés , selon la date ,
à 49151 , 30170 ou dans une moindre
proportion — et du but visé.

(Lire la suite en lime page)

MON COUCOU
54NS IMPOR TA NCE

J' aime ces vie illes horloges de bois
dur et pat iné qui coucoulent les
heures et les demies d'un air joye ux
et rassurant. Je les pré f è re  aux ré-
gulateurs mornes et sans âme qui
ornent la p lupart de nos salles à
manger. Plus elles sont ouvragées ,
p lus elles me p laisent.

Je me représente le vieil artisan
barbu de l 'Oberland qui a confec-
tionné la mienne avec amour et mi-
nutie. Il p ipe lentement et manie
le ciseau avec précaut ion. Une
odeur de fumée , de copeaux frais ,
d'huile et de chien .mouillé f lot te
dans l' atelier-slube dont les f enêtres
sont toujours herméti quement clo-
ses à cause des géraniums ou de la
neige. Ici naissent ces chef s-d' œu-
vre de la technique et de l 'imagina-
tion , où l'heureux mariage de l'ivo-
rine et du chêne , de la fo n te  de l' oi-
seau , sumbolis e nos meilleures ver-
tus nationales. Orson W elles a beau
se moquer des coucous helvétiques :
ils n'en occupent pas moins une p la-
ce d'honneur dans les chambres où
leur rôle esthéti que et utilitaire est
essentiel.

Celui qui me rappelle à l'heure
d'écrire ou de rêver est d'un beau
brun foncé .  Je l' ai accroché juste
au-dessous du plafond , pour ne p as
avoir besoin de remonter les lour-
des p ives p lus de quatre fo is  p ar
jour. Mon coucou a la forme d'un
chalet bernois. Deux troncs minces
le bordent de chaque côté et se re-
joignent vers le haut en de nombreu-
ses ramif ications og ivales ornées de
feui l les  de chêne entrelacées. Ce mo-
tif apparaît également sur le balan-
cier , en forme de luth antique , dont
le tic-tac claudican t ponctue mes
heures et mes veilles. Le cadran est
assez hli , avec ses ch i f f res  romains
si sérieux, et ses deux aiguilles f lé-
chées.

Mais le clou de mon coucou se
cache d'heure en demie derrière une
toute petite porte à barreaux appa-
rents qui se referme avec imperti-
nence après chacune de ses appari-
tions. L' oiseau, minuscule et f rét i l -
lant, est à lui seul un chef-d' œuvre
de précision. Son ventre est blanc,
strié de brun. Lorsqu 'il coucoule ,
ses ailes bleues se soulèvent et son
bec carminé s'entrouvre avec un na-
turel parf ai t .  En fe rmant les yeux,
on se croirait en plein e forê t  du mois
d' avril , tant le cri est humain et l'il-
lusion complète.

A vrai dire, j' ai eu de la pein e à
m'habituer à sa présence dans la
maison. Les premiers jo urs, mon
coucou m'ef f raya i t  en se prod uisant
aux moments où je m'y attendais
le moins. La nuit surtout , lorsque
tout dormait, il me faisait tressauter
ilans mon lit. Pour tout avouer, il
m'obsédait . Aujourd 'hui, je ne pour-
rais p lus me passer de cet oiseau
moqueur et ponctuel dont les en-
fants  sont encore plus ravis que
moi. Une chaise est préparée tout
auprès, où ils grimpent quelques
minutes avant l'apparition mag ique
pour mieux la contemp ler. Le cou-
cou est si rap ide qu 'ils n'ont jamais
p u l'observer à laisir. Même à midi,
in i7 a for t  à faire , le matois ne se
'lisse pas détailler aussi longue-
ment que les petits le souhaiteraient.
r.elle pre stess e alliée à tant de mys-
tère est d' ailleurs le nlus grand char-
me de l'oiseau oui m'ordonne à l'ins-
!ant de troquer la p lume contre le
p lumeau et de passer du bavardage
TU ménage... MARINETTE -.
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Les travaux
<ta Grand Conseil vaudois

par B. V.
EN NEUVIÈME PAGE

ï«a réduction des impôts
à la Chaux-de-Fonds

par Jean Hostettler

PARIS , 16 (A.F.P. ). — Le duc et la
duchesse de Windsor n'assisteront pas
au couronnement de la reine d'Angle-
terre, annonce le secrétariat du duc.

« En réponse à de nombreuses ques-
tions », précise le communiqué , remis à
la presse, S.A. Royale a fait  la déclara-
tion suivante :

«La duchesse de Windsor et moi-
même, nou s ne nous trouverons* pas à
l' abbaye de Westminster , le 2 juin 195,3
parce que ce ne serait pas conforme à
l'usage constitutionnel pour le cour on-
nement d'un roi ou d'une reine d'An-
glcterre , qu 'un souverain ou ancien sou-
verain d'aucun Etat y assiste. »
Confirmation à Buckingham

LONDRES , 16 (.A.F.P.L — Interrogé
au sujet de la déclaration par laquelle
le duc de Windsor a annoncé , mardi ,
qu 'il n 'assisterait pas au couronnement
d Elizabeth II , un porte-parole de
Buckingham palace a qual if ié .de « par-
fa i tement  exacte » la raison donnée par
l'ex-Edouard VIII.

Il n'est pas conforme h l'usage cons-
titutionnel qu 'un souverain ou un ex-
souverain d' aucun Etat assiste au cou-
ronnement  d' un roi ou d' une reine
d'Ang leterre.  « Cet usage est valable
même pour les membres de la famille
royale », a précisé le porte-parole. Il a
ajouté que , contrairement aux rumeurs
persistantes qui ont couru à ce sujet ,
le duc n 'avait pas reçu d' invitation.

Le duc de Windsor
n'assistera pas

au couronnement de ia reine
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GEORGES SIMENOUT

I
ANNA PEETERS

Quand Mai gret descendit du train ,
en gare de Givet , Ja première per-
sonne qu 'il vit , juste en face de son
compartiment, fu t  Anna Peeters.

A croire qu 'elle avait prévu qu'il
s'arrêterait là cet endroit du quai
exactement ! Elle n'en paraissait pas
étonnée, ni fière. Elle était telle qu'il
l'avait vue à Paris, telle qu'elle de-
vait être toujours, vêtue d'un tailleur
gris fer, les pieds cha.-.ssés de noir ,
chapeautée de telle sorte qu 'il était
impossible de se souvenir ensuite de
la form e ou même de la couleur de
son chapeau.

Ici, dans le vent qui balayait le
quai où n'erraient que quelques
voyageurs, elle paraissait plus gran-
de, un peu plus forte. Elle avait le
nez rouge et elle tenait à la main un
mouchoir roulé en boule,

— J'étais sûre que vous viendriez,
monsieur le commissaire...

Co-vrlght by Cosmopress, Genève

Etait-elle sûre d'elle ou sûre de
lui ? Elle ne souriait pas pour l'ac-
cueillir. Elle questionnait déj à :

— Vous avez d'autres bagages ?
Non ! Mai gret n 'avait  que son sac

à soufflets, en gros cuir culotté et
il le portait lui-même, malgré son
poids.

Le train n 'avait laissé sur le quai
que des voyageurs de troisième clas-
se qui avaient déjà disparu. La jeun e
fille tendait son ticket de quai à
l'employé, qui la regarda avec insis-
tance.

Dehors, elle reprit sans embarras :
— J'ai d'abord pensé à vous pré-

parer une chambre à la maison. Puis
j'ai réfléchi. Je suppose qu 'il vaut
mieux que vous descendiez à l'hô-
tel. Alors, j 'ai retenu la meilleure
chambre à VHôtel de la Meuse...

Ils avaient à peine parcouru cent
mètres dans les petites rues de Gi-
vet que déj à tout le mond e se retour-
nait sur eux. Maigret marchait  lour-
dement , en t raînant  sa valise à bout
de bras. Il essayait de tout observer:
les gens, les maisons et surtout sa
compagne.

— Quel est ce bruit ? questionna-
t-il en entendant une rumeu^ qu'il
ne parvenait pas à identifier.

— La Meuse en crue, qui bat les
piles du pont... Il y a trois semaines
que la navigation est arrêtée...

En débouchant d'une ruelle, qn
découvrait soudain le fleuve. Il était
large. Ses rives étaient imprécises.
Le flot brun, par endroit, s'étalait

sur les prairies. Ailleurs, un hangar
émergeait  de l'eau.

Cent péniches pour le moins , des-
remorqui ' i i rs, des dragues étaient là',
serrés l' un contre l' autre , formant un
vast e bloc.

— Voici votre hôtel... Il n 'est pas
très confortable... Désirez-vous vous
arrêter  pour prendre  un bain ?...

C'était  ahur i s san t  ! Maigret était
incapable  de déf in i r  son impression.
Jamais , sans doute , une  femme
n 'avait  au tan t  éveillé sa curiosité
que celle-ci , qui restai t  calme, sans
sourire , sans essayer de paraî t re  jo-
lie, et qui tapotai t  parfois ses nari-
nes de son mouchoir.

Elle devait avoir entre vingt-cinq
et t rente ans. Beaucoup plus grande
que la moyenne , elle avait une char-
pente solide , une ossature qui enle-
vait toute grâce à ses traits.

Des vêtements de petite bourgeoi-
se , d' une extrême sobriété. Un main-
tien calme , presque distingué.

Elle avai t  l'air  de recevoir. Elle
était chez elle. Elle pensait à tout.

— Je n 'ai aucune raison de pren-
dre un bain.

—¦ Dans ce cas, voulez-vous venir
tout de suite à la maison ? Donnez
votre valise au garçon... Garçon 1...
Portez cette valise au 3... Monsieur
viendra tout à l'heure...

Et Maigret pensait  en l'observant
du coin de l'oeil :

— Je dois paraî t re  idiot !
Car il n 'avait quand même rien

d'un pet i t  garçon ! Si elle n 'était pas
mièvre , il était deux fois p lus large
qu'elle et son gros pardessus lui don-

nait Pair d'être taillé dans la pierre.
— Vous n 'êtes pas trop fatigu é ?
— Je ne suis pas fatigué du tout !
— Dans ce cas , je peux déjà , che-

min faisant , vous donner les pre-
mières indications...

Les premières indications, elle les
lui avait données à Paris ! Un beau
jour , en arr ivant  à son bureau , il
avai t  trouvé cette inconnue qui l'at-
tendai t  depuis deux ou trois heures
et que le garçon n 'était pas parvenu
à décourager.

— C'est personnel ! avait-elle af-
f i rmé  comme il la questionnait de-
van t  deux inspecteurs.

Et , une fois en tète à tèt e, elle lui
avait tendu une  lettre. Maigret avait
reconnu l 'écriture d' un cousin de sa
femme , qui habi ta i t  Nancy.

« Mon cher Maigret ,
» Mlle Anna Peeters m'est recom-

mandée par mon beau-frère qui l'a
connue voilà une dizaine d' années.
C'est une jeune  fil le très sérieuse,
qui te racontera elle-même ses mal-
heurs. Fais ce que tu pourras pour
elle... »

— Vous habitez Nancy ?
— Non , Givet !
— Pourtant , cette lettre...
— Je suis allée à Nancy tout ex-

près, avant de venir à Paris. Je sa-
vais que mon cousin connaissait
quelqu 'un d'important à la police...

Ce n 'était pas uni ** solliciteuse ba-
nale. Elle ne baissait pas les yeux.
Sa contenance était sans humilité.
Elle parlai t  net et regardait droit
devant  elle, comme pour réclamer
son dû.

— Si vous n'acceptez pas de vous
occuper de nous, nous sommes per-
dus , mes parents et moi , ce sera la
plus odieuse erreur judiciaire . . .

Maigret avait pris quelques notes
résumant son récit. Une histoire de
famille  assez embrouillée.

Les Peeters , qui t ena ien t  une épi-
cerie à la f ront ière  belge... Trois en-
fants : Anna , qui les aidai t  dans
leur commerce, Maria , qui était ins-
titutrice et Joseph , étudiant  en droit
à Nancy...

Joseph avait eu un enfant  d' une
jeune fille du pays... L'en fan t  avai t
trois ans... Or, la jeune fille avait
soudain disparu et on accusait les
Peeters de l'avoir tuée ou de la sé-
questrer...

Maigret n 'avait pas à se mêler de
cela. Un collègue de Nancy était sur
l'affaire. Il lui avait télégraphié et
en avait reçu une réponse catégori-
que :

Peeters archicoupable stop Ar-
restation prochaine.

Cela l'avait décidé. Il arrivait à
Givet , sans aucune mission , sans ti-
tre officiel. Et , dès la gare, il tom-
bait sous la tutelle de cett e Anna,
qu'il ne se lassait pas d'observer.

/ *4 4*4 4^»

Le courant était violent. Le flot
formait des cascades bruyantes à
chaque pile du pont et charriait des
arbres entiers.

Le vent , qui s'engouffrait dans la
vallée de la Meuse, prenait le fleuv e

à rebrousse-poil , soulevait l' eau à
des hauteurs inattendues et créait
de vraies vagues.

Il étai t  trois heures de l'après-
midi .  La nu i t  s'annonçai t .

Il y avait des courants  d'air dans
les rues presque désertes. Les rares
passants marcha i en t  vite et .\nna
n 'é ta i t  pas la seule à se moucher.

—¦ Regardez cette ruelle, à gau-
che...

La jeune  f i l le  marquai t  un temps
d' arrêt , d i sc rè tement ,  dés igna i t  d'un
geste à pe ine  perceptible la seconde
maison de la ruel le .  Une maison
pauvre , à un seul étage. II y avait
déjà de la lumière  — celle d' une
lampe à pét role  — à une  fenêtre.

— C'est là qu 'elle habite !
— Qui ?
— Elle ! Germaine Piedbœuf... La

fille qui...
— Celle qui a eu un enfant  de

votre frère ?
— Si c'est de lui ! Ce n 'est même

pas prouvé... Regardez !...
Sur un seuil , on voyait un coup le *

une  f i l le  sans chapeau , une petite
ouvrière d' us ine  sans doute , et le
dos d'un homme qui l'étreignait.

— C'est elle ?
— Non , puisqu 'elle a disparu...

Mais c'est la même race... Vous com-
prenez ?... Elle est parvenue à faire
croire à mon frère..

— L'enfant  ne lui ressemble pas <
Et elle, sèchement :
— II ressemble à sa mère... > e~

nez ! Ces gens-là sont toujours à RM"
fût derrière leurs rideaux...

(A suivre)
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Metteur en marche
connaissant bien sa partie, serait
engagé comme visiteur de mises en
marche par fabrique d'horlogerie
de la région des lacs. — Faire offres
sous chiffres O. U. 107 au bureau de
la Feuille d'avis.

On cherche une Jeune
fille comme

volontaire
pour garder un petit en-
fant et pour aider au
ménage. — S'adresser à
boulangerie Hans Rlzzl ,
Kramgasse 57, Berne. —
Tél. (031) 2 19 97.

Nous lançons actuellement sur le marché
un nouvel appareil de ménage suisse abso-
lument sensationnel, d'un prix de Fr. 28.80.
Pour la région , nous cherchons

un fort vendeur (se)
très travailleur , honnête et de bonne présen-
tation. Nous offrons un gain intéressant et
régulier à un représentant  habi tué  à t r a i t er
avec la clientèle particulière. — Adresser
offres  détaillées avec photographie sous chif-
fres Q 71378 à Publicilas , Lausanne.

Oeuvre sociale à Zurich cherche jeune

sténo-dactylo romande
ayant de bonnes connaissances d'allemand ,
pour correspondance et traductions d'allemand
en français. Bon style exi gé. — Adresser offres
manuscrites avec curriculum vitae, photogra-
phie et prétentions de salaire à S. D. 64 au

bureau de la Feuille d'avis.

Maison de commerce de la ville
cherche une

employée de bureau
au courant des différents tra-
vaux de bureau. Place stable.
Entrée à convenir. — Faire of-
fres avec prétentions de salaire
à case postale No290 , Neuchâtel.

PESEUX
A louer pour le 24 Jan-

vier, bel appartement
neuf , tout confort, trols
et demi chambres, 120
francs. Reprise : rideaux,
potager électrique. —
Tél. 8 10 83.

A louer à Bevaix ,

appartement
de trols chambres, cui-
sine, confort , grande dé-
pendance , Jardin , verger ,
chez Ernest Brunner, Ber
valx.

Chambre, petit déjeu-
ner. Evole 33, rez-de-
chaussée, à droite.

Jolie chambre meublée,
chauffée, à louer. S'a-
dresser : Côte 104, 4me,
à gauche.

A louer une Jolie

chambre
à deux lits

Demander l'adresse du
No 979 au bureau de la
Feuille d'avis.

MAISON
On cherche à acheter

ou à louer maison de
trols ou quatre chambres
et cuisine, dépendances,
un peu de terrain , dans
village où l'homme peut
faire le vacher , l'ouvrier ,
travailler la campagne et
la vigne. Offres sous M.
N. P. poste restante,
Grandson (Vaud).

Terrain à bâtir
On cherche à acheter

un terrain à bâtir de 500
à 10O0 m», bas de la vil-
le. Faire offres : Etude
Dubois. Tél. 514 41.

A vendre à Buttes
en plein centre, à proximité immédiate des
restaurants, maison locative avec locaux pour
installation de

GARAGE avec ATELIER
Beau et grand dégagement, terrain disponi-
ble pour construction de garages privés. Rou-
te de grande circulation ; pas d'installation
complète de cette nature dans l'a localité.
Conditions avantageuses par suite de circons-
tance nouvelle. S'adresser par écrit à l'agence
immobilière Sylva , Bureau fiduciaire Aug.
Schiitz, Fleurier.

Jolie villa
trois chambres, bains, confort moderne, à
vendre à Bevaix dans magnifique situation
avec vue étendue.

Etude Jean-Pierre MICHAUD, avocat et
notaire, à Colombier.

VILLEJE H NEUCHATEL

ASSURANCE-CHÔMAGE
OBLIGATOIRE

TOUS LES LIVRETS des assurés à la Caisse
cantonale neuchâteloise d'assurance contre le
chômage doivent être présentés pour le con-
trôle du 4me trimestre 1952 JUSQU'AU
31 DÉCEMBRE 1952 AU PLUS TARD.

Les cotisations sont PAYABLES D'AVANCE,
conformément à la loi fédérale, à nos guichets
ou au compte de chèques postaux IV 251
« Caisse communale j >, Prière de mentionner
au dos du coupon « Cotisations de chômage »
en nous adressant par le même courrier le
livret de sociétaire.

La caisse est ouverte tous les jours de
8 h. à midi et de 14 h. à 18 h., Je samedi après-
midi excepté; le vendredi jusqu'à 18 h. 30.

OFFICE DU TRAVAIL
NEUCHATEL

1 A confier pour le canton de Genève i
i et à des conditions très intéressantes, la représentation

d'une

I VOITURE • !
I DE LIVRAISON . I
MH ' ¦ i

d'excellente renommée, très bien introduite en Suisse.
I j Les intéressés sérieux, disposant d'une organisation de

| vente dont ils peuvent justifier l'efficacité, sont invités
à faire une offre sous chiffres F. 17865 Z. à Publicitas, ;

' Zurich 1, en indiquant les marques représentées ju squ'ici.

Couturière ou couturier
expêrimenté(e), ayant bonnes références, est
demandé(e). Adresser offres écrites à TH 108
au bureau de la Feuille d'avis.

Sommelière - fille de salle
serait engagée pour tout de suite dans hôtel-
restaurant soigné des environs de Neuchâtel.
Place à l'année, très gros gains prouvés.

Ne sera engagée que Ja personne connais-
sant parfaitement son métier.

Offres, avec copie de certificats et photo-
graphie, sous chiffres O. T. 94 au bureau de
la Feuille d'avis.

MAISON DE LA PLAGE
cherche pour tout de suite ou pour date

à convenir  E î«® S» fia syp A Efl £
commerciale bilingue français-allemand
pour tous les travaux de bureau. —
Offres manuscrites détaillées avec pho-
tographie et copies de certificats sous
chiffres P7424N à Publicitas, Neuchâtel.

A louer, a*u mois, cham-
bres meublées, tout con-
fort , au centre. Téléphone
No 5 17 68.

Jeune homme sérieux
cherche

chambre
et pension

au centre, pour le 15
Janvier. P. Gysin , rue de
Lausanne 133, Genève.

Jeune employée cher-
che pour Janvier,

chambre
et pension

dans famille, de préfé-
rence bas de la ville. —
S'adresser à Mme M. Can-
tin , faubourg du Lac 6,
Neuchâtel.

ENFANTS
seraient acceptés pour
séjour au Sépey, dès le
26 décembre, prix modé-
ré. — S'adresser à Mme
Mathey, Fornachon 27,
Peseux.

/

Jeune couple cherche
un APPARTEMENT
d'une ou deux pièces,
tout confort. — Région
Neuchâtel Jusqu 'à la
NeuveviUe. Adresser of-
fres écrites à L. C. 996
au bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche

PERSONNE
pour garder deux enfants
de 2 et 4 ans, quatre
Jours par semaine. —
Adresser offres' écrites à
E. N. 112 au bureau de
la Feuille d'avis.

On cherche

PERSONNE
deux heures par Jour ,
pour nettoyage. S'adres-
ser : Tél. 5 62 78.

Sommelière
qualifiée, connaissant les
deux services, est deman-
dée pour tout de suite.
Brasserie de la Grande
Fontaine , la Chaux-de-
Fonds.

On demande

employée
de maison

Suissesse ou Italienne,
pour faire la cuisine et
le ménage. Bons gages.
Entrée: début de Jan-
vier ou à convenir . —
Adresser offres à boulan-
gerie-pâtisserie Aeschli-
mann, Fleurier. Télépho-
ne 9 1167.

On cherche pour le 1er
Janvier ou pour date &
convenir , dans grande
exploitation,

un vacher
s'intéressant à la traite
mécanique. Bons gages
et vie de famlle. S'a-
dresser à Fritz Etter , le
Villaret/C'olombier. Télé-
phone 8 1103.

On demande un

domestique
de campagne

Entrée tout de suite
ou à convenir. Vie de fa-
mille. V. Geiser , le Côty/
Pâquier (Val-de-Ruz). —
Tél. 718 06.

On cherche pour tout
de suite ou pour le 1er
Janvier , Jeune homme
propre et honnête, com-
me

PORTEUR
Vie de famille assurée.

Voyage payé. Adresser of-
fres à A. Brunner , bou-
langerie Neuwellerstrasse
17, Bâle. Tél. (061) 8 37 57

On cherche Jeune hom-
me ou homme âgé com-
me

aide
à la campagne
Date d'entrée tout de

suite ou à convenir. —
Adresser offres à M. Paul
Kuhn, agriculteur , Er-
lach.

I

AVilly MAIRE-LOEFFEL |
remercie sincèrement toutes les personnes qui I
ont pris part à son grand deuil. Sj
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J'achète

complets
manteaux

souliers d'homme
usagés

G. Etienne, Moulins 15.

Bonne
récompense

à quiconque pourra don-
ner renseignements sur
la personne qui s'est ap-
proprié le lundi 8 décem-
bre , entre 18 et 19 h.,
dans le corridor des
Beaux-Arts 14, une ser-
viette en cuir gravé H.
S., contenant un trainlng
brun et des souliers de
sport noir et blanc. —
Robert Sandoz , Beaux-
.Arts 14, 1er étage.

APPRENTIE
vendeuse cherche place
dans l'alimentation pour
terminer son apprentis-
sage. (Nourriture et logis
désirés.) Adresser offres
écrites à N. P. 122 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Sommelière
est cherchée pour entrée
Immédiate , débutante ac-
ceptée. Se présenter Hôtel
de la Grappe , Hauterive.

On cherche un bon

cuisinier
Faire offres au restau-

rant des Halles, Neuchâ-
tel.

Commerce de Neuchâtel cherche

sténo-dactylo
au courant des travaux de bureau. Faire
offres manuscrites sous chiffres M. B. 102 au
bureau de la Feuille d'avis.

Homme marié, 50 ans,
travailleur et de toute
confiance , cherche n'im-
porte quel

EMPLOI ST.4BLE
manœuvre, magasinier ou
gardien de propriété ;
région de Neuchâtel ou
environs. Adresser offres
écrites à S. B. 120 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Employé
de commerce
(apprentissage complet),
24 ans, de langue alle-
mande, connaissant le
français et l'anglais,
cherche place en Suisse
romande. Adresser offres
à. Kurt Klrst , c/o institut
Koradi , Vevey.

(+¦«¦+¦?1
Je cherche

travaux de
dactylographie

de préférence thèses. —
Offres sous chiffres P.
11535 N. à Publicitas S.
A., la Chaux-de-Fonds.
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Jeune femme anglaise
souhaite séjour de six
mois en Suisse, dans fa-
famille, avec occasion
d'apprendre la bonne
cuisine. S'occuperait des
enfants le cas échéant.
Adresser offres écrites à
Mine Bonanoml, chemin
des Quatre-Mlnlstraux 12,
Neuchâtel.

Jeune homme
21 ans, désirant se vouer au commerce,
cherche

PLACE STABLE
dans un commerce d'alimentation, ville ou
campagne. Intelligent, ayant de l'initiative
et capable de collaborer au développement
d'une entreprise. Formation commerciale,
bonnes connaissances de la langue allemande,
permis de conduire. — Adresser offres écrites
sous chiffres A. T. 118 au bureau de la
Feuille d'avis.

Jeune mécanicien capable, ayant de bonnes
connaissances en dessin technique, cherche
place de

dessinateur dans bureau de construction
Adresser offres sous chiffres P 7435 N à

Publicitas, Neuchâtel.

Chronographe or
ainsi que quatre montres
dames et messieurs. Ga-
ranties et prix très inté-
ressants. S'adresser : fau-
bourg de l'Hôpital 12,
3me étage.

| A VENDRE
un superbe accordéon
diatonique, nacrolaque,
sept demi-tons, avec cof-
fre et cahiers de musi-
que. 95 fr., une machine
à écrire de bureau « Un-
derwood », avec table à
casiers, 120 fr. Demander
l'adresse du No 114 au
bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre

accordéon
à l'état de neuf , bas prix.
Magnifique occasion. De-
mander l'adresse sous
chiffres P 7446 N à Pu-
blicitas, Neuchâtel.

A vendre

«VW »
MODÈLE 1952

(4800 km.), en parfait
état. Adresser offres écri-
tes à B. R. 111 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A VENDRE
complet noir pour hom-
me, taille 52-54, état de
neuf, un violon avec étui.
Demander l'adresse du
No 109 au bureau de la
Feuille d'avis.
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*¦ vos menus ;
JJ en achetant nos sa- g
p che ta de haricots f_
_ \ secs, glromitres et ¦
¦ bolets secs. Maga- ¦
¦ slns M ê l e r  S. A. ¦
¦ Membre Usego. H

A vendre très
avantageusement
un violon 1/2 avec étui
et harchet, un violon 4/4
également avec étui et
archet , à l'état de neuf.
Demander l'adresse du
No 113 au bureau de la
Feuille d'avis.

Un saucisson...
Goûtez ceux de la
Boucherie-charcuterie

F. Gulmann
Avenue du ler-Mars

A vendre superbe

P I A N O
cordes croisées, cadre en
fer , clavier Ivoire, 1250
francs. Demander l'adres-
se du No 116 au bureau
de la Feuille d'avis.

A vendre un Joli

P I A N O
cadre fer , à 575 fr., un
accordéon chromatique
77 touches, 108 basses,
registre, en parfait état ,
à 195 fr. Demander l'a-
dresse du No 115 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

« Opel Kaptain »
serait à vendre , voiture
de lre main , très bien
entretenue et remise à
neuf. Prix Intéressant. —
S'adresser à R. Nydegger ,
négociant , les Verrières.
Tél. (038) 9 31 65.

Mercerie
llngerle-lalnes , près Neu-
châtel , à remettre 2000
francs plus stock. Petit
loyer. Agence Despont ,
Ruchonnet 41, Lausanne.

Une locomotrice
puissante, écartement 0,
ainsi qu 'un transforma-
teur 220 Volts , y compris
un circuit de rails, le
tout battant neuf , pour
98 fr. Voilà de quoi vous
permettre d'électrlfier à
bon compte le train mé-
canique de votre fiston !
Vite un saut auprès de
la maison Beck et Cle , à
Peseux. Tél. 8 12 43. —
Expéditions au dehors.

Deux aquariums
à vendre , 80 litres cha-
cun, avec Jolies plantes.
Bas prix. Jean Maurer ,
Saint-Martin.

A vendre

patins de hockey
No 39, en parfait état.
Tél. 5 41 07.

A vendre

« Simca 8 »
modèle 1947, 24 ,000 km.
Tél. (038) 5 64 10 aux
heures de bureau.

A vendre

MANTEAU
neuf , gris foncé, taille
moyenne , occasion. Mme
Flucklger , Vleux-Châtel
No 29.

A VENDUE
une paire de skis, 2 m.,
fixations Kandahar , arê-
tes Parsenn , une paire
165 cm., fixations sim-
ples, souliers de football
Bally No 40, le tout en
bon état. S'adresser : fau-
bourg de la Gare 29', 4me,
le soir dès 18 heures.

MANTEAU
pour homme, grandeur
50, état de neuf. M. Phi-
lippin , Parcs 75. .,

A vendre
train électriqu e

écartement 00, nombreux
accessoires. S'adresser :
Côte 59, 1er.

A vendre

manteau laine
parfait état, grande tatl -
le. — Tél. 5 41 41. 

« Peugeot 402 b »
boite cotale, radio , chauf-
fage , toit coulissant, in-
térieur de cuir , peinture
neuve, en parfait état
mécanique. Prix intéres-
sant. Facilités de paie-
ment. — Tél. 7 93 73.

Bouvier bernois
chienne de deux ans,
bonne gardienne, pedi-
gree, à vendre. S'adresser
Trlbolet, Valangin.

Pour les as du rail
Une magnifique loco-

motive électrique, type
vapeur , longueur 57 cm.,
poids 4 kg., écartement
0, avec cheminée fuman-
te, une merveille à voir
auprès de la maison Beck
et Cie, à Peseux. Télé-
phone 8 12 43.

PETITS PORCS
à vendre , une belle ni-
chée de sept semaines,
chez Maurice Ruchti , En-
gollon (Val-de-Ruz).

A vendre une paire de

souliers de ski
marque « Molitor » , No
39-40. — Tél. 5 43 91.

7 XII 52 ' _ ¦»-

Dans les ^
nouveaux magasina

Moinat Rolle
Route de Genève

LAUSANNE
vous trouverez UQ j
choix énorme de

Soieries
françaises

à des prix excessive-
ment bas et des qua-
lités exceptionnelles.

Voyez
nos vitrines !
Renseignements et

visites sans aucun
engagement.

I Tél. (021) 7 57 66

S K I S
Hlckory. 210 cm., arêtes,
fixations Kandahar et
bâtons , frêne 185 cm. et
100 cm. avec bâtons , fu-
seaux (homme), 46 et 48,
gabardine laine. Valangi-
nes 9, 1er, â droite. —
Tél. 5 66 90.

A vendre quelques cen-
taines de

bouteilles
vaudoises et choplnes,
un lot de neuchâteloises,
une cheminée portative ,
ainsi que quelques tables
et chaises en bols. S'a-
dresser à Mme Magnin,
Champ-du-Moulin.

On cherche

patins vissés
pour dame, No 39. Of-
fres & case postale 22,
Peseux.

On cherche à repren-
dre

épicerie
Adresser offres écrites

à B. E. 119 au bureau de
la Feuille d'avis.

On cherche à acheter

des skis
avec fixations, 1 m. 70-1
m. 75, souliers de skis
No 45. A la même adres-
se, à vendre souliers de
skis No 43. Demander
l'adresse du No 117 au
bureau de la Feuille
d'avis.

PATINS
On cherche patins vis-

sés No 34. — Tél. 8 17 28.
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Quelques articles intéressants

Pour dames
¦ VESTES de ski P0PS SegS* 49r

PANIALONS de «g»™ B950
APBFS SKI en flanelle et gabardine QÛ50
ni llUU-kJIVl griS) bieu et noir 69.— 59.— UU

Pour hommes
iT-n rt rm-n rt popeline imperméabilisée f tAKA

VESTES de ski- gp i*r&.*$z. d!F
PANTALONS sauteur *CS!-e ?..- 48."

Pour enf ants
VESTES de su ?rM .Trtsa 2450
¥T¥inrrTi n lainage écossais et f tAEAVESTES réversibles ffiSL SE -}950

PANTALONS " « ïEHr iS90

\J~rClUCl CÏÏOIX de gants norvégiens et imperméa-
bles, chaussons de sport , pullovers sport, etc.

AUX fîj  PASSAGES
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Une lustrer ie
de bon goût

Un appareil électrique
de qualité

s'achètent chez

wm^^^ffilliffSftjÛiKElw"

IEEBÎOBEHEEB NFI ICHATEL
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La àr@guerîe .
S. WENGER
Seyon 18 - Grand-Rue 9
NEUCHATEL

vous olive
ses eaux de Cologne, coffrets,
parfums, poudres, liqueurs,
etc., pour vos cadeaux de
Noël et Nouvel-An.

VOIR VITRINES
h.

' jgj ^  .g. A notre grand rayon

|M|| j TOUT POUR L'ENFANT

/A '*[<¦;m Nos sup erbes

Ŵ Wm manteaux
~
T7 \3i POUR BABY
rn \\§y très avantageux

Ê ^MèèMM Quelques exemp les

Manteau bébé ^
coupé dans un superbe pure laine , dos droit froncé, gûS? \_\_J_ \\
avec* capuchon rouge , mar ine , bei ge, JW ^^éÊf ^B
Grandeur 10 à 55 Grandeur 40 _̂_ W tff lF m

+ Fr. 3.— par taille

Manteau marin parisien JÊi #||
pour f i l les  ou garçons , doublé de f l a n e l l e  rouge , MMES!? " .'W ®^
chaude. Grandeurs 2 à 6 ans Grandeur 2 ans . . ¦" ¦SUBC' 9

-f Fr. 3.— par taille

Ravissant manteau
droit , velours de laine , belle qualité, se fait en beige ;
col et garniture en velours brun ,

Grandeur 55 50 45 40

75^ 69^ 65^ 59^
POUR LES FÊTES !

Jolies robettes 
^ Jjj L SO

en écossais sanforisé, garnies deux poches et franges , ifiB
col blanc. Granduer 40 B 8S 683

-4- Fr. 1.— par taille

A notre rayon « Tout pour l'enf ant » au deuxième étage
¦

^LOUVRE
NEUCHATEL

OFFREZ UN

stylo à bille
Biro-Citizen . . 2.60

» -Junior . . . 2.60
» -Minor . . . 2.60

Eversha-rp . . . 7.80
Biro-S tandard . 7.50
Paper-Mate . . . 7.50
Klip-O-Matic . . 7.50

PAPETERIE

mmit
NEUCHATEL

^  ̂ Pas de fête
de famille sans

BOUVIER
Champagne
et grand vin champagnisé

Neuchâtel

Cafés -———— 
3 sortes parfaites

Grands Jours 
tasse très pure , grand arôme

250 gr. Fr. 3.05 —

Comptoir ——
i tasse très fine , arôme puissant

250 gr. Fr.2.80 
Afbel ——•- r

tasse fine , corsé fort, bouquet agréable
250 gr. Fr. 2.45 ¦ 

Ces trois sortes sont sans acidité.
5% Timbres S.E.N. & J.

ZIMMERMANN S. A. — —
Epicerie fine et spécialisée

dans les cafés depuis 113 ans 

Serviettes

Sacs d'école

Articles
de qualité

à prix
avantageux

BIEDERMAN N
NEUCHATEL

K J
y  t

^Wff)
! '
/W W\

Modèles réduits
d'avions, moteurs,
hélices, réacteurs

Baillod A-.
Neuchâtel

MARC
de pinot rouge
CHATENAY

Radio LORENZ
« Super Médium », trois
longueurs d'onde, appa-
reil neuf ayant été pris
en payement. Prix de
vente au magasin 590 fr.
cédé k 500 fr. Télépho-
ner au 7 81 10 ou deman-
der l'adresse du No 994
nu bureau de la Feuille
l'avis.

Un cadeau simple
mais combien
agréable : une

DESCENTE
DE LIT

grand choix depuis
Fr. 15—

SPICHIGER
6, Place-d'Armea

| la Maison spécialisée
qui vous o f f r e  la ga-
rantie d' un siècle et

demi d' existonce.

mmtwmmm
Enregistreurs

sonores
à vendre

deux appareils enregis-
treurs WEBSTER, parfait
Hat, complets avec mi-
;ro, réserve de fil. S'a-
iresser au (038) 9 21 72.

Cristaux
avantageux

BERNARD

TROUVÉ
¦ n
ff un Immense choix ~

î de fondants aux ', !
| Magasins Meier S.A. S
I 1 qui donnent les i j
B timbres d'escompte, n¦ Pensez-y lors de vos ¦
: j achats. :, !
¦¦¦¦¦ «¦¦¦¦¦¦¦ Bl

r >
Meubles de style et modernes

Restauration
de meubles anciens

Fabrication consciencieuse
Toutes répara tions soignées

ÉBÉNISTERIE DES ISLES
A. PETITPIERRE AREUSE

Tél. No 6 42 38
On cherche à domicile\ _ _ _ _±

Par économie, achetez vos

1 ui tgflESKflp &£f H 
BB 1S-.-H ^^ lEvB»

. **  ̂ -' ''- f ¦ » f ¥ *
jS Grands magasins 

^ -

Le plus grand choix aux plus bas prix

« Ford » 11 CV.
modèle 1938-1939 , cinq
pneus à, 70%, chauffage,
aux prix de 1000 fr. —
Tél. 5 53 39.

"N
MiiDEMOlSELLE '

Charlotte Jeanneret
Lingère diplômée

Lingerie sur mesure. Fine et ordinaire
Dames et messieurs

Entreprise de trousseaux - *- incrustations
Jouis à la main - Transformations

Dlme 15, la Coudre ou Oase 383. Neuchâtel 1
Tél. 5 72 48

V /

mÊkML
/ *y W«v/ 4-/ V\[ ^W - M

NETTOYAGE ET ENTRETIEN de votre

ARGENTER IE
VERRERIE ET TOUS MÉTAUX

Le nouveau

CHIFFON
imprégné et lavable

sans poudre , ni crème,
25 X 30 cm. Fr. 1.90
30 X 35 cm. Fr. 2.75

En exclusivité chez

R dm^iw I i IA A-ï%$.̂ > Al$A

Escompte 5 % S.E.N. & J.

...... r x
Pour vos repas de fêtes

Vol-au-vent garnis
Pâtés f roids
Ramequins
Vacherins glacés
à la mandarine
Bombes glacées
Tourtes et bûches

chez

\^-  ̂ Confiseur j
Tél. 5 20 49 ;

CROIX-DU-MARCHÉ - NEUCHATEL

Nous livrons le dimanche et le jour
de Noël

S. J



Porté disparu depuis
de nombreuses années

un soldat français
rentre dans son village
| ...où il trouve

sa femme remariée
René Guérin , de Lencloitre (Vien-

ne) avait épousé Germaine Loullier.
Mobilisé en 1939, il fu t  fait  prison-
nier. Un moment , il donna de ses
nouvelles à sa femme, à sa vieille
mère et à sa sœur ; puis, brusque-
ment , il cessa d'écrire.

Longtemps, on ne voulut pas croire
à sa mort. Mais , la libération surve-
nue, René Guérin ne devait jamais

j donner aucun signe de vie. Le bruit
courut alors qu 'il avait été tué à
Stuttgart.

Sa famille le croyant réellement
disparu , le 28 octobre . 1947 le tribu-
nal civil de Châtellerault rendai t  un
jugement : René Guérin était déclaré
mort pour la France et son nom fi-
gurait bientôt  au bas de la liste des
enfants de Lencloitre tombés pour la
patrie , sur le monument aux morts
du chef-lieu de canton. Et , en 1948,
Mme veuve René Guérin se remariait .

Or, le 10 avril 1952, une véritable
bombe éclatai t à Lencloitre : par let-
tre recommandée, René Guérin fai-
sait savoir à sa femme qu'il était vi-
vant en Allemagne. Il réclamait sa
part de l'héritage familial et indiquait
son adresse outre-Rhin.

Un nouveau jugement fut bientôt
rendu qui redonnait la vie à celui
qu'on avait rayé précédemment du
nombre des vivants. Et hier matin la
nouvelle de son arrivée se répandit
dans le village.

Une triste odyssée
René Guérin a bien voulu confier

au correspondant de 1' « Aurore », à
Poitiers, sa triste odyssée :

— Etant prisonnier, dit-il , j' ai écrit
à ma femme, à ma mère et à ma fa-
mille. Et puis, un jour , je reçus une
carte anonyme mettant en cause la
conduite de mon épouse. J'ai alors
décidé de ne plus jamai s revoir ma
femme et , comme j'avais eu une pe-
tite brouille ..avec ma famille , j 'ai
cessé brutalement de lui envoyer de
mes nouvelles. Mais le cafard vint ,
et un jour  j' envoyai de nouveau une
lettre. Aucune réponse... Une deuxiè-
me lettre, puis une troisième. Tou-
jours pas de réponse. Je me crus
abandonné ! Les jours , les mois pas-
sèrent. Toujours le silence. Je deman-
dai alors une carte de travailleur
étranger et trouvai un emp loi dans
une .papeterie, près de Munich . En
194G, je tentai une nouvelle démar-
che auprès du consulat à Munich ,
mais je ne fus pas écouté. Je n'avais
pas suffisamment de papiers prou-
vant mon identité exacte , et l'on me
refusa mon rapatriement.  Une fois de
plus , je perdis courage et et je fis le
mort. C'est en 1952 que je décidai à
nouveau d'écrire par lettre recom-
mandée cette fois. J'obtins enfin une
réponse : on m'apprenait que j 'étais
mort à Stuttgart ! La suite , vous la
connaissez... Tout est changé pour
moi : ma femme est remariée, ma
situation est brisée ! Je ne demande
plus qu'une chose : travailler et ou-
blier.

Mais maintenant que René Guérin ,
officiellement « ressuscité », est ren-
tré chez lui , une question se pose :
quelle décision va être prise pour le
second mariage de sa femme ? Peut-
il être considéré comme valable ?

Le bilan de la guerre de Corée
Après deux ans et demi de luttes acharnées

Les pertes alliées et communistes
s'élèvent à plus de deux millions d'hommes

NEW-YORK, 15. — Du correspon-
dant de l'A. T. S. :

Si l' on, fait le bilan de la guerre
menée depuis 2 ans et demi , en Corée ,
ou constate que les troupes de l'O.N .U.
¦et les forces sud-coréennes possèdent
des effectifs analogues à peu près à
ceux de leurs adversaires communis-
tes. L'effectif des trompes alliées at-
teint  environ 450,000 hommes . Au cours
des derniers mois, en exécution d' un
programme d'entraînement intensif ,
les effectifs des troupes sud-coréennes
ont été augmentés de 50,000 honnîmes
et atteignent aujourd 'hui  450,000, de
sorte que le haut-commandement amé-
ricain dispose de 900,000 hommes. Le
nombre des troupes communistes en
Corée est évalué à 1 mil lion.

Les troupes sud-coréennes occupent
environ lo 60 % 'du front tandis que
les Américains et les soldats des au-
tres nations anticommunistes se par-
tagent le 40% qui reste. Le général
Eisenhower se propose, dès qu 'il aura
été officiellement élu président des
Etats-Unis, d'incorporer aux troupes
une nai-tie des 1 million 200,000 Sud-
Coréens, aptes au service, af in de leur
permettre de remplacer partiellement
les effectifs des troupes alliées.

Les communistes ont
plus d'avions que les Alliés
Tandis que les trouipes terrestres des

deux parties disposent de forces à peu
près équivalentes, les communistes,
en ce qui concerne l'aviation , disposent
quant au nombre des a ppareils, d'une
supériorité d' environ 40 %. Selon les
évaluations du Q. G. américain , les
communistes ont 2500 appareils à dis-
position. Cependan t, tous ne sont pas
engagés, dans la bataille. En face de
leurs adversaires, les alliés possèden t
1800 avions, dont 1200 sent à la dispo-
sition des trouipes d' aviation de l'armée
stationnée sur le continent, tandis que
600 appareils dépenden t de la marine
¦et sont stationnés sur deux porte-
avions.

Jusqu 'ici, les Alliés ont perdu 1254
appareils, c'est-à-dire preque le double
des pertes enregistrées par l'aviation
communiste qui , selon des évaluations,
aurait enreg istré la perte de 750 avions.
La raison de cette énorme différence

est due au fait  que les Alliés' et no-
tamment l'aviat ion militaire américai-
ne, fait  intervenir  ses appareils contre
les armées terrestres do l'adversaire ,
tandi s  que les communistes n 'emploient
leurs avions quo contre les attaques
aériennes et n 'ont entrepris eux-mê-
mes aucune at taque aé r ienne  directe.

Un bilan tragique
L'aviation américaine a tenu un re-

gistre très complet des dégâts causés
par ses appareils lors des attaques ef-
fectuées depuis le début do la guerre ,
ainsi que des victimes dues à ses bom-
bardements et à ses assauts. 181,000 sol-
dat communistes ont été tués ou bles-
sés, 62,400 camions ennemis ont été dé-
truits, ainsi que 1270 tanks et 9000 va-
gons de chemins de fer chargés de ma-
tériel de guerre,  89 dépôts de matériel,
883 ponts , 1361 bâtiments, 920 tunnels
et 10 usines hydro-électriques ont été
également détruits.

lies forces navales
La puissance navale dans les eaux

coréennes est presque exclusivement
américaine et britannique. Ell e comp-
te environ 300 gros navires de guerre
et suffisamment de canots de débar-
quement pour permettre à tout un ré-
giment , entièrement équipé et armé , de
procéder à une vaste opération de dé-
barquement.

Dépenses énormes
Les dépenses de la gueri-e de Corée

sont énormes. Elles sont pour ainsi di-
re uniquement supportées par les
Etats-Unis. Les dépenses intéressant
directeiment la conduite de la guerre se
sont élevées jusqu 'ici à 15 milliards de
dollars.

Les pertes alliées
Les pertes américaines en hommes

s'élèvent à 128,000, celles des antres al-
liés à 11,000 et celles des Sud-Coréens
à 155,000. Ces dernières sont très éle-
vées en raison du fait  que les Sud-Co-
réens ont dû supporter le premier choc
de l'assaut communiste alors que leur
armée était entièrement désorganisée
et manquait de matériel et d'équipe-
ment. Les pertes communistes sont éva-
luées par les Alliés à 1,800,000 hommes,

La situation économique
de l'Europe est stationnaire

L 'inf lation a diminué, mais la productio n est stagnante et les
balances de paie ment restent en déséquilibre

Le 4me rapport de l'O.E.C.E. étudie
la situation économique actue'Me dos
pays membres et — pour la première
fois — des Etats-Unis et du Canada.

En ce qui concerne la situation éco-
nom ique de l'Europe , la recrudescence
de l ' inflation qr.e l'on constatait au
pri n t emips dernier a nettement dimi-
nué. La baisse générale de l'indice des
prix est la marque de ce retournement
de tendance . Cependant , le danger est
sous-jacent , car l'arrêt de l'inflation ,
dans certain s pays, provient unique-
ment d' un recul des exportations.

Certaines caa-actéristiques sont com-
munes aux économies des divei's paye
de l'Europe occidentale.

1. La production est stagnante.
2. Des tendances inflationnistes ou dé-

flationnistes font obstacle à des progrès
réguliers clans l'assainissement des finan-
ces Intérieures.

3. La balance des paiements reste en
déséquilibre.

4. Presque tous les pays accusent de
graves déséquilibres à l'égard de la zone
dollar.

Enfin , le processus de libération des

échanges intra-européens est interrompu.
Pour l'ensemble des pays 'méinbr e's,

on prévoit un accroissement lent de la
production — de l'ordre de 2,5%  —
plus faible en 1952-1953, mais plus mar-
qué en 1953-1954.

La plupart des pays prévoien t pour
1953-1954 un équilibre plue ou moins
réalisé de leur balance des paiements
avec l'Europe et le reste du monde,
par réduction des importations. Ils
prévoient également une baisse des ex-
portations.
Le déficit-dollar de l'Europe

En totalisant les prévisions des dif-
férents pays relatives à la balance dol-
lar — et compte ten u des ventes « off
shore » — le déficit dollar de l'Europe
qui atteignit 3,5 milliards de dollarde
en 1951, sera do 2,1 milliards de dollars
en 1953 et de 1,9 milliard de dollars au
cours de l'année fiscale 1953-1954, à la
suite d' une baisse des importations et
d'une baisse plus faible dee exporta-
tions.

Le rapport constate, dans la partie
réservée aux recommandations, que la
situation de l'Europe n 'est pas satis-
faisante et que son économie est sta-
tionnaire. Il recommande une politi-
que plus audacieuse d' expansion de la
production . Pour rendre l'Europe indé-
pendante du dollar dans un système
mondial d'échanges et do paiements,
il faut  que le Vieux continen t vive
selon ses moyens, tou t en s'attacliant
à maintenir la stabilité intérieure. Des
investissements s'imposent dans les in-
dustries essentielles.

Les systèmes fiscaux et monétaires
ne sont pas adéquats à ces obj ectifs,
poursuit le rapport, qui préconise une
discrimination dans le choix des mé-
thodes pour éviter une déflation géné-
rale. Certains prix sont trop bas, ce
qui entraîne une consommation trop
grande ou une production trop basse
(charbon et produits alimentaires). U
faut rechercher une expansion sélec-
tive de la production, nue politique
de souplesse en matière de prix et
une politique fiscale et des sSiâil'es te-
nant  compte non seulement du critère
social, mais favorisant les objectifs de
l'O.E.C.E.

Le rapport insiste en conclusion sur
la nécessité do la coopération en vue
de réaliser un marché commun du
monde occidental et rappelle que des
progrès durables ne pourront être réa-
lisés que si les différents gouverne-
ments prennent  nombre rie mesures
délicates affectant des intérêts parti-
culiers.
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Une jolie parure lingerie
Une élégante chemise de nuit
Une charmante liseuse
Un confo rtable pyj ama

•ĉ ? Des gants pratiq ues ou élégants
Une superbe écharpe de soie
Des beaux bas
De ravissants mouchoirs

ÛETOUT A DES PRIX TRÈS INTÉRESSANTS
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BOTTES
doublées chaudement, semelles de

caoutchouc ou de crêpe,
brun ou noir

Fr. 49.80

J. KURTH S.A.
NEUCHATEL

Il n Y Hnrb t Biscuits fiits
HUA m'Ai v- 1™ cho x
™™ 1-50 la livre

PAQUETAGES DE FÊTE

- Pour les décorations
de fin d'année '

I NOUVEAUTÉS AMÉRICAINES : 1
' NEIGE ARTIFICIELLE

L 1 en boîtes sous pression pour gicler I

f ]  PLAQUES DE GLACE
;, | de toutes épaisseurs ¦ I

| OUATES DIAMANTÉES

I M. THOMET i
Eoluse 15 - NEUCHATEL '

r 
HUILES DE CHAUFFAGE 1

M. SGHHEYER
\ COMBUSTIBLES
! DuPeyrou 3 Tél. 517 21
V J

M>
I argentés et inoxydables J|

S
Baillod A .

NEUCHATEL

r ^
L'indispensable
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DÊJ?OSn.4*UItES RÉGIONAUX :
NEUCHATEL : Aux Armourins S. A. / Béguin & Perrin, place Purry
PESEUX : Beck & Cle
COUVET : 3. Simonin, quincaillerie
MOTIERS : Monnet frère», quincaillerie
D'autres adresses ,de revendeurs par GROSSENBACHER , Société commercHb

par actions, LAUSANNE , Ile Saint-Pierre, tél . (021) 22 37 32

Rissoles à la viande
et gâteaux aux frui ts

Boulangerie Côte 68
A. Striiby
Tél. 6 29 74
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A TRAVERS LE MONDE

On utilise une drogue miraculeuse
venue des Etats-Unis, nommée « au-
reyomycin compound » pour engrais-
ser des milliers de dindes irlandaises
pour le traditionnel repas de Noël des
Britanniques.

Les experts agricoles estiment que
80 % des éleveurs de dindes d'Irlaniie
utilisent cette drogue, pour que leurs
bêtes soient magnifiquement grasses
au moment du sacrifice .

Lo professeur E. J. Sheehy, qui 6
examiné les effets de l'« nureyoïnycin
oompound » à l'Ecole d'agricul ture Al-
bert , de Dublin , a déclaré que l'usage
de la dix>guo entraînait un gain oe
poids de 10 % en dix semaines, chez les
eu.iets observés.

Quan t aux exports, Ils affirment que
les ménagères ne pourront recon'iiai"6
si la dinde qu 'elles achètent a été nro-
guéo ou non . Car sa chair ne 6 ' ] c_' ,
rien différente de celle des voMU»"
qui auront été nourries « norma.e-

nent  ».

L'engraissement scientifique
des dindes de Noël

Berset , Echiquier Romand Genève, 3
(8 ,7);  37. Vannoz , la Sarraz , 3 (8,2) ;  38.
Chaubert , la Sarraz , 3 (7 .7); 39. Opat-
chak , Yverdon , 3 (6 ,7); 40. Buchs, Fri-
bourg, 21i (7 ,9).

TENNIS DE TABLE
Neuchâtel IV - Bienne II, 5-4
(sp) Comptant  pour le second tour de
championnat , Neuchâtel IV, en série C
(Ruprecht-Bahys-Stelz) a battu Bienne II
par le score de 5 à 4.

Après avoir bat tu Bienne , le Locle ,
Cernier et Couvet au premier tour , c'est-
à-dire sans connaître aucune défai te ,
Neuchâtel IV se trouve très bien placé
en tête de son groupe et semble d'ores
et déjà promu pour la f inale d'associa-
tion dont le vainqueur sera qual i f ié
pour les finales nat ionale s qui se dispu-
teront cette saison à Mànnedorf.

AUTOMOBILISME
I»e championnat suisse

Voici comment se présentent les clas-
sements du championnat suisse auto-
mobile 1952 :

Catégorie tourisme (neuf classés) : 1.
« Quax », 398,907 p. ; 2. Ernest Seiler,
Romanshorn , 397,390 ; 3. Marcel Massa-
ra, Zollikofen , 396,925, etc.

Catégorie sport (dix-sept classés) : 1.
H. de Tscharner , Berne , 300 p. ; 2. Ar-
thur Heubcrger , Goldach , 300 p. ; 3. Ro-
bert Fchlmann , Genève , 299,374 p., etc.

Catégorie course (huit  classés) : 1.
Rud. Fischer, Zurich , 300 p. ; 2. Walter
Meier , Zurich , 295,339 p. ; 3. Max de
Terra , Zollikon , 290,927 p., etc.

720 kilomètres à l'heure ?
L'Américain .\be Jenkins , qui a figuré

déjà à maintes  reprises sur les tabelles
des records du monde, prépare actuel-
lement une voiture avec laquelle il
compte réaliser , à Sait Lake City, une
moyenne de 724 kilomètres à l'heure.
Cette voiture est munie d'un moteur
d'aviation « J. 34 », qui développe
3000 CV.

ECHECS
Tournoi éclair romand

à Yverdon
(e) Dimanche, à l'hôtel du Port , à Yver-
don, s'est disputé le tournoi romand
dit « Coupe do Noël ».

Ce tournoi organisé par lo _ club
d'échecs d'Yverdon , qui s'est disputé
pour la première fois, .était composé
comme suit : 7 tours de 50 coups ; les
20 ip rein i ers coups en 15 secondes chacun
et les 30 coups suivants en 30 secondes
chacun. Le tournoi était divisé en deux
classements, soit : un challenge inter-
clubs et un classement lijvdividuel.

Pour le challenge Interclubs, Te classe-
ment était le suivant :

1. "î verdon , 16 points ; 2. Lausanne
amateui-, 14% ; 3. Fribourg, 13 (48 ,7) ;

¦4. Genève amateur, 13 (46 ,2) ; 5. Lau-
sanne-Central, 12 ; 6. Joueurs d'échecs
Lausanne, Uli ; 7. Echiquier romand Ge-
nève, 10 ; 8. Gorgier , 9'/a (29) ; 9. La Sar-
raz, 9% (28,10).

Et pour l'individuel U se donne com-
me suit :

1. Donath fils, Yverdon , 51,*. (23 ,2 p.) ;
'2. Lassueur fils, Yverdon, 5M* (21 ,6) ; 3.
Beetschen, Lausanne amateur, 51-i (21,4);
4. Barbelris, Fribourg, 6 (22 ,2); 5. Junga,
Amateur Genève, 5 (20); 6. Vernaud ,
Yverdon , 5 (16) ; 7. Gôtsbhto, Lausanne
amateur, 4Vi (19,9); 8. André, Joueurs
d'échecs Lausanne, VA (18,5) ; 9. Stri-
bern l, Yverdon , 4% (18) ; 10. Ctoabloz,
Lausanne amateur, 4Vj (16 ,9) ; 11. Amez-
Drœs, Yverdon , 4 '<i (15,4); 12. Mérinot ,
Lausanne amateur, 4 (16,7); 13. Peter ,
Fribourg, 4 (16 ,4); 14. Pahud. Yverdon.
4 (15); 15. Dubois, Club d'échecs Lau-
sanne, 4 (14,3); 16. Rouiller , .Amateur
Genève, 4 (14,1); 17. Honhart , Joueurs
d'échecs Lausanne, 4 (14); 18. Naverraz ,
Joueurs d'échecs Lausanne, 4 (13,9) ;
19. Châtelain , Gorgier , 4 (12 ,7); 20. Pé-
clard . Amateur Genève, 4 (12 ,1); 21.
Weber de Week, Fribourg, 4 (10 ,1) ; 22.
Perrin, Echiquier Romand Genève, 3^
(16,3); 23. Lassueur. Joueurs d'échecs
Lausanne, S'/a (15,2);  24. Laimbaohai,
Joueurs d'échecs Lausanne, 3,;. (13,6) ;
25. Brawand , Yverdon , 3'i (13,6) ; 26.
Oberson , Fribourg. 3,i (13,3); 27. Chapuis,
Echiquier Romand Genève , 31,** (13,1);
28. Duc, Yverdon , 3*,4 (12,6); 29. Ott, la
Sarraz, 3V4 (12.2); 30. C'adoux, .Amateur
Genève 3H (11,1); 31. Gilliéron , Gor-
gier , 3 <(12 ,5 ) ; .32 .  Plgn,at , Yverdon, 3
(10.8); 33. PlttSn , Yverdon , 3 (10); 34.
Wirthl, Fribourg, 3 (9 ,5); 35. Perrin,
Echiquier Romand Genève, 3 (8,8); 36.

^««Ll'Corsafrc!
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Jusqu'à Noël
VENTE de porcelaines peintes

à la main par Suzanne Urwyler , chez

Madame LADINE , Hôpital 11
Pour les commandes, prière de s'adresser à l'atelier,

10, Coq-d'Inde, Neuchâtel)

¦ LAITONS CUIVRES ARGENTE RIE  ÉTAINS BOIS H

NOUS AVONS POUR VOUS
DES MILLIERS DE

CADEAUX
¦
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LA 1AISON DU CADEAU JNÉDIT
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Quand on les passe ensemble

Chaque année se ressemble
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lante cell °-cêpe légère etBlfll SRIliiH^BaHBBHH HHB V#fc» très confortable.

Faubourg du Lac 2, Neuchâtel

Cadeaux app réciés
Cognac Ruffignac *** coffret avec deux

verres 29.—
> Rémy Martin V.S.6-P. magnum 58.—
» Martell 60 ans d'âge, bouteille

en cristal ciselé et «offret inté-
rieur satin 115.—

Armagnac Château Labarthe bouteille
basquaise de . . . Fr. 19.50 à 72.—

» Clos des Ducs petite bonbonne
en osier 26.—

Liqueurs douces diverses
; » Amphores majoliques . . . .  20.—

» Bols, amphore Hollandais dans
belles lanternes forgées . . . 16.50

» dans beaux livres porcelaine
Flacons plats de Fr. 16.— à 25 —

> Coffret de cellophane Segov . 11.80
Marc 3 Châteaux (même embal-
lage) 13.10

> douce André, flacons ronds et
plats de Fr. 6.— à 10.50

> douce Grand Marnier de 11.— à 46.—
Kirsch petite bonbonne en osier de

» Zoug, bouteille ovale . . . .  13.50
> V. L. G. très vieux, bouteille

carrée 12.50
Framboise de la Forêt Noire

de Fr. 11.20 à 20.30
Raspail vieille liqueur française . . . 17.80
EfT plus un choix de 140 variétés de spiri-
tueux et liqueurs douces suisses et étrangères.

ZIMMERMANN S.A.
Epicerie fine et spécialiste 

i 1 des vins et liqueurs.

o A l'occasion des Fêtes

I l a  

BOUCHERIE-CHARCUTERIE

CHAUTEM S
A U V E R N I E R
vous recommande :

Ses délicieux f umés :

• Palettes
• Filets de porc
• Jambons
• Jambons roulés
• Noix de jambons

Ses langues de bœuf f raîches

Son grand choix en :

• Rôtis de bœuf , veau
et porc

• Rognonnades de veau
• Quenelles de veau

j  • Ris et cervelles de veau
• Charcuterie fine
• Poulets et poulardes

et ses f ameux

• Saucissons et saucisses
au foie

TÉLÉPHONE 8 21 42

BHBjjlilIffilPPMHBr
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Un dense réseau de stations-service

l\ /ol /flrL,-jf'  ̂
va-*eur d'une marque de voiture automo- Agence VW, garages :

bile se mesure non seulement à ses qualités techniques — celles \ BRIGUE-NATERS: Emj\Sch*eiier .
J *  BULLE ( F. Greaaud
*ilk CORTAILLOD: A. Bindith

de U 6 CV. VW sont journellement mises en mf évidence des CUARNENS : Jules Chappu»
ft DELÉMONT! Le Tïcte S. A.
" DODINGEN l M. Boschung

centaines de milliers de fois, dans le monde entier — mais aussi FRIBOU RG .* A. Gendre
GENÈVE» Ch. Hoffer & FiU

i .  .... , . /!£§, ¦• , . . , ,. ,, T^ GENÈVE c M. Desjacque»à la qualité et a <§p rampleur de son service à la clientèle. Dans GEN êVE : Cornavin s. A.
LA CHAUX-DE-FONDS : H. Stich

tous .les domaines, le service VW est exemplaire. Entre autres, LAUSANNE *: de Montehoisi s. .A.

plus de 100 stations suisses spécialisées et parfaitement outillées . LAUSANNE : Zahnd , Stade de Vîdy
LAUSANNE: de l'Ouest, Jaquemet Frère»
LAUSANNE : W. Obrist, Bellevaux s/L

sont constamment â la disposition des propriétaires VW pour j LE NOIRMON T (J. B.): Aubry
rv-^r^JvS I 

LES 
BIOUX : Gaston Rochat

/^^•.̂ V.:•'
,
• *!'.*'"C/**. i MARTIGNY : Balma

un service impeccable et rapide. /fe;;;. • •' "."/
'¦ J MONTHEY : G. Guiliard

P ^Xj ^/1*̂ MOUDON : O. Kormann
... ., , „ .„ , . _ ^ ,.„, , NEUCHATEL : Patthey & Fils,Antre avantage considérable : le tarif à prix fixes VW pour répa- PESEUX . Eug. stram

ROLLE : Sirca S. A.

rations, travaux de service et pièces de rechange !, c,™™1
! "i ̂ T*"j S1ERRE: A. Antille

CO-ïfl VEVEY : J. Herzig
Divers modèles , depuis Fr. 5930.- viÈGE : Staub

y compris chauffage et dégivreur VILLENEUVE: J. Moret
YVERDON : Schiumarini S. A.

plus de 100 stations-service VW I5^ l̂en Suisse

£ i/otte sert** WSjfik
Dans tous  les pays européens , le IM JJ 'il H SB <&&
service VW est pareillement organisé. &¦«¦»¦»»

Un lot superbes

MILIEUX
moquette laine à.

Fr. 160.-
BENOIT
Malllefer 20
Tél. 5 34 69

SENSATIONNEL !
Le ferroxeube <PHILIPS>

est très efficace contre les perturbations
radiophoniques

Renseignements et démonstrations

L Pomey RADIO-MÉLODY
FLANDRES 2 NEUCHATEL

Litres __4 j> 6.5
79.— 83.— 88 5 %
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f ^Tout nouvel abonné
pour 1953 à la

FEUILLE D AVIS DE NEUCHâTEL
recevra le journal

gratuitement
dès ce jour et jusqu'au

31 décembre 1952
Pour souscrire un abonnement, il suffit de remplir le
bulletin ci-dessous et de nous l' envoyer sous enveloppe \

non fermée, affranchie de 5 et.

- Détacher Ici - - -

Le soussigné s'abonne à la « Feuille d'avis de Neuchâtel >
dès ce jour

* à fin janvier 1953 Fr. 2.70
* à fin mars 1953 Fr. 7.75
* à fin juin 1953 Fr. 15.25
* à fin décembre 1953 Fr. 30. —

• Biffer ce qui ne convient pas
(Le montant  peut être versé sur notre compte postal
IV. 178 jusqu 'au 10 janvier 1953, passé cette date , il sera

prélevé par remboursement postal.) *

Signature : _ 

Adresse comp lète : ¦*I



Les travaux du Grand Conseil vaudois
Notre correspondan t de Lausanne

nous écrit :
Dernière semaine de session au

menu des plus variés. La nouvelle loi
sanitaire cantonale a passé sans en-,
combre le cap -des 2me et 3me lec-
tures et avec elle, par conséquent les
nouvelles dispositions légales sur
l'exercice de la chiropratique. Aux
dires d'un député, chaud partisan de
ce genre de thérapeutique, les chi-
ropraticiens auraient l' intention
d'ouvrir au chef-lieu une école « ad
hoc ».

Placée de la sorte sous la surveil-
lance de l'Etat , une telle institution
dispenserait les étudiants chiropra-
ticiens d'être au bénéfice d'un di-
plôme de masseur professionnel
ainsi que l'a prévu la loi mise sous
toit. De toute manière, il est heureux
que le législatif ait codifié l' exercice ,
assez particulier, d'un art de guérir
plutôt que de le voir pratiquer dans
la clandestinité.

La vente des boissons
alcooliques

Le parlement cantonal a mis éga-
lement un sceau défini t i f  au projet
de loi qui modifie sur divers points
la vente des boissons alcooliques
dans le cadre de ce qu'on appelle la
police des établissements publics.
Les dispositions arrêtées combleront-
elles des vœux plutôt contradictoi-
res ? ,

En effet , pour stimuler la vente
des vins, certains tea-rooms auront
droit , désormais, d'en vendre. D'un
autre côté, la clause du besoin (tant
d'établissements publics à propor-

tion de la population) est mainte-
nue.

Réponses à des motions
Disons encore quelques mots de

certaines réponses ou explications
que l'exécutif a été amené à donner
à des motions ou intei'pellations. M.
André Muret , leader du popisme vau-
dois s'était inquiété de savoir si peu
avant le procès en diffamation jugé
à Aigle , l'un des inculpés n 'avait  pas
subi des sévices corporels de la part
de certains agents cle la Sûreté vau-
doise.

Le ministre de la justice lui a ré-
pondu. Des enquêtes menées par ses
services puis par le procureur géné-
ral , il appert  que l' inculpé-plaignant
a été traité avec toute l 'humanité
voulue. Si le.s tâches de la police exi-
gent de la fenueté, il lui est interdit
d'user du passage à tabac et d'autres
techniques de nature à provoquer
des aveux spontanés.

Le très sensible M. André Muret
reste inquiet comme devant. En style
parlementaire, cela veut dire qu 'il
n 'est pas satisfait du tout. Inconti-
nent , il transforme sa motion en in-
terpellation. Une commission l'étu-
diera. Souhaitons que le disciple de
M. Staline en fasse partie. Sa contri-
bution sur les méthodes des policiè-
res idylliques en honneur de l'autre
côté du Rideau de fer serait de
nature à confondre une fois pour
toutes les affreux « bourreaux J> qui
charcutent les pauvres délinquants
de chez nous.

Un père conscrit que les « classes
moyennes » d'Orbe et lieux circom-
voisins ont envoyé siéger sous notre

coupole cantonale souffre d'insom-
nie depuis que Jack Rollan a lancé
sur le marché son « Bon Jour ».
Dans une petite question adressée au
gouvernement, cet honorable épan-
che sa bile. Lui aussi , souffre pour le
gouvernement des flèches que notre
amuseur non confoi-miste décoche à
l'autorité. Le gouvernement ne s'est
pas donné le ridicule de prendre la
chose au tragique. Au contraire, il a
rendu des points  à l 'éditeur du « Bon
Jour » en faisa.nt savoir à son con-
tempteur qu 'ils seraient , au con-
traire , fort vexés si les sept sages du
Château étaient les seuls à ne point
fournir  à leurs chers concitoyens des
occasions de se dilater la rate.

A propos de mauvaise
littérature étrangère

A propos de journal, dans une in-
tervention plus sensée, un député
popiste — instituteur dans le civil —
s'en est pris à une certaine littéra-
ture étrangère destinée aux enfants
et aux adolescents, d'un goût , d'une
présentation, d'un style absolument
ineptes.

Des mesures seront prises, lui pro-
met-on en haut-lieu. La surveillance
sera renforcée afin que certains pé-
riodiques disparaissent de la circula-
tion. D'un autre côté, on verra à
encourager mieux que par des paro-
les les journaux, revues paraissant
chez nous qui ont pour dessein de
récréer nos jouvenceaux d'une ma-
nière aussi saine qu'intelligente.

La législature est terminée. Ren-
dez-vous au printemps prochain , qui
sera un printemps électoral.

B. V.

Le Théâtre romand
a siégé à Lausanne

Notre correspondant de Lausanne nous
écrit :

Alors que samedi , la Fédération suisse
romande des Sociétés théâtrales d'ama-

rteurs se réunissait  à Lausanne pour une
journée placée a l' cniseignc du travail  et
de l'étude, MM. Paul Pasquier , .\ndré
Béard, Roland Joy nourr issaient  des en-
tre-tiens fondés sur la mise en scène des
œuvres classiques et modernes et sur
l'éducation du comédien ; le lendemain ,
c'était au <tour des « auteurs  d rama t i ques
romands » de se donner rendez-vous en
nos murs.

M. Geo Blanc a présenté le rapport
d'exercice. L'effectif des me.mbres de-
meure s tab le  à .r)4. Leur act ivi té  est fé-
conde. En ces dix dernières années , pas
onoims d'une  centaine d'ouvrages scéni-
ques , parmi lesquel s 30 en trois actes ,
ont été donnés en première audit ion.

Pour Je proch e avenir , la Comédie
de Genève montera « Isabelle Chevron »,
de Maurice Zcnmatten.  A Partis, le Théâ-
tre .Antoine a inscrit à son répertoire
« L'Heure éblouissante », d'Albert Verly,
et l'on sait que le Théâtr e du Jorat  a mis
à son affich e une œuvre nouvelle de
Samuel Chevallier , «Le Silence de la
Terre ».

Le concours interne a réuni neuf com-
pétiteurs. Les suffrages sont allés à MM.
Georges H o f f m a n n  et Pierre Sabatier
pour trois actes intitulés «J ' ai régné
cette nuit ».

M. Geo Blanc a prononcé l'éloge fu-
nèbre de l'écrivain ohaux-de-foninier, J.-
P. Zimmermann.

Le président, M. Geo Blanc, a été con-
firm é dans ses fonctions. Le comité est
form é ainsi : G. Hoffmann (Genève),
vice-iprésident ; F. Bernier (Lausanne),
trésorier ; Berthe Vuillemin (Lausanne),
secrétaire ; membres : .Albert Verly,
Jean Nicollier (Lausanne),  Camylile Hor-
nung, Henri Tanner, Paul Charraond
(Genève).

CHRONIQUE HORLOGÈRE
L'application du statut

de l'horlogerie et les recours
au Tribunal fédéral

La « Suisse hoi-logère » publie un
éditorial consacré au fait qu 'il y a un
an bientôt qu'est entré en Application
l'arrêté fédéral -sur les mesures pro-
pres à sauvegarder , l'existence de*!.'io- .(lusti-i e hoiilogèrè. 'suisse. 'Cet ai-reté,
voté par le parlement, se substituait
aux m esures «intérieures prises dès
1934 par le Conseil fédéral en vertu
de l'arrêté du 14 ootobi'e 1933 sur les
mesures de défense économ ique envers
l'étranger,

Une innovation extrêmement impor-
t an t e  a été apportée par l ' inst i tut ion
du recours au Tribunal fédéral . L'arti-
cle 11 de l'arrêté de 1951 dispose que
tonte décision relative à une demande
d' autorisatiO'ii d'ouverture , d'agrandis-
sement ou de t ransformat ion  d'entre-
prise horlogère , ou relat ive encore au
retrait d'une telle autorisation , peut
être, déférée au Tribunal fédéral, par
la voie du recours de droit adminis-
t r a t i f  ; le requéi-ant et la Chambre
suisse de l'horlogerie ont q u a l i t é  pour
recourir . Jusqu 'à l' entrée en vigueur
de l'arrêté , c'est au Conseil fédéral que
l'on pouvait recourir contre les déci-

sions du département féd éral de l'éco-
nomie publique. Le recours était alors
ins t ru i t  oar le département d« justice
et jjolico , conformément aux règles du
droit administrat i f .

Le Tribunal fédéral a été saisi jus-
qu 'à pi-ésent d'un certain nombre de
recours. La plupart émanent de requé-
rants n'ayant pas obtenir du. 'tfêtiftrte-
ment fédéral de l'économie publique
l'autor isat ion qu 'ils sollicitaient. Quel-
ques-uns ont été introduits  par la
Chambre  suisse de l'horlogerie, agis-
sant à la demande d'une association
professionnelle, pour dem a nder qu'une
autorisation d'ouvrir ou de transfor-
mer une  entreprise soit refusée. La
Chambre de droit administi-atif du
Tr ibunal  fédéral a été saisie jusqu 'ici
de neuf  affaires, dont une avait pour
obj et irno_ question de procédure.

La «Suisse horlogère » relève que le
Tribuna l  fédéral no s'est pas écarté
de.s décisions prises par l'autorité ad-
ministrat ive.  Tous les recours ont donc
été rejetés, le Tribunal estimant <|ue
les critères admis lors de la décision
étaient judicieu x - cf. qu 'il n 'y avait pas
eu fausse interprétation des disposi-
t ion s  de l'arrêté fédéral du 22 juin
1951 et plus spécialement de son arti-
cle 4, qui fixe les conditions dans les-
quelles une autorisation d'ouvrir ,
d'agrandir ou de transformer une en-
treprise horlogère peut être accordée.

f s B M  ̂ ^¦K»̂ &4l*&4^îff //21ff liM

I H O O V E R
Wm Le Hoover que vous avez choisi, vous sera livré a la date
Hf désirée par n'importe lequel de nos représentants autorisés
^^ Appareils Hoover S.A.. Claridcnhof/Beethovenstrasae ». Zurich ,

BECK & Cie ¦¦ PESEUX
Installations modernes

de cuisines et de buanderies

ZIMMERMANN S.A
Cent treizième année

a beaucoup d'ar t ic les  qu'on ne trouve y^SS^^hv
D'abord ses cafés rôtis jSÏwS Bï Wk

son choix bien complet j ffiR^W*̂  Jggj
d'articles fins m,̂ !

dans les bonbons au chocolat — Ta**3***W***̂

dans les conserves de toutes espèces 
les Tins liquoreux — 

les liqueurs fines et courantes
: dans les vins

SERVICE A DOMICILE 

^-—^^LmmW r fe|̂ Pendules de cuisine

fWlSk depuis 19 fr " 75
\A J j Ê m  MEYLAN Tprlclsicn

Wgn:\ V Peseux - Tel. 811 48
^¦j . . ¦; j f  Spécialiste des couverts
^W 8 SU S || de table

HIVERNAGE GRATUIT &f rr^ryclette
RÉPARATIONS - VEN.riE
Service « Vespa » et « Horex »

Tout pour le ski, service « KANDAHAR »

A. NIEDERHAUSER, CYCLES
Grand-Rue 32 - PESEUX - Tél. 815 3!

Garage de la Côte
Jeannet & Cie

PESEUX - Tél. 8 23 85

Station service moderne
Le spécialiste du camion

ARRIGO & C' E
P E S E U X

TÉLÉPHONE 8 13 61

Entreprise de bâtiments à forfait

Béton armé - Réparations en tous genres

Travaux publics - Carrelages - Revêtements

F O U R R U R E S  Ŝn,

Maint
CHATEAU 19 ~ PESEUX ~ TÉL. 814 73

—^—— -.——

\/|)^»>v 
^-. met à votre disposition

Pour vos C A D E A U X  
JaÈi0&  ̂

an 
c h o i x  incomparable de

de F I N  D ' A N NE E  t^ W \ / t Ŵ%  l u s t re r i e, appareils

comme toujours f / tZ Z^ *  
électro - ménagers,

W^somaaam apparellg de radio, etc.
CORCELLES - Tél. 8 14 68

O. BOILLOD-DÙRIG
MERCERIE - BONNETERIE - PESEUX

Beau choix pour cadeaux de fête *,
en tous genres VOIR VITRINE

ENTREPRISE DE MENUISERIE

.•AI *'
RR,GO

Ljk V* <P  ̂ l̂ " RUE DE NEUCHATEL 37
f l  *" TÉL. 8 12 24

A. R O S S I E R  r/ic/ rlcité
Télép hone

& FILS  P E S E U X

A l' approche des f ê t e s  de f i n  d' année,
nous vous recommandons nos vins de Neuchâtel

INEUÇJH ATEL]

Les Flls de Jules-Edouard CORNU
Cormondrèche

blancs et rouges, ainsi que nos spécialités en vins VAUDOIS
et VALAISANS. Notre collection en vins de Bourgogne

vous fera certainement plaisir, ainsi que nos
vins MOUSSEUX et de DESSERT

Nous vous recommandons particulièrement notre excellent
MARC d'Auvernier et la PRUNE de nos vergers

DEMANDEZ NOTRE PRIX COURANT - Tél. 8 13 55

Offrez un meuble !
Vous ferez toujours plaisir

Beau choix chez

Marcel GRANDJEAN
Tapissier - Décorateur

Grand-Rue 16 — Téléphone 818 60 — PESEUX
NOUS RÉSERVONS FOUR LES FÊTES

ii 11S^LiB] p
I»e joli studio ci-contre donnera

à votre Intérieur un aspect de bien-être
et de confort

Beau choix chez

IÇkxabal s* A.
MEUBLES PESEUX

Les commerçants de la Côte neuchâteloise vous disent: « Joyeux Noël »
L'utile et l'agréable...
TOUT est sur place à portée de votre bourse

Les négociants de Peseux et Corcelles-Cormondrèche sont là pour vous
servir. Tous tiennent l'assortiment des articles dont vous avez besoin.

Il suffit de faire confiance à votre fournisseur local. Le choix et les prix vous en convaincront
F.N.S.D., la Côte.

Voici revenu le beau temps des fêtes de Noël et de Nouvel-An. Chacun songe
aux étrennes dont il comblera parents et amis, mais la joie de donner est quelque
peu amoindrie par les difficultés d'un choix que l'on veut heureux. Les localités
viticoles et agricoles de la Côte se sont remarquablement développées commercia-
lement et ses habitants n'ont plus besoin d'avoir recours à la ville.

, Il n'est presque pas de vœux de Noël qui ne se puissent combler par les
ressources locales. La paix, la bienveillance et la bonne volonté sont des pro-
duits de partout et qui ne nécessitent pas d'importations. Quant aux biens maté-
riels par quoi s'expriment les sentiments du cœur au moment des fêtes, on les

' trouve aux excellentes adresses que donnent les annonceurs de cette page. Non
seulement,' il y a des produits spécifiquement campagnards qu 'on ne saurait
trouver nulle part plus authentiques. Mais, à la Côte neuchâteloise, il y a des
représentants d'appareils et de denrées de provenances lointaines.

Ainsi donc sans quitter leurs villages, les habitants des communes subur-
baines peuvent faire plaisir en même temps à leurs proches et à leurs amis qui
leur fournissent sur place les cadeaux qui s'entasseront sous l'arbre au" moment
d'allumer les bougies...

v.i'- '-v .

CARNET DU JOUR
Salle des conférences : 20 h. 15. Audition

d'élèves de Marlon Junod.
Cinémas

Apollo : 15 h. et 20 h. 30. Jamais deux
sans toi.

Palace : 15 h. Messieurs les ronds de cuir..
20 h. 30. Au coin des rues.

Théfttrc : 20 h. 30. Gentleman cambrio-
leur.

Rex : 15 h. et 20 h. 30. Brigade criminelle
parisienne.

Studio : 15 h. Les chaussons rouges.
30 h. 30. Le baninj des lies.

La PROVENCE
et la CÔTE D'AZUR

6 % jours en car suisse Fr. 195.—
Départ 27 décembre à 13 h. 30

Retour 2 janvier

A skis : ALPE D'HUEZ œ
VILLARD-DE-LANS A ST.

François Pasche, Voyages
En face de la Poste - NEUCHATEL

Téléphone fi 35 23
Ces vrix «ont camotés au dénsart de Genève
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Nouveauté pour Noël:
CARAN D'ACHE
Af eocoêork

pour peind re sur
papier, cuir, verre et métal.
Boite de 10 couleurs différentes ,

4.—

PdSIIinlO Boites de 12, 18,
30 crayons de couleurs,

de 5 à 14.60

Superbe choix chez

Delashniix & Niestlé
l Papeterie 4, rue de l'Hô p ital J
^̂ mmf âWMBgiïwmwSmWBS m̂sz&r

f  "\
Plus de poches

\ trouées...

avec le

Porte-clef s
de chez

BIEDE RMAN N
NEUCHATEL

V J
Marc de Neuchâtel

41° Fr. 5.50
le litre , verre à rendre

MARIANT
Vins et liqueurs

Seyon 23 - Tél . 5 14 62

2 j <̂*f é̂LiêcMpéï&4irtâde S
1 (Mnj omm&ûo/i IJM KJJ.

I Composer des hors-d'œuvre variés... g
<i| un jeu , car les rayons de nos magasins m
M offrent des ressources infinies, m
m qu 'il s'ag isse de m

1 conserves de poissons, de viandes, j|
| de légumes*, erustacés, pâte è tartiner, K
4 salami, jambon, mortadelle K
% cornichons, concombres, salade rouge K
M etc., etc. BL

€ Une visite à « COOP RAPIDE », W
%i rue du Concert 4, W

M où tous le.s articles sont exposés avec leur m
M prix , vous permettra de faire très f p
M facilement votre choix |k

Belle maculature
au bureau du journal

Chaque jour à la

PLAGE P U R R Y
Grand choix de -sapins de Noël

« darre »
Se recommande : LEUBA , Neuchâtel

/- "N
Les délicieux

bonbons
au chocolat

chez

WALDER
\ CONFISEUR

I 

GROSSESSE
Ceintures
spéciales

dans tous genres
avee san- *ic iZ
gle dep. '-J.tJ
Ceinture «Salua»

5V-  S.E. N.J.

POUR LES FÊTES
à vendre

dindes et canards
plumés et vidés

DUBIED Frères
Saint-Biaise

Tél. 7 52 45

NOIX
du Tessin choisies

5 kg. Fr 7.50
10 kg. Fr. 15.— , plus port

MARRONS
5 Kg Fr. 3.50

10 kg. Fr. 7.— , plus port
D. Baggi , Malvaglia

(Tessin)
Tél. (092) 6 43 08

A vendre un

vélomoteur
marque « Cucclolo » en
parfait état de marche.
S'adresser à. Maurice Otz,
boulangerie de la poste.Peseux, tél. 8» 78.

.'i-da.aœBïïSJaBHsaHn.ïii
¦'¦ a

I Pour son Noël _ \
i offrez-lui g
a u
B une bonne bouteille H
B de liqueur de mar- B
B que ; c'est un ca- B
jj deau tou j ours ap- B
j i préclé. yl
¦ Magasins Mêler S.A. _ \
B Membre Uségo E
R H
.«¦¦¦.nqiRI!NieiMMr-.Hrï.

A vendre

deux bœufs
de trols ans. chez Fritz
Munger . Chaumont.
————i ¦¦*******—*****¦ wi

Un iwtft
aroiupte «nITii
pour rfwTvcr

l«* PUlU'HII
«!«• \«M ' I

r 1

Fos desserts de Fêtes!
Assortiment de biscuits f i ns

à la Biscuiterie Neuchâteloise

ÙLISSE CATTIN
Le magasin PLACE DES HALLES 13 EST OUVERT

tou s les jours jusqu 'à Noël . — Tél. 5 48 25
L . J

Yous ouliliez â x̂ quelque chose ! ffi ft\
"̂  jJaiaBOMB) J ÉÉ si vous ne mettez pas sur la table de la moutarde. Mangez gain ! Goûtez 5 A^à J t̂fflï&iJ jS*0
"̂  feijKnp àK J-SSpiïir /  JiLn Avez-vous goûté MORGIA ? Sa réputation est grande ! aussi l'excellente graisse \ _§__à ^'&_f'jt ^__&\

s" ' Sf rtomfl*'9' ^^ WBs7 '- 'y -'- ' 4 el avez - V0U9 remarqué la nouvelle boite ? C'est ac- MORGIA 10% vitami- \ «||K? $W_M$8 mm 9
0 Jx&h ; >ë!̂ _ "̂-B tuellernent la plus pratique ; elle s'ouvre toute seule, née A4- D !... vous m'en ijffl 8̂ 7̂ ^^^ illH

«vR *+rm /  ^2* — ' I <-*c5Cj\ d' **"*1 8eu' couP de pouce, sans clef ni ouvre-boîte ! direx des nouvelles ! LL/ V^""-- A 
¦"' ¦

fl^JJ]̂  ̂ ,uo&Jli§8Su*̂ î l*&\ Ey ^Yt-W^ Ĵ- Demandez-la à votre Sp icUr... vous n'en voudrez p lut i* __Wf hf*~ l f

Jl Mli HlfTllTIBliïlllPIIfflM MfMlffl^

Savez-vous...
qu'il existe maintenant  2 marques de radios avec cadre
antiparasite GILMED & NIESEN ?
Il existe aussi 3 appareils avec antenne antiparasites ferrox- f -
cube, PHILIPS. MEDIATOR et SONDYNA. \
GILMED avec cadre antiparasites, Fr. 495.—, 545.—,
665.— et 695.—.
NIESEN avec cadre antiparasites Fr. -M5.— \
PHILIPS avec antenne ferroxeube . . . .  Fr. 580.— c
MEDIATOR avec antenne ferroxeube . . . . Fr . 580.— 6
SONDYNA avec antenne ferroxeube Fr. 495.— R
Nous vous invitons à venir les essayer, et à vous de juger Ë
le meilleur. i

GILMED S. A., radios en gros et détailD " G. FRÉSARD
j  Rue Neuve 11, la Chaux-de-Fonds Tél. (039) 2 27 83 et 2 67 77

Nos appareils sont exposés dans la vitrine de la galerie
j  Erol, rue du Seyon 13.

A découper 

Veuillez m'envoyer sans engagement de ma part : '
* Votre prospectus ;
** Un appareil à l'essai

Nom : 

Adresse : 

HgMMMIie-ltt-aSHB..̂ ^

o******************,*!!
-K UN CADEAU *
* QUI FAIT TOUJOURS PLA ISIR *
$ 

BNB BELLe Hap etetie de f ê t e  J
j ^ .  

DE 
NOTRE RICHE A S S O R T I M E N T  W

M Magnifique COFFRET PAPETERIE à 3 pans M
- f̂ sous cellophane présen- be--e couverture fantaisie 

^£T** tatlon originale avec une M T C à **-eur3. contenant 30 _ f**
k  ̂ fleur , 20 feuilles , 5 cartes JtML S D feuilles doubles , 15 feuil- . _M C Q v ,

-M et 25 enveloppes , ""F les simples, 5 cartes et 30 -OL mf W 
^

-K ZI^l 
^

-  ̂ Belle PAPETERIE PAPETERIE à 2 pans -*>C
î - avec papier à 

la 
cuve, 20 Mfc contenaAt 20 feuilles , 5 ^% S O -«{̂ . feuil les , 5 cartes , 25 en- *T| Qfl cartes et 25 enveloppes _¥_ <* ** ~

. " veloppes, Jft y W -ttmt v
^

4t JOLIE -^r PAPETERIE à 2 pans PAPETERIE enfantine £-̂ Ç, couverture avec une re- ^-.n "̂ ^
v
~ 

production de tableau , 15 *_ \ l  \\ a,veo ?"]!ts 1?,lver8/,„col°- 1 /5 kĵW feuilles, 5 cartes, 20 en- 1 /3  rl" 10 feuilles et 10 en- g # -t W

 ̂ veloppes, I veloppes, ¦ 
^

i Pour t;os paquets de f ête... J^
"J PAPIER DE FÊTE sujets divers , 10 feuilles . . . | . 

J

 ̂
RUBAN 

DE 
FÊTE 

la 
bobine 

de 10 
mètres . . ^| O Ct. 

^

"7C ETIQUETTES pour paquets de fête , les 10 pièces Q^# Cf". r^

 ̂
N E U C H A T E L  -èÇ

11********^*********11

^"V Le roi des
' petits changeurs -aiitoma-

tiques , pour 10. dfk'ques, C. I C"J __
3 vitesses, pick-u'p léger ¦¦¦ ¦«*•¦

Fr 12-socle en plus . . . ¦ ¦ ' ,¦s,¦,
Cet appareil monté dans Cj , OQR _
un petit meuble noyer . . ¦ ' ' wOWi

Au Ménestrel
Fœtisch Frères S. A.

NEUCHATEL

Pour vos cadeaux j
Une bonne adresse...

W. STEINER
TABACS - HORLOGERIE

Seyon 5
(Immeuble boucherie Margot)

Grand choix en boîles de fêles
Cigares, cigarettes, bouts tournés. .Arti-
cles pour fumeurs, briquets. Cartes de
voeux. Horlogeri e, montres, lre qualité ,
réveils, bracelets en cuir, acier, plaqué

or ; grand choix
On réserve pour les fêtes

V J

JAMBES ET PIEDS j à WS l  m W& j m  R ¦ ¦ A k*. ¦ Efficace contr e : «térlosclérose, hypertension artérielle, palpitations du cœur fré - COTltTe IBS tfOublcS ti TCU 13tOî T6S
Bf I ; ; ^ M rW " f t 'i "'- n ÂH-. Sinlvi quentes, vertiges, migraines, bouffées de chaleur, troubles de l'âge critique (fatigue, W~ -fJ-afk A A A  

 ̂
,,, 4f% ^».

FF^OSDS^ ^iïC^iUL#\ l̂ l Seï^S^^  ̂ L

ïIILûCB 

1/2 C U R E :  F R .  11.20
^^g—l^—^-^l^-^-,-^—^^^^— Fr. 11.20 — Chez v o t r e  pharmacien et droguiste  IIIHIII llll 1WIT1 OBSBB Ĥi î^mBSBBlHHBHBiH^̂ H

1,1e -̂ Éb- ''
Conque ^^

• >w / N i\gris/noir V / \ U
noir/noir / / VI

au choix \y

^AU/ LUUinC
<& J/7stH4sTJ M̂4Â& SA

NEUCHÀTa

L'instruction ne s 'achète pas , mais la
« distinction », om .' e( en bouteilles f o r t

attrauou/ es...

i Grand cru « Distinction »
du Domaine Fred Mcicr-Charles s. a. ;

La Coudre

WBBOÊÊ
Neuchâtel rouge 1951

; Classé premier
au Concours des vins rcuge.s du pays

Lausanne , septembre 1952
l J



VILLEMIN RENÉ
Taxis Hirondelle

remercie sa f idèle  clientèle de la con-
f iance qu'elle lui a témoi gnée jusqu 'à
ce jour et l'avise , ainsi que le public
en général , qu 'à parti r du 16 décembre
il aura l'honneur de remettre son en-
treprise à

Monsieur

RAYMOND DIGIER
Me référant à l'avis ci-dessus , je me

recommande et, par un service prompt ,
j' espère mériter la confiance que je
sollicite.

Tél. permanent : 5 20 0Ï et 5 73 4*.

Raymond Digier

Chaque bouteille de liqueur douce
Cointreau , Chartreuse, Bols Fockink,
Cusenier, etc. est numérotée.

Un enfant choisira un numéro le
1er jour ouvrable de l'an de grâce 1953
qui donnera droit à l'album Suchard

Nos fleurs I
avec 48 planches de Ph. Robert

EPICERIE FINE

M. HORISBERGER-LUSCHER
Faubourg de l'Hôpital 17

Tél. (038) 512 58

1 M1"' Alice Peillon I
«l Artiste-peintre jH

Î 

expose actuellement m
à la librairie .̂  _ - >T1 .A gL(f cgjm ono m

quel ques pastels m
représentant des sites neuchàtelois W

ENTRÉE I.TBKE 'J|B

f  NSTUDIO
AUJOURD 'HUI

DERNIER JOUR
Matinée à 15 heures

Un tout grand film qu 'il faut

VOIR ET REVOIR...
HATEZ-VOUS !

Les chaussons
rouges

Prix des places : Fr. 1.70 et 2.20
Version originale sous - titrée

FRANÇAIS - ALLEMJ-YND

Ce soir à 20 h. 30
DERNIÈRE

DU GRAND FILM
D'AVENTURES

se déroulant dans les mystérieux
et émouvants sites asiatiques

Le banni des îles
Parié français Faveurs suspendues

Tél. 5 30 00

V. /

à 

BEAU-RIVAGE
l'endroit Idéal pour vos assemblées
de sociétés, repas de familles, ban-
quets, réceptions. Salons de différen-
tes grandeurs. Cuisine très soignée,
cave bien assortie.

HJ*P"PW 'iBIIIIIIIUlBim lllllll¦IWIIHIIIBBM

/!JPT Avanti Club
_ÊÊS_m MmX

% f \  / Neuchâtel

vous invite cordialement
à voir sa merveilleuse collection de livres

Les trois volumes qui viennent de paraître :

La Marche dU Temps - 1951 Fr. 4.80 sans les images
Contes I Fr. 4.80 » » »
La Suisse vue d'avion Fr. 4.80 » » »

sont de telles réussites que nous nous sentons pressés de les faire
admirer. Venez les consulter sans engagement: ils sont exposés en
p ermanence dans les

¦

Bureaux de la Fabrique de chocolat Suchard à Serrières
Ces trois nouveaux ouvrages, de même que. les précédents:

Regards sur la Suisse Fr. 3.- sans les images
Histoires d'animaux Fr. 3.50 » » »
Nos oiseaux Fr. 6.- » » »
Le jeune inventeur Fr. 6.- » » »

vous donnent l'occasion d'o f f r i r  de sp lendides cadeaux de Noël
à des prix extrêmement avantag eux. En venant à Serrières, vous
p ourrez examiner tous nos livre s et leurs images, vous pourrez
comparer, demander tous les renseignements désirés et f ixer libre-
ment votre choix. Faites-nous le p laisir d'accepter notre invitation. j

L /

Billets de sport
à destination directe

des champs de ski
de Tête-de-Ran :

NEUCHATEL via la Chaux-de-Fonds
à la Corbatière puis par téléski à Tête-de-Ran
Retour dès les Hauts-Geneveys à Neuchâtel
Prix : Fr. 4.— (enfants dte 6 à 16 ans K tarif)

Validité : -Aller, le samedi ou Ile dlimainohe
Retour, le dimanche ou le lundi

Quelques bonnes correspondances i
Neuchâtel dép. 8 h. 10 ou 8 h. 16
La Ohaux-de-Fonds arr. 8 h. 42 9 h. 03
La Chaux-de-Fonds dép. 9 h. 07
La Corbatière arr. 9 h. 17
Neuchâtel dép. 11 h. 00 12 h. 66
La Chaux-de-Fonds arr. 11 h. 40 13 h. 28
La Chaux-de-Fonds dép. 12 h. 10 13 h. 37
La Corbatière arr. 12 h. 20 13 h. 49

Pendant las fêtes , durée de validité prolongée,
se renseigner au guichet

Billets en vente au départ des gares de Neuchâtel,
Vauseyon et CorceUfee P.

BECOLE Bé NéDICT
^wjj&i/ Terreaux 7 - Neuchâtel

Début du nouveau trimestre Boolatoo i
Lundi 6 janvier 1953

Cours de secrétariat S Cours de langues
Enseignement du Jour et du soir1 i

JO R A N  I
MODÈLE 1952 i

Plume réservoir f
à remplissage I
genre Parker , l
teintes unies I

discrètes, bec or I
14 carats I

/ Fr. 1 7.50 \
I f îesj mdrà \
I Saint-Honoré 9 I
l NEUCHATEL /

«Noël»
a

Ùm -tMrvCf àa»+A-

TRJÊSOR 2

Le rêve de
chaque ménagère

Un appareil à trico-
ter enfin parfait

Rapidex
tricote en rond
tricote les côtes

tricote une quantité
infinie de dessins

tricote sur 320 mailles
Le plus rapide
Le plus simple
Le meilleur marché

Pour tous renseignements

Rapidex Neuchâtel
CRÊT-TACONNET 15

Machine à coudre électrique
portative avec coffre

Renseignements et démonstrations
à l'agence

C H A R L E S  Z U R E T T I
Pertre 18 NEUCHATEL Tél. 5 39 07

é_0§ilp depuis Fr. 80.-
/Z?~li4 ÙÊfr Plaqué or

âf̂ ' \Q*¥\\ depuis Fr. 110.-

W^̂ W' 
depuis 

Fr. 

180.-

HESl H- Vuille
H||H53B3S&********M i » ™ Vis-à-vis du temple

t

Une coupe nouvelle :

longs et larges revers,
ajusté sur les hanches

LiL/lVli JLiJbj 1 a diagonal anglais depuis «M-Ltl.»"

COMPLETS m à m . . depuis 168.-
MANTEAUX d>hiver ' ""**_ % ?. 159.-
MANTEAUX gabardine . depuis 149.-
PARDESSUS depuis 185. -

Duffel Coat Strellson L2o.-

§ 

VÊTEMENTS

NEUCHÂTEL
Place du Marché

Déchirés, troués,
mités, salis

vos tapis de Perse ou
mécaniques sont répares
vite et bien par Georges
Cavin, ruelle de l'Immo-
bilière 5. Tél. 5 49 48.

AVIS
de la

Compagnie
des marchands

Les communlers de
N e u c h â t e l , domiciliés
dans la circonscription
communale, Inscrits au
registre du commerce,
faisant du commerce leur
occupation habituelle et
ayant dans ce but , ma-
gasin, boutique ou bu-
reau régulièrement ou-
verts et qui désireraient
se faire recevoir membres
actifs de la Compagnie
des marchands, sont in-
formés qu'Us doivent se
faire Inscrire chez le se-
crétaire de cette compa-
gnie, M. Claude Bonhôte ,
Banque Bonhôte et Co,
rue Purry l, avant Noël
25 courant, afin que leurs
demandes puissent être
examinées par le comité
de la Compagnie avant
la prochaine assemblée
du Jour des Rois. Faute
par eux de se conformer
au présent avis, leur de-
mande ne pourrait être
prise en considération
dans la dite assemblée.

Villars-Chesières 1200m.
Home Bien -Choisi

Tél. 3 24 15
Enfants de 2 à 8 ans. —
Soins affectueux. — Vie
de famille. — Référen-
ces. — Prix raisonnable.
S'adresser à Mad. Che-
naux-Pllet, Infirmière di-
plômée.

Veuve distinguée
48 ans, ayant Intérieur,
cultivée, encore très bien ,
sans relation , serait heu-
reuse de connaître un
monsieur dans les 60 ans,
distingué, en vue de ma-
riage. (Inutile d'écrire
sans très bonne situa-
tion.) Lettre détaillée et
si possible photographie
(qui sera retournée) sont
à adresser a, W. T. 121
case postale 6677, Neu-
châtel.

Nous cherchons capi-
taux pour affaire sérieu-
se dans la métallurgie

Fr. 20,000.—
Adresser offres écrites

à* E. G. 110 au bureau
de la Feuille d'avis.

Une seule
adresse :

J'achète et vends tout.
Marcelle Rémy

Passage du Neubouxg,
sous la voûte. Tél. 5 12 43

Location
Machines
à laver

Fr. 7— par jour
Téléphone 6 30 39

Restaurant de la ville
cherche pour les fêtes de
fin d'année un

pianiste
et un

Il accordéoniste
l|él. (038) 5 20 13.

SKIEURS

Vue-des-Alpes
CET APRÈS-MIDI

Départ : Place de la Poste à 13 h. 30

Autocars WITTWER Téll. 52 6 68

• 

La DANTE ALIGHIER I
ha lo scopo di tutelare
e diffondere la cultura
italiana nel mondo , ali-
mentando tra gli stra-

« gp nieri l'amore ed il culto
^v*'*̂  ̂ per ]a civiltà italiana.

Aderite
alla DANTE ALIGHIERI

sezione di Neuchâtel
Circolo, corsi di lingua e biblioteca

Informazionl presso 11 présidente Slg. ing.
E. Runte, Mail 4, Neuchâtel, tél. 5 34 57

Il y a entrecôte et entrecôte 1 i
La fameuse entrecôte des

l sur le gril réunit tous les suffrages !

Les «^a^^ E'

PARLÉ FONÇAIS . 
.̂ .«ffi r̂^f!̂ ^^^

Belles occasions
Chambre à coucher ,

salle à manger, salon,
armoires deux et trols
portes, bureaux, secré-
taire, commode, lits com-
plets, Ht d'enfant, di-
van turc , tapis, lustre,
et. Bas prix.
M. Oulllod, Fleury 10

Tél. 6 43 00

R Mt Wk S à\W
m $¦- mèJ^^\\\m ' •

f " iifrff ffl

Le spécialiste L ÂffljLjtU
de la radio |. j '"̂ ^^Mïï i

¦¦¦¦•l̂ **********************************"****' Réparation - Location - Vente
Echange de tout appareil

Se rend régulièrement dans votre région

stoppage L Stoppage invisible
ar+ic+imiû I I sur toU3 vêtements, habitsarTISTique I j  militaires, couvertures de laine

__^^^^^^^ l I et nappages. Livraison dans les
RK? : ] 24 heures

Temple-Neuf 22 MOIO LEiBUHDGUT
(Place des Armourlns) NEUCHATEL Tél. 5 43 78

Expéditions à l'extérieur

_ I Une maison sérieuse
If  'I n Pour l'entretien
W PBOÇ ' cle vos bicyclettes¦ »'"¦» I I Vente - Achat - Réparations

~""B G. CORDEY
Pace Purry 0 - Ecluse 29 - Tél. 5 34 27

CARRELA GES L BéTON ARMé
MAÇONNERIE BI 

Trav*uix neufs . Réparations

~pJ F. INDUNI et FILS
I Parcs 5 et 101 Tél. 5 20 71



La réduction des impôts à la Chaux-de-Fonds
UN E X E M P L E  A M É D I T E R

Le projet du Conseil communal prévoit iltne baisse .des taux
à tous les degrés de l'échelle f iscale

A quand la révision de la loi cantonale sur les contributions ?
Le Conseil communal de la Chaux-

de-Fonds vient d'apporter sa contri-
bution à la lutte contre la f i s ca l i t é
exagérée qui sévit dans notre canton
en demandant au Conseil généra l de
la Métropole horlogère de réduire les
impôts communaux pour l'année
prochaine.

La nouvelle , on le conçoit, a été
accueillie avec plaisir par les contri-
buables chaux-de-fonniers. Venant à
l'appui de nos thèses , elle nous en-
gage à poursuivre sans relâche no-
tre campagne en vue d'une diminu-
tion générale de la charge f isc ale
dans le canton. Nos e f f o r t s , jusqu 'ici,
n'ont pas été vains. Un large mou-
vement d' opinion p ublique s'est ma-
ni fes té  et se manifeste encore pour
que ce problème soit enfin mis à
l'étude. Et il le sera. Nous savons en
e f f e t  que le principe de la revision
de la loi f iscale cantonale rencon-
tre maintenant un accueil favorable
dans les milieux o f f i c i e l s . Mieux en-
core : cette question sera soumise
à une commission d'experts dans un
bref délai. Nous aurons donc l'occa-
sion d' en reparler...

S*4 4X4 .̂ 4

Le projet  présenté par le Conseil
communal de la Chaux-de-Fonds et
que le Conseil généra l a transmis à
une commission a un caractère net-
tement social tout en diminuant les
impôts sur le revenu à tous les de-
grés de l 'échelle f i sca le .  L'imposition
des personnes morales est également
réduite. Voici ce qu 'écrit le Con-
seil communal de la Chaux-de-Fonds
à ce sujet  :

Il est démontré que cette catégo-
rie de contribuables est assez lour-
dement chargée clans la période de
« haute conjoncture » que nous tra-
versons. Des réclamations nous sont
parvenues de différents côtés. Force
nous est de constater que nous cou-
rons le risque de voir s en aller dans
d'autres petites communes du can-
ton des entreprises qui ne sont pas
fermement attachées à la Chaux-de-
Fonds. C'est pourquoi nous vous pro-
posons, après mûre réflexion , de
fixer l ' imposition des personnes mo-
rales au même taux que l'Etat , alors
que depuis 1950, nous les imposons
à raison de 1 fr. 10 par franc d'im-
pôt cantonal.

4^//*/4%4

La réduction totale qui sera accor-
dée à tous les contribuables chaux-
de-fonniers s 'élèvera , si l'on base tes
calculs sur le rendement des impôts
en 1950, à 881,671 f r , et à près d'un
million si l' on tient compte que les
recettes f i scales  ont augmenté de-
puis 1950.

L'échelle des taux sur le revenu
sera réduite de 48 % à 41 % pour
les quatre premières catégories , de
38 % à 20 % p our les q uatre caté-
gories suivantes , de 16 % à 11 %
pour les catégories 9 à 11, de 9 % à
5 % pour les catégories 12 à 18, et
de 4 % à 3 % p our les catégories
19 à 22. L' app lication de ce nouveau
barème comportera une diminution
de rendement de 663,400 f r .

L'échelle des taux sur la fortune
sera également réduite de telle fa-
çon qu 'une baisse de 3 % environ
soit réalisée à chaque échelon. La
perte de rendement , on la diminu-
tion de la charge f isca le, est suppu-

tée dans ce cas à 38,600 f r .  En outre ,
les contribuables agant p lus de trois
enfants  bénéficieront  de déductions
légales supp lémentaires évaluées à
ôbOO f r .  au total. Pour les personnes
morales en f in , la diminution des
charges est supputée à 160,500 f r .
par an.

^4^4 /^4

Cette revision f iscale est équitable
en ce sens qu'elle porte sur tous les
contribuables. Et c 'est sous cette

opti que que le problème de la f i s -
calité devrait être envisagé , en prin-
cipe , sur le p lan cantonal. Tous les
Neuchàtelois — ou presque — paient
actuellement trop d'imp ôts et les
recettes de l'Etat sont trop élevées.
L'on pourrait donc réduire les taux,
selon des proportions à dé f in ir , et
demander au gouvernement de pra-
tiquer quel ques économies. Cela pa -
rait tout à fa i t  réalisable.

Jean HOSTETTLER.

L'équilibre des finances communales
est rétabli à la Chaux-de-Fonds

Notre correspondant de la Chaux-
de-Fonds nous écrit :

Il y a vingt ans à peine, la com-
mune de la Chaux-de-Fonds se dé-
battait dans d'inextricables d i f f i c u l -
tés f inancières et économiques. Le
nombre des chômeurs s'élevait à
p lusieurs milliers. La populat ion di-
minuait à chaque recensement et
nombreux étaient ceux qui voyaient
la ville se stabiliser avec 25,000 ha-
bitants. Le chômage amena un tel
désé quilibre dans les finances que la
commune se vit dans l'obligation de
suspendre le paiement de l 'intérêt
de sa dette et de s'imposer de rigou-
reuses économies. La crise paraly-
sait littéralement la cité qui sem-
blait vouée à ne p lus avoir aucun
avenir.

Ce passe qui laisse tant d' amers
souvenirs à tous ceux qui vécurent
cette époque , a fa i t  p lace à un heu-
reux retour, à des années de prospé-
rité dont pro f i te  maintenant l'en-
semble de la population. Aujour-
d 'hui , l'équilibre des f inances  est
rétabli ; près de vingt millions ont
déjà été investis dans des travaux
divers, pour fa i re  de la Chaux-de-
Fonds une cité vivante et rattraper
les années perdues. En dix ans, la
population a augmenté de 3000 âmes.
Mal gré les nombreuses constructions
qui s'édif ient  dans p lusieurs quar-
tiers, quelques centaines de person-
nes sont encore inscrites à l'o f f i c e
du logement qui ne sait où leur trou-
ver un appartement. Les perspec-
tives pour l 'industrie horlogère de-
meurent favorables , quoi que un cer-
tain « tassement » se soit produit
dans les commandes, mais rien ne
laisse prévoir, pour le moment, une
nouvelle crise.

Au cours de l'année prochaine,
près de cinq millions seront utilisés
pour entreprendre ou achever de
gra nds travaux en cours . On verra
ainsi l'inauguration des transforma-
tions apportées au bâtiment de l 'Hô-
tel de ville, qui abrite la police , de
la p iscine et pa tinoire, du groupe
scolaire des Forges et de la maison
communale pour famil les  nombreu-
ses. L'installation du nouveau sys-

' tème de destruction des ordures mé-

nagères, selon un procédé moderne ,
pourra également entrer en vigueur
d'ici peu.

^44^ f.4

La réduction de l'impôt commu-
nal viendra en discussion devant le
Conseil g énéral le 23 décembre. Elle
prévoit  une perte de rendement
comparée au produit des impositions
de 1950 , de 878,100 f r .  mais s'élève-
ra probab lement à un million de
francs, calculée sur les revenus de
1952.

Le projet présenté par le Conseil
communal, au caractère nettement
social , prévoit une baisse e f f e c t i v e
à tous les degrés de l'échelle, aussi
bien sur le revenu que la for tune .
L'imposition des personnes morales
se fera  dorénavant sur la même base
que le taux app liqué par l 'Etat, soit
1 f r .  par f ranc  d 'impôt communal.
Le projet  élargit également les dé-
ductions légales aux familles ayant
plus de quatre enfanta.

_ Pour illustrer par un exemple pra-
tique la valeur de la réduction pro-
posée , disons que le bordereau du
contribuable marié, avec un enfant ,
au revenu de 5000 fr . ,  sera ramené
de 105 f r .  10 à 65 f r .  55 ; celui au
revenu de 8000 f r . , de 313 f r .  à
266 f r .  70 ; le revenu de 12,000 f r .
avec 2000 f r .  de fortune , de 686 f r .  35
à 629 f r .  20 ou celui de 50,000 f r .
avec 100,000 f r .  de fortune , de
4832 f r .  20 à 4654 f r .  55 (exemples
comprenant le paiement de la taxe
de pompe) .

Le projet présenté est un rég ime
transitoire qui sera appliqué tant
et aussi longtemps que la situation
financière de la commune le p er-
mettra. Le Conseil communal se ré-
serve ainsi le pouvoir de revenir à
l'ancien régime si les circonstances
économiques l' exigent un jour.

CHRONIQ UE RéGIONA LE
. . —

PESEUX
Départ de l'officier

d'état civil
Vendredi , le Conseil communal a pris

officiellement congé de M. Maurice
L'Eplattenler , Instituteur retraité, qui a

'démissionné comme officier d'état civil ,
! après 35 années de fidèles et loyaux ser-
'. vices.

Au cours d'un souper auquel partici-
pait le 1er secrétaire du Département de
Justice, ainsi que le président du groupe-
ment des officiers d'état civil du canton,
l'exécutif remit un cadeau à M. L'Eplat-
tenler , hommage justement mérité pour
avoir si bien rempli sa tâche.

Son successeur est M. Edgar Banderet,
administrateur communal.

SAINT-BLAISE
Uiie intéressante conférence
(c) Ouvrant la série organisée par le co-
mité des conférences , nous avons eu jeu-
di dernier une Intéressante conférence de
M. Henri Javet , de notre localité.

Sous le titre « navigation rhénane »,
l'orateur , très versé dans cette question,
a captivé son auditoire par un exposé
fort bien fait et illustré de nombreux
clichés.

Concert de l'Avent
(c) Dimanche, tous les paroissiens étalent
conviés à un concert spirituel au temple,
organisé et préparé par les soins de Mlle
Alice Miche, notre dévouée organiste. De
Lucerne était venue prêter son précieux
concours Mlle Zingg, qui nous donna
quelques airs de circonstance ! On appré-
cia en particulier un vieux Noël allemand,
ainsi que l'air bien connu du « Messie » ,
de G.-F. Haendel « Berger fidèle et ten-
dre » .

Mlle Miche exécuta une série de mor-
ceaux forts goûtés de Du Mage. J.-S.
Bach et César Franck, qui permirent de
constater une fols de plus l'excellence de
nos orgues.

BOLE
Le métier de sculpteur

(c) La population masculine de Bôle a
eu l'occasion d'entendre jeudi dernier une
Intéressante et vivante conférence dont
le titre était : « Mon métier de sculp-
teur ».

Se mettant à la portée d'un auditoire
formé d'hommes appartenant à divers
milieux , M. André Ramseyer , de Neuchâ-
tel , a su l'Initier aux différents stades de
la sculpture, depuis la composition en
terre glaise au moulage, au coulage ou
à la taille directe dans la pierre. ¦

Illustrant sa conférence par des cro-
quis faits au tableau noir et montrant et
expliquant les principaux instruments
employés dans la sculpture, M. Ramseyer
sut faire de l'heure qu'il passa au col-
lège de Bôle , une heure de révélation du
plus haut Intérêt.

LA BRÉVINE
Conseil général

(c) Le Conseil général a tenu séance sa-
medi 12 décembre.

Budget. — Il a adopté le budget avec,
aux recettes, 229,934 fr. 15, aux dépenses,
222 ,327 fr. et un bénéfice présumé de
607 fr. 15.

Les amortissements se monteront à
5000 fr. La plus-value des impôts est es-
timée à 5350 fr. La part de l'Impôt fédé-
ral revenant à la commune pour 1953 à
8000 fr.

Des réparations sont envisagées à l'Hô-
tel de Ville et aux collèges de Bémont et
du village. Un crédit de 15,000 fr. sera
alloué au goudronnage de quelques rues
du village et de la cour du collège.

La stabilisation des traitements du se-
crétaire-caissier : 6600 à 7800 fr., du garde
communal : 5100 à 6000 fr. avec 15 % de
supplément selon les normes s'appliquant
aux fonctionnaires de l'Etat , donne lieu à
une longue et vive discussion.

Elle est adoptée à l'unanimité.
Divers. — La fontaine du poids public

est remise gratuitement à la commune.
Après discussion , l'arrêté est adopté sans
opposition.

De nombreuses questions sont soule-
vées dans les « divers » : flèche de signa-
lisation à repeindre , billets du dimanche
uniques comprenant autobus et train, si-
gnaux « Ecole » qui se posent , éclairage
extérieur à Installer au hangar des pom-
pes, goudronnage prévu et . manière d'y
procéder , subvention pour une garde-
malade ; pour ce dernier point , l'exécutif
est . prié de trouver une solution.

LE LOCLE
.augmentation

du nombre des ménages
et subside pour l'aide

à la construction en 1053
(c) Lors de la prochaine séance du Con-
seil général , le Conseil communal de-
mandera l'octroi d'un crédit de 1,020,000
francs pour le versement de subsides
communa ux en vue d'encourager la
constnictioii de maisons d'habitation.
A l'appui de cette dem aii'de importan-
te de crédit , l'autori té executive invo-
que la pénurie de logements au Locle.
La commune est placée devant la de-
mand e cle 237 personnes désirant obte-
nir des logements. Ce sont les loge-
ments de trois chambres (139 person-
nes) qui sont le plus demandés.

Au 10 décembre 1952, le nombre des
ménages au Locle était de 3990, en aug-
mentation de 30 sur 1951. Il y a 50 ans
(1902) le Locle comptait 2785 ménages
pour 12,902 habitants.

La commune se propose donc d'en-
coui'ager la construction par l'octroi
de crédit d'un million destiné à per-
mettre la construction de 170 logements.

Mais le crédit ne sera utilisé qu 'au
50 % jusqu 'à l'automne 1953 et si la
conjoncture reste ce qu 'elle est aujour-
d'hui , le solde sera utilisé en 1954. Cette
façon de l'aire est judicieuse, car si
une baisse intervenait dans le prix de
la construction , l'autorité se réserve-
rait alors do réduire ses subventions
dont le taux est aujourd'hui de 20 %.

DOMBRESSON
Conseil général

(c) Le Conseil général sous la présidence
de M. Mauley, s'est réuni samedi 13 dé-
cembre, au collège.

Budget. — Il a adopté le budget de
1 Asile qui se présente ainsi: recettes 20,149
francs 90, dépenses 20 ,091 fr. 70, bénéfice
58 fr. 20. Il a adopté également le budget
de la commune pour 1953 dont voici l'es-
sentiel : recettes 354,028 fr. 45, dépenses
356,782 fr. 35, déficit présumé 2753 fr. 90,
amortissements 24 ,043 fr. 35.

Le Conseil général sur proposition du
Conseil communal alloue une allocation
de renchérissement de 4% aux employés
communaux ; le groupe libéral , ayant de-
mandé de remplacer cette allocation par
le versement d'une somme globale de
250 fr. sans tenir comp'te de l'échelle des
traitements, fut mis en minorité au vote.

Sans opposition , le législatif décide en-
suite, sur proposition également de l'exé-
cutif , d'accorder aux contribuables un
escompte de 3% sur le montant des bor-
deraux d'Impôts qui seront payés dans les
délais prescrits.

M. Louis Jorlat , fidèle .et consciencieux
employé de la commune depuis 35 ans,
ayant demandé d'être mis au bénéfice de
la retraite dès le 1er janvier prochain,
une pension lui est octroyée à l'unani-
mité.

Nomination. — En remplacement de
Mme Alice Vauthier , démissionnaire, Mme
Maurice Mougln est nommée membre du
comité de l'asile.

Divers. — Le Conseil général vote en-
core un arrêté concernant la signalisation
routière et , enfin , accepte de céder aux
communes de Savagnier et de Chézard-
Satnt-Martln quelques ares de terrain
utilisés pour la correction déjà effectuée
de la nouvelle route Savagnler-Salnt-
Martln;

MALVILLIERS
Le Vanel

et Maison d'éducation
(sp) Jeudi dernier , la commission de sur-
veillance du Vanel , maison d'observation ,
et de la maison d'éducation de Malvll-
liers, a tenu séance sous la présidence de
M. William Béguin , ancien directeur des
écoles de la Chaux-de-Fonds, et elle a ad-
mis les budgets préparés et présentés par
le bureau pour 1953.

Pour le Vanel seul, l'alimentation figure
au budget pour 12,500 fr., et à la Mal-
son d'éducation pour 22,000 fr.

Par contre, aux recettes , les pensions
du Vanel s'élèveront à 39,150 fr. et à la
Maison d'éducation à 50,400 fr. ; ces chif-
fres sont sensiblement plus élevés que
ceux des budgets de 1952, par suite de
l'élévation du prix de la vie et de l'en-
tente Intervenue entre nos malsons hos-
pitalières , qui ont été unanimes è. revi-
ser les prix de pension.

LES HAUTS-GENEVEYS
Assemblée des gymnastes

(c) Dans sa dernière séance, la Société de
gymnastique a renouvelé son comité com-
me suit : président , MM. Gérard Béguin,
vice-président, Jean-Louis Bron; caissier, ,
Henri Borcard ;. secrétaire, Jean-Pierre .'.
Schwab. Le moniteur a été réélu pair - ac-
clamation en la personne de M. Remy
Henrloud.

L'assemblée a délivré le diplôme de
membres honoraires de la section pour
douze années d'activité, à MM. Gérard
Béguin et Jean-Maurice Bron.

Le programme d'activité pour 1953 a été
arrêté, il y aura une fête cantonale des
pupillettes et des pupilles, sur le bel em-
placement des Golllères. La section parti-
cipera à la fête romande à Genève et en
août, elle organise aux Golllères un tour-
noi de balle à la corbeille.

Durant l'année écoulée, la section a été
victime d'un acte de vandalisme. On se
souvient en effet que des malandrins
avalent pénétré par effraction dans la
cantine des Golllères où étalent provisoi-
rement les engins ; ils ont scié en deux
les barres parallèles et lacéré le cuir du
cheval-arçons, rendant ces engins inuti-
lisables. La plainte pénale déposée en
temps utile n'a jusqu 'à ce jour pas eu de
résultats et la section ne recevant aucun
subside, aucun appui financier des asso-
ciations cantonales ou fédérales, devra
prendre à sa charge les frais de la remise
en état de ces engins.

BOVERESSE

Conseil général
(c) Le Conseil général s'est réuni jeudi .
soir sous la présidence de M. Jean Ruf-
fleiix . Les points principaux de l'ordre
du jour étaient le budget 1953 et la no-
mination d'un conseiller communal en
remplacement de M. Jean Bâhler , démis-
sionnaire.

Budget 1953. — Recettes 131,786 fr. 85 ;
dépenses 132,627 fr. 60 ; déficit présumé
840 fr. 75.

Les amortissements de la dette compris
dans les dépenses se montent à 6000 fr.
Ce budget laisse donc prévoir une aug-
mentation d'actif de 5159 fr. 25. i.

Lors de l'examen des différents chapi-
tres, quelques questions sont posées au
Conseil communal , puis à l'unanimité, le
budget de 1953 est adopté.
Nomination d'un conseiller communal. —¦
Une proposition est faite en la personne
de M. Chs-H. Barrelet, qui refuse ; M.
Maurice Bâhler est également proposé
et est nommé par 6 voix et 8 bulletins
blancs.

MM. César Roulin et Edmond Jèanrl- ¦
chard sont également nommés, l'un mem-
bre et l'autre suppléant de la commis-
sion du budget et des comptes ; quant à
MM. Etienne Berger et Robert Stauffer ,
Ils sont nommés membres de la commis-
sion de salubrité.

Demande d'une ristourne d'impôt de
15 %. — Pour répondre à la demande qui
avait été formulée à la dernière séance,
le Conseil communal présente un rapport
détaillé au sujet d'une ristourne éven-
tuelle sur les Impôts communaux. Vu la
situation très difficile dans laquelle nous
nous trouvons encore actuellement , le
Conseil communal ne peut que répondre
négativement à cette demande.

NOIRAIGUE

Le recensement
(c) Le nombre des habitants, selon le
dernier recensement cantonal est de 673,
soit une diminution de 9 sur l'année pas-
sée où l'on avait noté une augmentation
de 15.

La population se répartit comme suit :
mariés 316 (319), veufs ou divorcés 68
(62:) ; célibataires 289 (301) ; agriculteurs
25 (27) ; horlogers 94 (80) ; autres pro-
fessions 208 (197). On compte 347 Neu-
chàtelois (340), 246 Confédérés (262) et
80 étrangers (80). Au point de vue confes-
sionnel, les protestants totalisent 499
âmes (512), les catholiques 174 (170).

H y a 56 propriétaires d'Immeubles
(57), 6 chefs d'établissement '(5) et 10
apprentis (5). Les caisses d'assurance
contre le chômage groupent 124 cotisants
(126). La vaccination contre la variole
et la diphtérie n'a pas été encore appli-
quée & 32 enfants. Quant aux nouveaux
contribuables , Ils seront au nombre de
7 (13). Enfin , avec 343 représentants, le
sexe féminin conserve la prépondérance,
le masculin n'en'alignant que 330.
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Dès demain
autour du Monument de la Répubdique

choix énorme de superbes .

SAPINS DE NOËL
du Val-de-Travers

Charles HIRS.

m LES TRADITIONNELS T !

S LOTS DE VINS ASSORTIS 1" Fr. 5.50 et Fr. 9.50 net |
!vi (verres à rendre) r i
| des MAGASINS MEIER S. A. j j
gj conviennent à chacun [ ¦]

Un nouveau modèle
de notre collection pour messieurs :

le célèbre Olympique (courroie
facilement démontable)

Fr. 7980

J. KURTH S. A.
NEUCHÂTEL

\ VENTE DE GRANDS VINS FRANÇAIS
appellation conUôlëe

provenant de la faillite F. GRomeai
vins fins - Rue Haute 14, BIENNE

Prix très avantageux la bouteille
Saint-Estèphe 1949
Château Haut-CouteJin . , .. Fr. 3.—
Saint-Emilion 1949 ler'cru »'
Château Cantenac » 3.—
Pomerol 1949
Domaine des Ormeaux . . .  » 3.—
Volnav 1949 » 3.70
Chàteauneuf-du-Pape 1949 . . » 3.70
Pommard 1950 » 4.50
Graves 1947 1er cru
Château d'Arricaud moelleux . » 3.20
Puligny-Montrachet 1949

blanc sec » 3.70
PRIX : par bouteille dép. verre perdu , livrai-
son par camion à raison de 10 à 20 et. par
bouteille, suivant quantité — paiement
comptant.
Vu la quantité limitée, nous exécuterons les
ordres au fur et à mesure de leurs entrées.

I

AVIS : la vente sera définitivement close à
fin décembre. H> RiUer & Co> Bienne

tél. (032) 2 41 54

j t vous offre un très beau choix
de bougies-décoration à des prix
.exceptionnels. Bougies pour arbres

de Noël

Pour votre enfant...
un cadeau plaisant et utile :

COULEURS FIPS
pour peindre avec les doigts

ou au pinceau !

* .Absolument inoffensives *.

La boite de 6 couleurs Fr. 9.80

En exclusivité chez nous

Beau choix de cartes de visite à l'imprimerie de ce journal

Compresseur
Aliip. 270 litres, moteur
4 HP, deux cylindres à
deux étages, dernier mo-
dèle.

une foreuse
électrique 220/500 W, à
deux vitesses, portative ,
marque A.E.G.

une forge '
portative

S'adresser case postale
1058, Payerne. Tél. (037)
6 26 01.

i T O U T  :
5 ce qu'il vous faut J****- pour vos repas de S
p.; fêtes aux «y
¦ Magasins Meier S.A. Ha Membre Uségo p
¦ Timbres d'escompte _ \¦ ¦
nHHBsnBHnBEEnanH

S K I S
usagés, 195 cm., avec
fixations Kandahar et
arêtes en acier , bâtons,
45 fr. S'adresser : Vieux-
Châtel 15. 3me étage. —
Tél. 5 29 86.

A vendre un

RADIO
d'occasion , en très bon
état, bas prix. Tél. 5 54 93

SKIS
Cinq paires de skis ïik-

ne, longueur 210 cm.,
complets avec fixations
réglables , à vendre au
prix de 29 fr. 50 la paire.
Beck et Cle, à Peseux. —
Tél. 8 12 43.

SKIS
de la grande marque Attenhofer
sont vendus à prix réduits ; bâtons en
acier suédois garantis ; Fr. 19.50 et
Fr. 26.50.

J.-P. TOSALLI, tél. 6 33 12, COLOMBIER
Reçoit le soir

gf iwamkmm ¦mu ¦ IHHII I «III II 
^

Rien ne vaut un bon lit chaud
Duvots Traversins Oreillers

Beau choix dé couvre-lits piqués
Couvertures d© laine avantageuses
150/210 et 170/220 à partir de Fr. 36.S0 j

A la maison î in.1 spécialisée

. o- , Jj ,  m im^n

Faubourg du Lac 1 - Tél. 5 26 46 [J
NEUCHATEL ij

TOURS
DE LITS

moquette laine
Quelques belles

pièces à '•
Fr. 139.-
BENOIT
Malllefer 20
Tél . 5 34 69

Machine
à tricoter

« Dubied », jauge 32, à
vendre. — Demander l'a-
dresse du No 92 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Gramophone
portatif est à vendre. —
Occasion Intéressante. —
M. Willemln , les Char-
mettes 32. Tél. 8 10 97.

Porteurs de lunettes, si vos yeux
sont fatigués : un bain oculaire
d'OPTRAEX.

(o) Lundi matin, tes sous-officiers et
soldats de la classe de 1892, des dis-
tricts de la Ohaux-de-Fonids et du Lo-
ole, au nombre de 123, ont été convo-
qtiés à. la Chaux-de-Fonds, à l'inspec-
tion do libération. La plupart de ces
hommes ont effectué 800 à 900 jours de
service et participé aux deux dernières
mobilisations.

En les libérant de tout service, le
commandant d'arrondissement, le lieu-
tenant-colonel Boulet, lee a remerciés
des services rendue au pays.

Dernière inspection
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Tap isseries de sty le Baisse de prix sur les appareils
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Ghavannes 15 - Neuchâtel r JA\JiVJ.A*â  En déoeimtore, ouvert ta i___ncM -Aimanach Pestaiozzl



Les musulmans invités
à boycotter la France

En signe de protestation contre les événements d'Afrique du Nord

LE CAIRE, 16 (Reuter). — Lo Grand
Conseil de l'U.L.E.M.A. s'est réuni,
mardi matin, pour arrêter l'attitude
des musulima'ns à l'égard de « l 'impé-
rialisme français dans.le© pays musul-
mans frères : la Tunisie, lo Maroc et
l'Algérie ». Le conseil a examiné les
« agressions répétées de la France »
dans ces pays et a pris les décisions
suivantes :

1. L'activité actuelle de l'impérialis-
me français, l'oppression des libertés,
les événements sanglants et l'assassi-
nat de personnes aimant la libert é, <]ui
interviennent dans leurs pays on fa-
veur des droits naturel  et de l'homme,
doivent être condamnés.

2. Faire connaître la condamnation
de tous les pays musulmans aux repré-
sentants des puissances étrangères au
Caire, à toutes les organisations inter-
nationales et au monde entier.

'.". 3. Engager l'Egypte et tous les pays
-.musulmans à boycotter la France, son
commerce et ses institutions d'éduca-
tion en conformité avec les devoirs
religieux musulmans  et humains con-
tre toute oppression de la France et sa
politique agressive en Afr ique  du Nord.

4. Inviter la ligue arabe , les gouver-
nements musulmans  à boycotter poli-
tiquement la France et à interdire tou-
te exportat ion en France.

5. Inviter tous les musulmans du
monde à participer à un fonds public
en faveur des patriotes combattant
dans le nord de l 'Afr ique et permettant
d'atténuer leurs souffrances.

6. Inviter les organisations de se-
cours à apporter une aide aux victimes
de l'agression française.

7. Adresser dans tous los pays musul-
mans un appel comme l'a fai t  le rec-
teur d'Al Azhar, le cheik Hussein, af in
que tous les musulmans accomplissent

dans les circonstances actuelles leur
devoi r à l'égard de leurs frères nord-
africains.

Le « Grand Conseil de l'U.L.E.M.A. »
est l'organe suprême de l'Université
d'Al Azhar, lo plus ancien Institut d'en-
seignement musulman du monde, et qui
est considéré comme l'université la
plus remarquable do l'Islam.

Le chelk Hussein el Khadcr, recteur
de l'Ai Azher, est originaire de Tuni-
sie. Il a été naturalisé égyptien cn 1938.
Il est membre du Grand Conseil de
l'U.L.E.M.A. depuis 1950, et est devenu,
en septembre 1952, recteur de l'univer-
sité et chef du Grand Conseil de
l'U .L.E.M.A., au moment où le chelk
Abdel Mcguid Selim fut  révoqué. Ce
dern ie r  avait  été nommé par l'ex-roi
Farouk.

En TUNISIE, le bey a adressé une
note au gouvernement français. On croit
savoir que celle-ci envisagerait une re-
prise des négociations.

Le jugement de .Lausanne
( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

Si le Conseil f é d é r a l  avait vou lu
autoriser la p rise en charge de cer- .
tains vins de table (article 337 , litt.
g oda ) ,  il aurait indiqué la p ropor-
tion de vin étranger qu 'ils pourraient
contenir , a f i n  de ne pas rendre p ra-
tiquement illusoire l'exc lusion des
vins étrangers comme tels. Les ex-
p lications données le 10 jui l le t  à la
presse sont d 'ai lleurs formel les .  Sans j
doute l 'arrêté aurait-il pu être mieux
rédigé. Mais l 'incertitude née de son
imprécision n 'en modif i e  pas le
champ d'app lication. Elle ne joue  un
rôle que sur le terrain de l'erreur de '
droit et p our  la f ixat ion de la peine. -.

I l aurait été judicieux de n'ad- ç
mettre à la prise en charge que des]
vins coup és avant une date donn ée.'
Mais l'arrêté du 6 j u i llet 1948 n'ins-
titue aucun délai de coupage.

Le jugement signa le ensuite que
les accusés qui ont été renvoyés pour
escroquerie et f a u x  dans les ti tres
doivent être acquit tés de ces ch e f s
d'accusation.

Enf i n  en ce qui concerne le mi-
nistère pub l ic, le jugement remarque
que l'accusation a pe rdu de vue que
les coupages mis en charge devaient
être rougis, puis  vendus comme
« montagne », « rosé », « vin de ta-
ble », etc. et non sous la désignation
de vin déprécié pa r le coupage. Les
accusés — sauf un — n 'ont du reste
pas dissimu lé la composition de
leurs coupages. Aussi ne voit-on p as
comment ils pourraient tom ber sous
le coup des articles 153 et 154 cp.

I»e cas d'Arnold Schenk...
Arno.d Schenk L,.st acquitté de l'ac-

cusation d'escroquerie, de fa l s i f ica t ion
de mnreha.ndises. de mise en circula-
t ion de niai-chandifes falsifiées et d'ins-
t i ga t i on  à la gestion déloyale des in- '
térèts pubîios.

Il est déclaré coupable d'infraction
à l'ai-rêté fédéral du 6 jui l le t  1948 sur
la prise on charge des vins Mancs.

Schenk a .in ten t ionnel lement  et gra-
vement e n f r e i n t  cet anêté. Ayant par-
tici pé à presque tous les travaux pré-
l iminaires ,  il connaissait parfaitement
les in t en t ions  des autorités. C'est pour-
quoi l'acceptation de ea déclaration par
la CÀVI ne le disculpe pas, d' autant
moins qu 'il comptait sur la complaisan-
ce de Waiktsbui-ger et de Durand. Il a,
par ses propos, semé la confusion , alors'
que «t qualité de membre de la com-
mission de surveillance lui imposait le
devoir de veiller que l'« action » ne s'é- .
ear tâ t  pas du but . Tl a ahiifeé de sou
in f luence  pour tirer le maximum d'à- ,
vantages de la prise en charge. Il a agi .,
par cupun'té, au dé t r iment  des dénieras
publics, cîe sorte que le maximum do,
l'amende prévu .par l'arrête (10,000 fr.) •
ne l ie  pas la Cour .

IL est vrai que si le département
chargé de l'exécution, qui avait appris
assez tôt  sa résolution d'o couper dans
la propor t ion de 10/90 et qui savait que
•Waldsourgêr dépendait  cle lui , avait
exercé , ou du moins organisé un eon- ,
trôle, son inscription eût été refusée
et le fonds vinicole n 'aurait  pas été lé-
sé. Il faut  également avoir égard à
l'âge de l'accusé et à ses bons antécé-
dents.... celui de Jean Muhlematter

L'accusé a viol é l' a r r ê t é  en annon-
çan t  à la CAVI 071,900 l i tres de Neu-
châtel 1917, dont  180,000 coupés à con-
currence  de 9 % par des vins genevois,
vaudois, val a Isa ns et étrangers, ne ré-
pondaien t pas à cette désignation. Il a
ainsi cherché à obtenir une contribu-
t ion n*lu« f'Hevée que celle quittait pré-
vue ponr les v ins  coupés. Peu importe
que, f i na l emen t , ces 180,000 l i t res
n 'a ient  pas été mis en cha rge. D'aut re
part , en opérant ce coupage en vue  de
tromper au t ru i  dans les relations d' a f -  j
faires, puis en l'o f f r a n t  à la CAVI j
sous la dénomination de Neuchâtel i

1947, de sorte que le vin n 'aurait pas
été nécessairement rougi , il a enf re in t
les articles 153 et 154 cp. Le caractère
professionnel de ces infractions est ma-
nifeste.

En ce qui concerne l ' inexactitude des
quanti tés  annoncées à la CAVI, la Cour
estime, eu égard à la désorganisation
do la Compagnie vitieole, que Muhle-
matter ne peut pas être rendu respon-
sable.

Les infractions retenues à sa char-
ge ayant  été commises avant la cou-
da minaition prononcée le 19 juil let  1950
par le tribunal do police de Boudry,
c'est une peine additionnelle qui devra
lui être infligée.

Jean Muhlemat te r  est donc acqui t té
de l'accusation d' escroquerie et d ' in-
fraction à l.'ar.t. 38 de la loi du 8 dé-
cembre 1!>05 sur le comimej 'ce des den-
dées alimentaires et do divers objets
usuels.

E est déclaré cou pable d ' infraction
à l'arrêté fédéral du 6 juil let  19*18, sur
la prise en charge de vins blancs , de
fa lsification et de mise -cm c i rcula t ion
do marchandises falsifiées.

Quant à Geoiges Steim , aucune fau-
te ne peut  être reprochée à l'accusé.

Le cas Jean Waldsburger
Tenue par  l' a r rû té  dp prêter  sou con-

cours, la CAVI a été chargée d'exécu-
ter* ia prise en charge. En tant  qu 'il
s'en est occupé, son secrétaire-gérant,
Waklsburgcr exerçait une  fonction pu-
blique temporaire. Il doit par consé-
quent  être considéré comme fonction-
naire .

Il est accusé d ' in f rac t ion  à l'arrêté,
do gestion déloyale des intérêts publics
et d|c«croquerie. Le délit réprimé par
l'article 314 op est i n t e n t i o n n e l . Il sup-
pose le dessein de se procurer ou de
procurer à un tiers dm avantage illi-
ci te . En out re , le fonc t ionna i re  doi t
avoir lésé les intérêts publics qu 'il
avait mission de défendre . Waldsbur-
ger s'est rendu coupable d' une  tel'.e lé-
sion en acceptant à la prise en charg e
près d' une  mill ion et dem i de litres le
vins, do ta ble. Il l'a fa i t  dans l ' i n t é r ê t
de Schenk . Certes, un peu plus du t iers
do cette q u an t i t é  a été mis en charge
par d' au t r e s  maisons, qu 'il n 'avait  vrai-
semblablemen t a u c u n e  raison de t'avo-.
riser. Mais, en leur r e fusan t  ce qu 'il ac-
cordait à Schenk , il aurait  t r a h i  sa
mauvaise foi.

Il s'est égallement rendu coupable de
gestion déloyal e des intérêts pub l i c s
dans les cas Gar in , Clot tu et Henry,
en acceptan t , sans motifs valables et
en vue d'avantager les prénommés, des
lots refusés par la commission de dé-
gustation ou annoncés tard ivement .

L'accusation d' escroquerie n 'est pas
fondée. On .ne voit pas, en part iculier,
qui Waldsburger aurait pu tromper,
puisque c'est lui qui dirigeait « l'ac-
tion ».

La mission qui lui incombai t é ta i t
importante.  Toutefois, en négligeant
d'ôdiieter des dispositions d' exécu t ion,
de délimiter ses a t t r ibut ions  et de lui
donnei* des instructions précises, l'au-
torité compétente l'a mis dams une si-
tuation d i f f i c i l e  envers Schenk, don t
il dépendait à plusieurs titres.. D' a u t r e
part , il a fourni  un travail considéra-
ble pour assurer l' exécut ion de l'arrêté,
sa ns chercher aucun avantage person-
nel .

Jean Waldsburger est donc acqu i t t é
de l'accusation d' escroquerie et d' in-
fract ion à l'aof du 6 j u i l l e t  1948 sur
la prise en charge des vins blancs . Il
est déclaré coupable de gestion déloya-
le des intérêts publics.

¦**, Sous la présidence de M. Cari Ott,
avocat à Neuchâtel , a eu lieu samedi , à
Lausanne, une Importante séance du co-
mité de l'Union romande des sociétés
pour la protection des animaux.

Adversaires et partisans de l'aérodrome
de la plaine d'Areuse exposent leur point de vue

( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

a pris la décision de considérer le fu-
tur aérodrome des Prés d'.*Vreuse comme
une  ent repr ise  d' intérêt  publ ic  paraît
n 'avoir e n t e n d u  qu 'un  son de cloche.

Pour les opposants,  ia c réa t ion  de
cette nouvel le  place d'aviat ion n'a t t i rera
pas à Neuchâte l  un tr a f i c  tou r i s t ique  et
commercial plus impor tan t  qu 'au jou r -
d'hui, ain si que l'aurai t  aff i rmé l 'Off ice
fédéral de l'air lui-même. D'aut re  part ,
même l imi tée  à des vols d'école, l'acti-
vité du nouvel aérodrome gênerait les
populat ions  voisines.  Enf in,  l'acquis i -
tion des nouveaux ter ra ins  ne servirai t
que la Transair  S. A., société de droit
privé, poursu ivan t  des buts str ictement
commerciaux.

Une visite à Grandchamp
.Après la conférence de presse, les

j o u r n a l i s t e s  e u r e n t  l'occasion de se ren-
dre à Grandchamp, où ils visitèrent les
maisons de re t ra i te .  Celles-ci reçoivent
annue l l ement  mil le  personnes et for-
men t  des sœurs. La Fondat ion  des re-
t ra i t e s  spi r i tue l l es  de Grandchamp pos-
sède une maison  iden t ique  près de Pa-
ris et il est question d en établir éga-
lemen t  en Suisse allemande et en Hol-
lande.

Réplique des partisans
de l'aérodrome

Quel ques heures plus tard , les diri-
geants  du syndicat  d ' init iat ive pour la
création d'une  place d'aviat ion aux Prés
dAreuse, conviaient la presse à leur
tour  pour  mon t re r  une fois  de plus
combien il est de toute urgence , à leurs
yeux , de const ru i re  ce nouvel aérodrome.

M. Jean-Pierre de Chambrier , de la
Transai r , et M. René Dupuis,  de l 'Aden ,
ont tenu d'abord à souligner que le
projet  d'u n e  place d' avia t ion  aux Prés
dWrcusc  est né de l ' i n it i a t i v e  privée et
non d'une société commerciale.  Si les
opposants  con tes tent  l' u t i l i t é  de cet aé-
rodrome , c'est parce qu 'ils confonden t  le
t r a f i c  commercia l  et le t raf ic  tour is t i -
que. Il est possible que le second dimi-
nue  d ' impor t ance  par rapport au pre-
mie r , mais  il n 'en reste pas moins  que
l'intérêt général  commande  qu'une  place
d'a v i a t i o n  convenable  desserve tout le
bas du canton .  Si le t r a f i c . n 'a pas été
plus  in tense  jusqu 'à présent , c'est pré-
c i sément  en ra i son  du danger  considé-
rable que présente  Planeyse, où les élè-
ves -p i lotes  ne sont  même pas autorisés
à a t t e r r i r .

U est normal  nue les agr icul teurs  dé-
f e n d e n t  leurs  terres, mais  plus ieurs
(f e u t r e  eux sont prêts à céder des par-
cel les  à Areuse  dès ouc le syndica t
d ' i n i t i a t i v e  pourra leur  o f f r ir  des échan-
ges a v a n t ag e u x  et qui l eur  pe rme t t en t
de pou r su iv r e  une  exp lo i ta t ion  ration-
nel le .

En ce qui concerne la C o m m u na u t é
de Grandchamp,  M. de Chambrier  est
c o n v a i n c u , pour sa part , que sa t ran-
qu i l l i t é  ne  serait  guère plus t roublée
que ce n 'est le cas ac tue l l emen t  avec

Planeyse. .Au reste , une entente pourrait
fort bien être trouvée pour interdire
l' envol des avions certains jours  de re-
t ra i t e .

Les opposants  ont demandé un avis
de droit  au professeur Huber, ancien
juge fédéral , qui a déolaré que l'aéro-
drome ne présenterait un intérêt public
suf f i san t  pour exproprier les propriétai-
res des te r ra ins .  Le Conseil d'Etat pro-
cède A une  étude compl émentaire pour
d é m o n t r e r , au contraire, l 'intérêt pu-
blic de cet aérodrome , et, dans  quel ques
semaines,  il demandera vraisemblable-
ment  à l'autori té  fédérale d'accorder la
concession. Si Berne fai t  droit à cette
requête — et les membres  du syndicat
d ' in i t ia t ive  cn sont persuadés — il fau-
dra alors  passer à la procédure d'ex-
propr ia t ion.

Il f a u t  n é a n m o i n s  se garder de préju-
ger l'avenir  et , après avoir assisté à ces
deux conférences de presse, que nous
avons résumées très succinctement, nous
ne pensons tout  de même pas qu 'il soit
absolument  impossible de sauvegarder
la physionomie d'un coin de terre de
chez nous tout en dév eloppant l'aviation
dans le bas du canton. La formule sera
assurément délicate à trouver.

J.-P. P.

LES SPORTS
Young Sprinters -

Diavoli Rosso Neri 10-4
(2-1 ; 5-1 ; 3-2)

La présence, à Monruz, des Diavoli
Rosso Nerl n 'avait attiré que près de
2O00 spectateurs.

Il est vrai que ces Italo-Canadiens ne
forment pas une équipe très solide. Cette
formation est certainement moins com-
bative que Mllan-Inter que nous vîmes
en début de saison. Aussi , Young Sprin-
ters n 'eut-11 guère de difficultés à domi-
ner constamment son adversaire.

C'est sans forcer que les Neuchàtelois
prirent la direction des opérations, cela
dès les premières minutes, non sans avoir
toutefois encaissé un premier but parfai-
tement évitable.

Peu après , Wenger , blessé au visage,
dut être évacué de la patinoire et con-
duit à l'hôpital. Il fut remplacé par Per-
rotet.

Le score , pour éloquent qu 'il soit , ne
reflète pas exactement la valeur respec-
tive des équipes en présence. Young
Sprinters n joué au-dessous de ses
moyens. Avec la concentration dont les
joueurs neuchàtelois font preuve en
championnat, l'équipe locale eût évité
deux ou trois buts et en eût obtenu
quelques-uns de plus.

Les buts neuchàtelois furent marqués
par Golaz (2) ,  Caseel , Blank (2) ,  Bon-
gard (2) ,  Ubersax . Grleder , Sehindler.

Diavoli Rosso Nerl : Fresia ; arrières :
Bedognl , Bucchettl , Abascia ; lre ligne :
Federlci , Sartor, De Police ; 2me ligne :
Brenner , Mac Eachern, Delflno.

Young Sprinters : Wenger (Perrotet);
lre formation : Cattln, Ubersax , Caseel ,
Martini , Sehindler. pethoud ; 2me forma-
tion : Golaz , Grleder , Blank , Wehrli , Bon-
gard.

Arbitres : MM. Olivier! et Vuillemin.
C. C.

LA VIE N A T I O N A L E
Où iï est question de bien des choses,

en particulier d'une tentative de colonisation
et d'une loi contre les trusts

ON LIQ UIDE AU CONSEIL NA TIONAL

Notre correspondant de Berne nous
écrit :

Les journal is tes  ont trouvé, mardi
matin , dans leur portefeuille, un ordre
du jour qui sent la f in  de la session.
Le bureau y a fourré en vrac toutes les
broutilles, tous les laissés pour compte
avec, en guise de dessert , une bonne ra-
tion de postulats, motions et interpel-
lations..

MM. Bourgknecht, catholi que de Fri-
bourg, et Jaquet , libérai de Baie-ville,
nous en t ra înen t  d' abord dans les espa-
ces azurés en pr ian t  l'assemblée d'ap-
prouver un règlement des t ranspor ts
aériens — ce que fon t  d'un seul cœur
les 115 députés présents — puis en lui
demandant  d'approuver q u a t r e  accords
réglant la navigat ion aér ienne avec le
Luxembourg, les Philippines, l'Irak et
le Pakistan. Il s'agit là des services ré-
guliers, inscrits à l'horaire in ternat io-
nal. En outre, il f au t  également sanc-
t ionner  un échange de notes avec ia
Grande-Bretagne à, propos des courses
occasionnelles, à la demande, ou , si l'on
préfère, une manière  de service des t ax i s
aériens qui , en marge des l ia i sons  assu-
rées par les grandes compagnies nat io-
nales, font  passer d'un pays à l'au t r e
touristes ou hommes d'af fa i res  au nom-
bre de plusieurs milliers. Encore que
cette réglementa t ion  pose certaines
questions de principes qui seront trai-
tées dans un rapport spécial du Con-
seil fédéral sur la politi que aérienne de
notre pays, personne ne s'oppose à la
ratification.

Puis, par 114 voix sans opposition ,
le Conseil na t ional  accorde la garantie
fédérale a-u.x cons t i t u t ions  de Schaff-
house et de Neuchâtel , modi f iées  par
de récentes décisions populaires. Pour
Neuchâtel, il s'agit de l'abrogation de
l'articl e 70.

On s'arrête un peu plus longuement
aux crédits supplémentaires qui font  la

somme de 172 mi l l ions  et demi. Quel-
ques députés s' é tonnen t  de ces dépasse-
m e n t s  de crédit. Mais M. Weber expli-
que —¦ ce que la presse a fai t  déjà —
que pour une cen ta ine  de millions, it
s'agi t  de pures opérat ions comptables.

La pi lu le  est amère cependant et il
ne se trouve que 95 députés pour l'ava-
ler.

Où les bonnes intentions
ne supp léent pas

à l'expérience.
On passe alors à l ' i n te rpe l la t ion  de

M. Schmid-Rucdin, démocrate de Zurich ,
cur ieux de savoir  ce qu 'il en est exac-
tement  de l ' é tabl i ssement , sous le con-
trôle de il ' A i d c suisse à l 'Europe et avec
l' aide f inancière de la Confédérat ion ,
de 500 familles d'Allemands du Danube ,
dans le terr i toire  du Parana , au Brésil ,
entreprise qui a donné lieu à de vives
cr i t i ques dans  une  partie de la presse
et dont  on a même af f i rmé qu'elle était
un fiasco.

M. Peti tpierre donne une longue ex-
pl ica t ion .  Il rappelle que de nombreux
réfugiés  de race al lemande, les « Volks-
deutsche », chassés des pays de l'Europe
or ien ta le , ne peuvent êtr e secourus par
l 'Organisa t ion  in t e rna t iona l e des réfu-
giés, dépendan t  de l'O.N.U. Parmi eux ,
il y avai t  un groupe de « Souabes du
Danube » dont , en 1949, se sont occup ées
déjà l 'Association catholi que « Car i tas  »
et l 'Ent ra ide  ouvrière. Il é tai t  question
de les établir au Brésil où on mettrai t
à leur disposi t ion  des terres cultivables.

Ce projet  fu t  repris par J'Aide suisse
à l'Europe qui demanda  d' appui f inan-
cier de la Confédérat ion.

Il serait trop long d'ent rer  ici dans
tous les détai ls  de cette affaire.  Qu'il
nous suff ise  de savoir que. malgré  tous
¦les rense ignements  dont  on s'est en tou-
ré, malgré des études  préparatoires qu 'on
croyait j ninutieuises, l'entreprise se ré-
véla plus onéreuse qu 'on l'avait cru
tout d'abord.

L Aide suisse à 1 Europe commit des
erreurs, qu'elle a d'ailleurs reconnues.
Ses deux délégués permanents  auprès
des autor i tés  brés i l iennes  f i r en t  des dé-
penses dont ils p u r e n t  rendre compte
certes, mais sans présenter de justifica-
t ifs , ces f ra is  résul tant, comme ils le
déclarèrent aux reviseurs envoyés sur
place par les autorités fédérales, d'ac-
cords verbaux.

On crut un moment  qu 'il fallait  aban-
donner cette couvre. Il fu t  possible de
trouver un arrangement avec les auto-
rités brésiliennes et la coopérative cons-
tituée par les colons , m a i n t e n a n t  établis
sur des terres qui commencent à pro-
duire.

Il cn coûtera à la Confédérat ion 700
mi l le  f rancs qui seront  prélevés sur les
crédits votés par les Chambres pour la
poursu i t e  des oeuvres d'ent ra ide  inter-
n a t i o n a l e .

En résumé, M. Petitp ierre déclare que
la Confédération ne pouvait  pas- se
désintéresser  de cette entreprise h u m a -
ni ta i re , qu 'en dépit de c e r t a i n s  déboi-
res et de fâch euses imprévoyances, le
résultat  est tout  de même .sa t is fa isant ,
puisque 2500 personnes on t  été t i rées  de
camps où elles v ivaient  misérablement.
Enf in , la couverture  des f ra is  a pu être
assurée , pour la plus  grande  part , grâ-
ce à un arrangement profitable à notre
indust r ie  d' exportation.

Ces expl icat ions  sa t is font  M. Schmid ,
qui m a i n t i e n t  en revanche ses criti-
ques envers l'Aide suisse à l'Europe.

Contre les trusts
et les cartels

M. Borel , radical de Genève, met en-
suite en discussion une  quest ion fort
impor tan te .  Il développe la mo t ion  sui-
van te , en précisant  d' emblée qu 'il est
disposé à lu i  d o n ne r  la forme moins
impéra t ive  du « p o s t u l a t  » :

La discussion relative au maintien tem-
poraire du contrôle des prix fait appa-
raître à nouveau l'influence renchéris-
sante des cartels et des groupements
analogues. L'Intérêt général , dans le do-
maine économique aussi bien que social ,
postulant le maintien des prix à un ni-
veau aussi bas que possible. le Conseil
fédéral est invité à présenter aussi ra-
pidement que possible un projet de loi
sur les cartels et les groupements ana-
logues basé sur l'article 31 bis. al. 3, let-
tre d de la constitution fédérale.

Dans >son exposé , le député genevois
fa i t  a l lusion aussi à l ' i n f luence  crois-
san te  des grandes  associa t ions  économi-
ques et profess ionnel les  sur la po l i t i que
et les décisions de l'au tor i té  qui doi t
p o u r t a n t  rester l' a r b i t r e  des forces éco-
nomiques  et non  l eu r  jouet .

M. R u b a t t e l .  conse i l l e r  fédéra l , mon-
tre que le problème est fort  compli qué.
II met  en garde d'abord con t re  u n e  con-
fus ion  ent re  les car te ls , t rus ts  et grou-
p e m e n t s  a n a l o g u e s  d' u ne  par t , les asso-
c i a t i o n s  économi ques ou professionnel -
les d' a u t r e  par t  — U n i o n  suisse  de l'in-
d u s t r i e  et du commerce , Union  syndi-
cale. Un ion  des paysans ,  Union  des arts
et m é t i e r s , etc. — que le g o u v e r n e m en t
doi t  consu l t e r ,  en ve r tu  même de la
c o n s t i t u t i o n , chaque  fois qu 'il prépare
un  i m p o r t a n t  projet  de loi. Et c e t t e
c o n s u l t a t i o n  est no rma le .  L'administra-
tion ne peut  être un o rgan i sme  fe rmé
aux sugges t ions  du dehors. L' e s sen t i e l
est qu 'el le  garde son e n t i è r e  i n d é pen-
d a n c e  de j u g e m e n t ,  comme le pouvoir
p o l i t i que d o i t  garder  sa comp lète 'li-
ber té  de décis ion.

Q u a n t  a ux  car te l s et aux  t r u s t s ,  i l s
son t  nés du l i bé ra l i sme  économique .

Il i m p o r t e  d' a i l l e u r s  de d i s t i ng u e r  en-
tre les enienles , les cartel s qui con t r i -
b u e n t . .en r a t i o n a l i s a n t  il a p roduc t ion  et
Ja distribution; à fai re  baisser  les pri x ,
qui  t r a v a i l l e n t  donc dans  l'intérêt du
c o n s o m m a t e u r , et ceux qui , a b u s a n t  ciu
pouvo i r  qu 'i ls d é t i e n n e n t , t r a i t e n t  la
masse des c o n s o m m a te u r s  comme un
gisement  exp l o i t a b l e  à merci.

C'est sans dou te  contre  ceu-x-là qu 'il
c o n v i e n d r a i t  d ' i n t e r v e n i r .  Ma is  là auss i
des d i f f i c u l t é s  se p r é s e n t e n t .  On peut
redouter qu 'u n e  l ég i s l a t ion  t rop  t racas-
sière engage c e r t a i n e s  i ndus t r i e s  à cher-
cher à l ' é t r a n g e r  un  rég ime plus l ibéral.

Le Conseil fédéral accepte donc le
« p o s t u l a t »  Borel. II ne peut toutefo is
s'engager  à lu i  donne r  su i t e  aussi rap i-
dement  que le v o u d r a i t  le d é p u t é  gene-
vois. C'est là un cas où la vi gueur  doit
s'allier à la prudence.

Séance de relevée
Au début de la séance vespérale, M.

Wey, radical  de Lucerne , développe u n e
moï ion  proposant de m o d i f i e r  l' a r t i c l e
35 de la const i tut ion af in  de fixer à 5 fr.
au lieu de 2 fr. l'enjeu maximum dans

les kursaals. Il fait valoir ici les inté-
rêts du tourisme.

M. Feldmann répond qu'il y a auisi
d'autres intérêts en cause. C'est pour-
quoi le Conseil fédéral ne peut accep-
ter une motion , mais un simple « pos-
tu la t»  qui lui permettra d'examiner la
question. .

Miç aux voix , le « pos tu la t»  Wey est
pri s en considération par 67 voix contre
32.

On revient alors au budget. Le Con-
seil des Etats s'est rallié à toutes les
décisions prises , lund i soir, par le Con-
seil na t i ona l , sauf sur un point. Il n'cn-i
tend réduire que d'un million et demi ,
au lieu de trois mil l ions, le crédit de
15,690,000 fr. au service technique mi-
l i ta ire  pour les essais, recherches et
développements. Tout aussi opin iâ t res
que lès sénateurs ,  les députés ma in t i en -
nent , par 77 voix contre 52, là r.éditc^
tion de trois millions. La divergence
subsiste donc.

G. P.

ZURICH Cours du
OBLIGATIONS 15 déc. 16 déc.

8*14•/» Fédéral 1941 . . 101.10% 101.05%
3H% Fédér. 1946. avril 104.10% 104.20%
3% Fédéral 1949 . . . 101.90%d 101.90 d
3% C.F.F. 1903, dlff. 104.—%d 104.— d
3% C.F.F. 1938 . . . .  101.60%d 101.65 d

ACTIONS
Un. Banques Suisses 1118.— 1115.—
Société Banque Suisse 919.— 920.—
Crédit Suisse 943.— d 942.— d
Electro Watt 994.— 995.—
Mot.-Col. de Fr. 500.- 753.— 753.—
S.A.E.G., série I . . . 52.— d 52 % d
Italo-Sulsse, prlv. . .  112.— 112 Vi
Eéassurances, Zurich 7600.— 7600.—
Wlnterthour Accld. . 5000.— d 4950.— d
Zurich Accidents . . 8300.— 8250.— d
Aar et Tessin 1150.— 1146.—
Saurer 1067.— 1075.—
Aluminium 2300.— d 2300.—
Bally . .r. 814.— 815.—
Brown Boverl 1113.— 1119.—
Fischer 1148.— 1148.—
Lonza 975.— 970.— d
Nestlé Allmentana . . 1665.— 1668.—
Sulzer 2120. — d 2115.— d
Baltimore 109 Vz HO.—
Pennsylvanla 93.— 93.—
Italo-Argentlna . . . .  26.— d 26.— d
Royal Dutch Cy . . . 343 % 344.—
Sodec 26.— 26 Vt
Standard OU 330.— 325.—ex d
Du Pont de Nemours 414.— 419.—
General Electric . . . 308 Vi 309.— d
General Motors . . . .  290 iiex 291.—
International Nickel 188 1' d 190.—
Kennecott 336 h' 337.—
Montgomery Ward . . 262 V- 261.— d
National Distillers . . 94 V, 95 '4
Allumettes B 47 Vi d 47%
U. States Steel . . . .  178.— 178 %

BAJLE
ACTIONS

Clba 2960.— d 2980 —
Schappe 870.— d 370.— d
Sandoz 3045.— 3055.—
Gelgy. nom 3080.— d 3090.— d
Hoffmann - La Roche

(bon de jouissance) 6360.— 6340.—

L-AUSAHÏIVE
ACTIONS

B. C. Vaudoise . . . .  790.— 787.50 d
Crédit Fonc. Vaudois 782.50 785.—
Romande d'Electricité 440.— d 440.— d
Câblerles Çossonay . . 2600. — d 2600.— d
Chaux et Ciments . . 1200.— d 1225.—

GJEIVÈVE
ACTIONS

Amerosec 140.— 139 Va
.ftramayo 8.— d 8. —
Chartered 33. — d 33 Vi
Gardy 205.— d 205.— d
Physique porteur . . 293. — 293.—
Sécheron porteur . . 495.— 500.—
S. K. F 284.— 263.—

Bulletin de bourse

ACTIONS 15 «ce. i(i «ee.
Banque Nationale . . 780.— cl 780.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 720.— d 725.—
La Neuchâteloise as g 1100.— d 1100.— d
Câbles élec. Cortalllod 8200.— cl 8200.— cl
Ed. Dubied & Cie . . 1400.— d 1400 — d
Ciment Portland . . 2550.— d 2550.— d
Tramways Neuchâtel . 510.— d 510.— d
Suchard Holding S.A. 370.— o 370.— o
Etabtlssem. Perrenoud 550.— d 550.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2',i 1932 106.— 105.50
Etat Neuchât. 3'4 193B 1C0.50 d 100 50 d
Etat Neuchât. 3 ' b 1942 104.— 103 75 d
Com. Neuch. 3V£i 1937 101.— cl 101 — d
Com. Neuch. 3V, 1947 101.50 d 101.50 d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 102.50 cl 102.50 cl
Tram. Neuch. 3' j 1946 101 .— d 101 — d
Klaus 314 1933 10* .— d mi — d
Suohard 3% 1950 100.50 d 100.50 cl
Taux d'escompte Banque nationale 1 Vi %
Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque cantonale neuchâteloise.

Bourse de Neuchâtel

Pièces suisses o t .—/•**-' .—
françaises 37.50/39.50
anglaises 46.-/49.—
américaines 9.—/10.—
lingots 5000.—/5150.—

Icha non con-.prls
Cours communiqués, sans engagement,
Par la Banque cantonale neuchâtelolse.

Marché libre de l'or

Au Conseil des Etats
BERNE, 16. — Le prés ident  de la com-

mission des f inances  rapporte sur les
divergences concernant  le budget de la
Confédéra t ion  pour 1953. La Chambre
adhère aux déc is ions  prises , lundi , par
le Conseil n a t i o n a l , sauf en ce qui con-
cerne la réduction de 15,81)0.000 fr. à
12,890,000 fr. du crédit dest iné aux tra-
vaux de recherches et aux essais d'un
pro to type  d'avion suisse et de chars
bl indés  cle f ab r i ca t ion  suisse. Par 23
voix contre 8, le Conseil des E ta t s  dé-
cide de réduire  seulement 1.500,000 fr.
au lieu de 3 mi l l ions , le crédit qu'avait
demandé le Conseil fédéral.

DERNIèRES DéPêCHES
L amiral anglais Mountbatten

commandera
la flotte méditerranéenne

Les travaux de l'O.T.A.N.

PABIS, 16 (Bcmter) . — Lo Conseil du
Pacte atlantique a donné mard i son
approbation en vue de la création d'un
nouveau comma ndement naval en Mé-
diterranée sous la direction de l'ami-
ral comte de Mountbatten, . comman-
dant nava l britannique dans cett e ré-
gion. Le compromis réalisé enti'e les
chefs d'état-major britanniques et amé-
î-icains après plus de 18 mois de dis-
cussion, place le comte de Mountbat ten
directement sous les ordres du com-
mandant suprême des forces de l'Atlan-
tique, le général Eidgpsray.

wM
Aux NATIONS UNIES, l'assemblée plé-

nière a décidé de rouvrir le débat sur
la question palestinienne.

En FRANCE, le procès des médecins
allemands du camp de concentration
S t r u t h o f , dans lequel  sont impliqués six
docteurs d'outre-Rhin, accusés d'avoir
util isé des « cobayes » humains, s'est ou-
vert mardi  matin devant le tr ibunal  mi-
litaire de Metz. .

Mercredi
SOTTENS et télédiffusion : 7 h., gym-nastique. 7.10, une page de Paganlnl. 7 20concert matinal. «9.15 , Emission radiosco-lalre : Concours du don cle Noël. 9.45 ,Sonate en la majeur No 2 op. 100, deBrahms. 10.10 , émission radtoscolalre, sui-te. 10.40, Les oiseaux, de Respighl. 11 h..Pages lyriques de Verdi. 11.35. Sérénade

op. 30, de Léonard de Call. 11.50, refrains
et chansons modernes. 12.15. l'Orchestre
Harry Davidson. 12.25 , le rail , la route ,
les ailes. 12.44 , signal horaire. 12.45 , In-
form. 12.55, Non stop. 16.29 , signal ho-raire. 16.30, de Monte-Ceneri : Appunta-
mento con... — Polkas, mazurkas et val-
ses — Chansons d'Italie. 17.30 , La ren-
contre des Isolés : Jack , d'A. Daudet. 18
h., le rendez-vous des benjamins. 18.30,
Les jeunesses musicales suisses. 18.45, re-
flets d'ici et d'ailleurs. 19.08 , la session
d'hiver des Chambres fédérales. 19.13. le
programme de la soirée et heure exacte.
19.15, inform. 19.25 , Instants du monde.
19.35, Rendez-vous. 19.55, Questionnez , on
vous répondra. 20.15, le catalogue des
nouveautés. 20.30 , la chaîne du bonheur
Internationale. 21.30, Concert par l'Or-
chestre de chambre du studio, direction
Victor Desarzens ; flûtiste : Aurèle Nico-
let. Au programme : Mozart et Mendels-
sohn. 22.30, Inform . 22 .35, l'Assemblée gé-
nérale des Nations Unies à New-York.
22.40 , les amis du disque.

BEROMUNSTER et télédiffusion : 6.15
et 7 h., Inform. 7.10, gymnastique pour
les skieurs. 7.20, musique champêtre. 11
ta., de Sottens : émission commune. 12.15,
musique récréative. 12.29 , signal horaire.
12.30, Inform. 12.40, Concert symphoni-
que. 13.25, imprévu. 13.35, chants popu-
laires écossais et du pays de Galles. 14 h.,
émission féminine. 14.30, Von Hlmmel
hoch , da komm' ich her. 16 h., Wlr kom-
men zu dlr. 16.30. Compositeurs suisses
contemporains. 17.30, pour les enfants.
18 h.. Concert récréatif. 18.30. Wir Junge
von heute. 19 h., chants de Noël en Es-
pagne. 19.30, Inform. 20 h.,l'Orchestre ré-
créatif bâlois. 20.30, la chaîne du bonheur
internationale. 21.30, Oeuvres de Beetho-
ven et Mendelssohn. 22.15, Inform. 20.20,
danses. . ' . . . . '

rnïTiTi
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On achètera i t souliers avec

patins vissés
No 35 f i l le t te , en bon état. Télépho*.
ner au No 5 76 31.

©

Jeunes radicaux
CE SOIR ,
à 20 h. 15

Assemblée  au €, 4A, O | fe-JjJ
Cercle du «#4*^-%rl|̂

Club des patineurs
NEUCHATEL

Arbre de Noël des enfants
cet après-midi dès 15 heures
à la Patinoire de Neuchâtel

i . i Aujourd'hui à 15 heures ES

[ I Messieurs m
\ les ronds-de-cuir §1

j j Le f i lm aux fous rires f*]

j • 2 derniers Jours |: j

|l AU COIN DES RUES lj
[..;¦¦ Un f i lm que chacun doit voir E

§f Quintes de toux : -5»
M SIROP FAMEL J|

Achat Vente
France 1.04 1-07
U. s A 4.26','j  4.29','a
Angleterre 10.95 11.10
Belgique 8-30 8.50
Hollande 109.— 111.—
Italie —.67 —.69
Allemagne . . . .  90.50 92.50
Autriche 16.40 16.70
Espagne . . . . .  8.80 9.—
Portugal 14.50 14.90

Billets de banque étrangers
du 16 décembre 1052

IL FMI ATOIB VU
LE PROGRAMME

du COUP 0E JORAN
JEUDI SOIR : avant-dernière

Location: l'at tus , tabacs, et café du Grutli



La chancellerie d 'Etat nous com-
munique :

Dans sa séance du 16 décembre 1952,
le Conseil d'Etat a nommé le citoyen
Jules Lâchât , né en 1897, sergent de
gendarmerie, aux fonctions de chef
de la section militaire du Locle, en
remplacement de M. Rénold Lebet, dé-
missionna ire ; délivré le brevet de maî-
tre de pratique, monteur do boîtes,
pour l' enseignement dans les écoles
pi'ofessionmielles du canton à M. Jean
Miserez, domicilié à la Chaux-de-Fonds.

Décisions du Conseil d'Etat

Le tribunal correctionnel de Neuchâtel
a jugé hier six affaires

Le tribunal correctionnel de N euchâ-
tel a siégé toute la journée de mardi et
tiendra encore une audience ce matin.
Inquiétant défilé de prévenus que celui
d'hier, puisque sur six accusés, il y en
avait quatre âgés de 18 à 22 ans, cha-
cun sortant d'une famille désunie, qui
se présentaient timidement devant le
tribunal et ne pouvaient expliquer pour-
quoi ils avaient commis îles délits qu'on
leur reprochait.

Le tribunal siégea d'abord .sous la pré-
sidence de M. Raymond Jeanprêtre , qui
était assisté de MiM. E. Humbel et P.
Kung, jurés, et de M. W. Cameroni ,
commisigreffier. Le ministère public
était représenté par M. Jean Colomb,
procureur général .

Attentat à la pudeur
Comparaît en prem ier lieu W.-J. Q.,

né en 1924, domicilié à Cernier , qui est
accusé d'avoir commis des actes con-
traires à la pudeur sur des enfants.

.\ilor.s que le procureu r avait requis
une peine de 18 mois de réclusion , le
tribunal , en soulignant que la société et
plus spécialement les enfant s, devaient
être protégés, condamna Q. à 3 ans de
réclusion , moins 158 jours de préventive ,
à 3 ans de privation des droits civiques
et aux frai s fixés à 1200 fr.
Un carnet d'épargne tentant

Mme M. M., niée en 1917, domiciliée
à Neuchâtel , a fait  main basse, dans
l'appartement d'une demoiselle dont elle
était la femme de ménage , sur un carnet
d'épargne de 15,000 fr. Une quittance
en blanc y était  jointe. Mme M. apposa
une fausse signature sur celle-ci et la
présenta à la banque pour retirer un e
somme de 8000 fr. Mais comme l'em-
ployé du guichet l'avai t  reconnue , elle
lui déclara qu 'elle avait été chargée par
sa patronne de faire ce prélèvement.  La
propriétaire du carnet d'é pargne décou-
vrit le vol quelque temps après.

Mme M. semble avoir commis son ges-
te dans un moment d'aberration. Elle
était préoccup ée par les dettes de son
ménage et hésitai t  à confier ses soucis
à son mari. Aujourd 'hui , f o u t  est renit ré
à peu près dans l'ordre. l4ors de l ' ident i -
fication de la voleuse, on put récupérer
une somme d'environ 6000 fr. Le comple
a déjà remboursé 1000 fr. et s'acquitte
du solid e par mensualités.

Le ministère public requiert 14 mois
d'empr isonnement .  Le t r i buna l  se pro-
nonce f inalement  pour un an d' empri-
sonnement , moins 3 jours de préventive ,
avec sursis pendant 5 ans subordonné
au remboursem en t total du prélèv ement
délictueux.

Une fugue qui finit mal
Mme J. N. a à peine 22 ans. Elle est

déjà en instance de divorce. Elle tra-
vai l la i t  comme sommelière,  en sep tem -
bre dernier, dans un restaurant de la
ville , quand,  à la veille de ses vacan-
ces, elle déroba à une  camarade do tra-
vail  un carnet  d 'épargne de 1600 fr.
Elle préleiva la to ta l i té  du m o n t a n t  en
i m i t a n t  la signature de la t i tu la i re  du
carnet.

Elle parti t  avec un ami en scooter
pour  une r andonnée  de huit jours. Elle
prétend n 'avoir  pas volé pour f inancer
ses vacances. Quoi qu 'il en soit , au re-
tour , elle alla se dénoncer à la police
et fut mise en prison préventive â la
Conciergerie. Dans une crise de déses-
poir , elle tenta  de se suicider et fut
gr ièvement  blesisée.

Le t r i b u n a l  es t ime que la prévenue
n'avait  aucune  excuse pour jus t i f ie r  son
acte , mais que la prison préventive et
sa ten ta t ive  de suicide l'ont suffisam-
ment fai t  penser à revenir sur le droit
chemin. Aussi condamne-t-il Mme N. à
9 mois d' emprisonnement , moins 30
jours de préventive , avec .sursis pen-
dant  4 ans , ce sursis étant lié au rem-
boursement intégral de la somme volée,

Lo fils suit l'exemple paternel
W. B., né en 1930, sans domicile f ixe ,

a eu une jeunesse navrante . Son père
était  un habitué des tribunaux et il est

actuellement interné. Le fils commit son
premier vol à l'âge de 15 ans. B. fut
déjà condamné trois fois. En janvier de
cette année , le tribunal correctionnel de
Neuchâtel lui infligeait une peine de 10
mois de prison. B. était libéré condition-
nellement de Witzwil le 31 juillet , et lé
20 août déjà , il comm ettait un nouveau
délit.

Habitué à visiter les corridors d'im-
meubles, il subtilise dans une boite aux
lettres une fiche postale invitant  une lo-
cataire de la maison à retirer un man-
dat et va réclamer 30 fr . à la poste en
déclarant au fonct ionnaire  qu 'il a été
charg é par la dest inataire de faire ce
retrait. Le 18 septembre, il vole deux
billets de 100 fr. dans le vestiaire d'une
fabrique de Serrières.

B. ne peut pas même invoquer l'état
de détresse, car il pouvait travail ler
normalement. Le représentant du pa-
tronage vient dire au tribunal qu 'il ne
considère pas le jeune homme comme
un être taré , mais faibl e, qui peut en-
core s'amender. B. est condamné à 6
mois d'emprisonnement et aux frais
fixés à 500 fr.

Fausse entrée dans la vie
W. P.-G. est le cadet des prévenus du

jour. Il a eu 18 ans au mois d' août.  Il
avait à peine 6 mois quand ses paren ts
le mirent  à Ja pouponnière dos Brenets
et se désintéressèrent de son sort. Puis
ce furent  les orphelinat s et le premier
salaire de manœuvre , les chambres
louées , la méconnaissance de la loi...

P.-G. est accusé d'avoir  vendu à un
brocanteur un vélo qu 'on lui avai t  prê-
té , puis d'avoir volé la machine au
même brocanteur. Il a visité le vestiai-
re d'une fabrique de Serrières , s'empa-
rant de petites sommes cn espèces.
Chez son logeur , à Corcelles , il vole des
lune t tes  d' approche , de l' argent et un
porte-monnaie. A l'enquête , il a appris
à la police qu 'il avait aussi volé une
sacoch e de dame sur un banc des quais
de Neuchâtel. La sacoche n'a pas été
réclamée.

Le t r ibunal  donne une  chance au jeu-
ne homme en le condamnant  à 5 mois
d'emprisonnement , moins  97 jours de
préventive , avec sursis pendant 3 ans ,
et il ordonne la mi^e de P.-G. sous
patronage .

Des vols en série
Le dern ie r  prévenu , comme les précé-

dents,  ne s'exp l ique  pas comment il a
été a t t i ré  par le bien d'au '.rul. M. C,
né en 1931, manœuvre , sans domicile
fixe , a à son act i f  une  série impres-
sionnante de vols commis à Neuchâtel,
en septembre et en octobre : vols d' un
manteau  de cuir  à la Paix , de trous-
seaux cle clés ; dans  une  v i t r i ne  du ves-
t ibu le  de l'A.B.C, C. recueille deux sa-
coches de dames , un foulard ; dans  le
corridor de l'hôtel communal , il s'em-
pare de deux ca r tons  d' enveloppes com-
mercial es ; il s'approvis ionne  en ciga-
re t t e s  dans  le kiosque de l 'Univers i té ,
puis pénètre  par e f f r ac t ion  dans la Bo-
tonde et vole des boutei l les de li queurs
et de l' argent  ; il force des vitrines et
met dans  ses poches des montres ou des
boites de conserves ; dans la cave du
café du Nord , qu 'il visi te  plusieurs fois ,
il je t te  son dévolu sur des bouteil les (le
vins et de liqueurs et sur des boites
de conserv es. On lui reproche aussi
d'avoir volé une « fourre » de duvet au
chantier du Châtelot où il a travaillé.

C. a tout  avoué. Peut-être même n 'a-
t-il pas commis tous les délits dont  il
s'accuse. En août , il avai t  été condamné
avec sursis pour ses premiers vols par
le t r ibunal  de police de notre ville.
L'avertissement l'a laissé insensible.

¦M. C. est condamné à 8 mois d'em-
prisonnement ,  moins 65 jours de pré-
ventive , sans sursis , et aux frais fixés à
630 fr.

D. B.

VAL-DE-RUZ |
DOMBRESSON

Groupe des mères
(c) Mme Jean de Rougemont , à la der-
nière séance du groupe des mères, a parlé
du problème de l'unité dans l'église.

Ce sujet délicat a été traité avec com-
pétence et Illustré par de nombreux ré-
cits.

De nouveaux s a m a r i t a i n s
(c) La section des samaritains du vil-
lage a organisé, ce trimestre, un cours
qui a été suivi par huit personnes.
L'examen final a eu lieu samedi' sous
la direction des chefs du cours : MM.
J. Brun, médecin (théorie), et F. Meyer,
professeur de gymnastique (pratique).

VIGNOBLE

COLOMBIER
Accrochage

Hier matin, à U h. 45, une voiture
était arrêtée à droite de la i-oute bé-
tonnée allant d'Areuse à Colombier.
Un gros camion venait de Colombier
quand une fourgonnette vaudoise, pilo-
tée par M. P. et venant d'-àreuse, vou-
lut dépasser la voiture en stationne-
ment, vit le camion trop tard et , ne
pouvant freinej-, en partie à cause de
fa neige , se jeta contre la voiture ar-
rêtée.

Légars dégâ-ts matériels aux deux
voitui-es.

BEVAIX
Un accrochage

dans un tournant
Hier matin, à 8 h. 40, une auto neu-

châteloise pilotée par M. G., venant de
Neuchâtel, a accroché dans le tournant
devant l'Hôtel de commune, à Bevaix ,
une auto vaudoise conduite par M. B.
et venant de lia direction de Chez-le-
Bart.

Dégâts matériels aux deux voitures.

CORCELLES
CORMONDRECHE

Les méfaits de la neige
(ep) La lourde neige qui est tombée
dans la nuit die dimanche à lundi a
causé quelques dégâts dans les vergers
où l'on peut voir des branche® cassées.

De mêm e, sous* l'effet de la neige,
une panne de courant priva certains
quartiers des villages de l'éclairage.

La centenaire de Boudry
a écrit ses mémoires

( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

Ma jeune fille tira la canne de Guil-
laume 1er qui se tourna et lui sourit ».

Institutrice
dans un lycée berlinois

Pendan t son séjonr en Hollande, Mlle
Perret est devenue une gouvernante
accomplie, connaissant les usages du
monde, ayant beaucoup vu, beaucoup
lu, beaucoup étudié et pouvant s'en-
gager sans crainte dans un des meil-
leurs lycées pour jeunes filles de Ber-
lin où elle se rend en 1880.

Pendan t deux ans, Mlle Perret ensei-
gne dan® ce collège, puis elle s'engage
dans la fami l le  d'un banquier berlinois
dont les filles ont besoin d'une insti-
tutrice. Cela lui donne l'occasion de
faire de nombreux voyages. Ell e sé-
journa à Paris, Marseille, Monte-Carlo,
Menton, Gênes, Milan, Fianzenbad,
Wiesbaden et Dresde. Peu de villes
allemandes n 'avaient pas eu sa visite
lorsqu'on 1898, elle rentra au pays. Elle
s'installa à Corcelles et épousa M.
Schout'felberger dont ©île n 'eut pas
d'enfants.

Vieillesse sereine
et bien remplie

De 1918 à 1921, Mme Sohouffelberger
habite Lausanne, puis au début de
1922, elle vint chez sa sœur à Boudry,
puis occupa de 1924 à juin 1952 un pe-
tit appartement à la rue Louis-Eavre,
où elle vivait seule, donnant des le-
çons particulières de français, d'alle-
mand et d'anglais, et faisant elle-mê-
me son petit ménage j usqu'à l'été pas-
sé.

Retirée dans une pension aux Ver-
mondins, jusqu'en août , notre doyenne
tricotait encore, lisait des livres fran-
çais, allemands et anglais, entretenait
une volumineuse correspondance avec
ses parents et amis, quand , à fin août ,

faisant une chute dans sa chambre,
elle se fractura, le bras gauche. Après
cinq pénible® semaines de repos forc é,
la fra cture éta it remise, quoiqu e pas
à l'entière satisfaction de notre doyen-
ne qui nous disait : « Je ne peux pas
encore fermer les doigts et je ne
pourrais pas vous donner un coup de
poing ! ». Mme Sohouffelberger se lève
à nouveau chaque jour , mais elle a de
la peine à marcher. Notons que sans
oe stuipide accident , notre doyenne, qui
a toujours jou i d' une bonne santé, n 'au-
rait encore jama is dû garder le lit.

Vive, alerte, pleine d'humour, Mme
Sohouffelberger, qui a écrit ses mé-
moires, aime à parler de ses voyages
et sa surdité n'est pas assez grave pour
l'empêcher de comprendre ses interlo-
cuteurs.

(-¦..¦y, , Une joyeuse fête
Mme Scho'Ufi 'elberger a été joyeuse-

ment fêtée lund i par toute la popula-
tion. Entourée de sa parenté, elle a eu
l'après-midi la visite du Conseil com-
munal de Boudry in corpore. Nos auto-
rités ont apporté à l'heureuse doyenne
les vœux de la ville de Boudry et lui
ont remis un panier f leuri , tme tou rte
et quelques bouteilles de vin de nos
coteaux. Une dél égation des autorités
communales de Corcelles-Cormondrèche
lui a apporté une superbe boîte de cho-
colats en lui présentant les souhaits de
bonheur de sa commune natale.

Dans la soirée, chœur d'homme® et
fanfare ont joué pour notre centenaire
et lui ont remis des fleurs. Après avoir
reçu l'accolade du dél égué de l'«E*elio de
l'Areuse », elle lui dit en souriant :
«Vous ne direz rien à votre femime, elle
pou rrait être jalouse ».

Ajoutons que notre doyenn e a reçu
des fleurs et des friandises de l'Etat ,
et qu'elle aurait été heureuse de rece-
voir la visite d'un de ses représentants.

VAL-DE-TRAVERS
Encore la neige

(c) La couch e de neige qui éta it, lundi ,
d'enviiion 20 centimètres dans le fond
de la vallée, s'est encore accrue hier
d'une dizaine de centimètres à la suite
des chutes d'avant-hier soir et de la
nuit de lund i à mardi. Hier, il fallut
remettre en action chasse-neige et
« triangles » pour ouvrir lee routes.

TRAVERS
Une charmante matinée

(c) C'est celle qu 'a fait passer dimanche
à un nombreux public, la société de mu-
sique la « Persévérante ».

Sous la direction de M. Albert Liechti ,
les cinq morceaux du programme ont été
vivement applaudis.

M. Willy Lugeon , dans son tour de
chant , et M. Rosselet , à l'accordéon , con-
nurent le succès.

MOTIERS
Un vol

(ep) Il y a quelques jours, un jeune
homme anciennement domicilié à
Saint-Sulpice et à Fleurier, ressortis-
sant français , divorcé , a dérob é dans
le vestiaire d' une fabi-ique du village,
un porte-monnaie avec de l'argent. Le
lésé a pu rentrer en possession de sou
bien après intervention de la police .

FLEURIER
Concert de l'« Espérance »

(c) L'harmonie « L'Espérance », dirigée
par M. Francis Llengme , a donné samedi
soir à la Pleurisia , son concert d'automne
qui fut ouvert par une marche « San Lo-
renzo ». allègrement enlevée. L'ouverture
de Rossini , « Tancrède » , bien étudiée et
mise au point , fut appréciée de chacun
et musiciens et directeurs peuvent être
félicités du résultat obtenu. Dans « Au
temps passé » , de H. Fernand , la quatriè-
me partie fut  la meilleure et une danse
hongroise de Brahms et « Souvenirs »
une marche de Schori terminaient d'une
façon très satisfaisante le programme Ins-
trumental.

C'est avec plaisir que l'on entendit
aussi M. Jacques Blandenler , élève trom-
pettiste du conservatoire de Genève dans
un « Concerto » de Haydn , accompagné
avec distinction par Mlle Colette Juil-
lard , de Môtiers.

Puis, deux joyeux compères , Chip et
Olskl déridèrent les spectateurs par la
présentation de leur numéro.

L» commission scolaire
pour la construction
d'un collège primaire

(c) Réunie sous la présidence de M. .Al-
bert Calame, la commission scolaire , après
avoir pris connaissance du rapport de la
commission spéciale, s'est prononcée en
faveur de la construction d'un nouveau
collège primaire à Fleurier.

Le coût de la dépense est estimé à
1,500,000 fr. et 1.830 ,000 fr. si l'on ad-
joint une halle de gymnastique. La ques-
tion a maintenant été transmise au Con-
seil communal pour étude.

Concert de «la Symphonie »
(c) L'orchestre la « Symphonie » a donné
concert dimanche soir au temple sous la
direction de M. Charles-André Huguenin ,
devant un public relativement nombreux

L'audition débutait par « Prométhée » ,
ouverture de Beethoven qui fut donnée
avec toute la force expressive qui carac-
térise le style du maître de Bonn. Puis le
quatuor à cordes accompagna dans le
« Concerto en ré mineur » de Jean-Sébas-
tien Bach , Mlle Jane Polonghinl , pianiste
qui fit preuve d'une Impeccable techni-
que et qui donna ensuite en solo un très
beau « Nocturne *, de Fauré et « Paysage »
de Chabrier. Enfin , l'orchestre symphoni-
que interpréta encore la « Symphonie en
mi bémol majeur No 39 » de Mozart , œu-
vre dans laquelle les musiciens donnèrent
le meilleur d'eux-mêmes.

L'orchestre, son chef et la soliste fu-
rent chaudement applaudis.

I.i- budget communal
(c) Le projet de budget , qui sera exa-
miné  vendredi soir par le Conseil gé-
néral , prévoit , aux recettes, 1,951,910 fr .
25 et aux dépenses 1,939,056 fr . 05. L'ex-
cédent des i-ecettes est donc de
12,854 fr . 20 et si l'on, t ient comp te des
amortissements de la dette compris
dans les dépenses, la d i m i n u t i o n  prévi-
sible du passi f atteindra 102,983 fr . 80.
TJn montant de 33,100 fr. est prévu
comme versement aux différents fonds
de renouvellement.

En ce qui  concerne les impositions
communales, les taux actu els et les
déductions légales smplémentaires en
vigueur seront maintenus pour le pro-
chain exercice .

Au cours de la même séance, le légis-
latif examinera un nouveau tarif
d'abonnement du service de l'eau.

(c) C'est devant une salle bien garnie
que la fanfare a donné samedi sa soirée
annuelle.

La société possède en M. Albert Liechti ,
sous-directeur de l'« Helvetia », de Cou-
vet , un chef des plus capables. D'un con-
cert à l'autre , on constate avec plaisir
les progrès accomplis sous sa baguette
lmpératlve.

Les deux actes de R. de Soutter , « Lar-
demol est une fine mouche » , Joués par
des acteurs bien dans leurs rôles, procura
quelques Instants de saine gaieté. Les pro-
ductions variées de Mlle G. Vlel , Jodleuse
£t accordéoniste , complétèrent agréable-
ment le programme d'une soirée qui ob-
tint un succès mérité.

iVécrologie
(sp) L'une de nos octogénaires , Mme
Georges Joly, vient de s'en aller après
une vie passée dans un village auquel
elle était fermement attachée.

Femme de cœtir et qui ne transigeait
pas avec le devoir , elle fut accompagnée
samedi au cimetière par une suite d'amis
venus de près et de loin et qui témoi-
gnaient des regrets que son départ laisse.

LES VERRIERES
Conférence sur Ramuz

(c) M. Et. DuBois a donné , sous les aus-
pices de la Société d'utilité publique ,
une conférence sur Ramuz. De toutes
celles qu 'il a prononcées en Suisse ou en
France , depuis son arrivée aux Verrières ,
cette conférence était la centième, comme
nous le confia l'orateur ; elle marquait
donc la remarquable activité de M. Du-
Bois : nous l'en félicitons.

Ramuz , l'écrivain , le poète souvent
contesté ou méconnu , ou ramené aux
simples dimensions d'un écrivain régio-
naliste , est , nous dit M. DuBois , un digne
parallèle de Claudel et de Péguy dans les
lettres françaises. D'abord contrarié dans
son désir d'être écrivain , Ramuz , grâce
à sa mère , fait des études littéraires à
Lausanne. Puis il part pour Paris après
avoir rompu avec le conformisme de son
milieu. Paris ne le séduit pas et , tout au
contraire , c'est là qu 'il se sent un au-
thentique Vaudois. Ses premiers ouvra-
ges , il les écrit à Paris , mais il les situe
dans son pays , dans sa terre vaudoise.

A travers toute son œuvre , on sent la
recherche du sens de la vie , recherche
inquiète à laquelle il consacre son art
poétique. Hélas ! recherche qui aboutit
toujours à, un échec. Qu'il se tourne vers
la communauté des hommes où il ne
trouve que désolante solitude , ou vers
l'amour du beau , ou vers l'amour de
l'homme et de la femme , 11 ne trouve
Jusqu 'à la fin , semble-t-il , aucune Issue ,
aucune sérénité.

Par la lecture de très beaux passages
•choisis dans divers ouvrages de Ramuz ,
l'orateur Illustra son étude sur le grand
poète vaudois. La conférence de M. Du-
Bois a vivement Intéressé ses nombreux
auditeurs et elle sera certainement une
des plus marquantes de la saison.

NOIRAIGUE
Première soirée

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 16 dé-

cembre. Température : Moyenne : — 0,9 ;
min. : —3 ,6;  max. : 0,5. Baromètre :
Moyenne : 714,9. Eau tombée : 4.1. Vent
dominant Direction : ouest - sud-ouest ;
force : modéré à fort. Etat du ciel : Cou-
vert ou très nuageux. Neige pendant la
nuit et jusqu 'à 10 heures.

Niveau (lu lac, du 15 déc, à 7 h. 30: 430.44
Niveau du lac du 16 déc, à 7 h. 30: 430,41

Prévisions du temps : Nord des Alpes :
Dans l'est du pays , augmentation de la
nébulosité. Dans l'ouest , ciel couvert. Du-
rant la nuit , précipitations d'abord sous
forme de neige puis de pluie en plaine.
Hausse de la température, surtout en
montagne. Vent d'ouest. Mercredi matin ,
danger de verglas. Mercredi après-midi ,
quelques éclaircles et température en lé-
gère baisse.

EA CHAUX-DE-FONDS

Une jeune fille
victime d'une agression

(c) Vendredi dernier , vers 22 heures,
une jeune fill e âgée d'une vingtaine
d'années, qui rentrait chez elle, après
avoir passé la soirée au chœur mixte
de l'Eglise -réformée des Bplatures, a
été attaquée par un individu qui l'as-
saillit à l'improviste, derrière le stand
des Eplatures. Il l'étendit sur le sol en
menaçant de lui couper le coup nu
moyen d'un rasoir si elle se défendait.
La jeune fill e lutta courageusement
contre son agresseur qui se mit ensuite
à la battre. L'arrivée d'une automobile
mi t  en fuite l'individu.

La police alertée fut  aussitôt en
campagne pour mettre la main sur ce
dangereux personnage. Au moyen de
deux chiens policiers, on put suivre sa
trace jusqu 'au Boulevard de la Liber-
té où les recherches n 'aboutirent ce-
pendant à aucun résultat .

Cette agression, sur la ipei-sonne de
jeune s fil l es, est la troisième en l'es-
pace de quelques semaines, dans les
environs de 'la ville. On pense être en
présence du mêm e individu. Les pro-
pos qu 'il tien t avec ses victimes sont
à peu près toujours les mêmes, car à
chaque agression il a menacé de faire
usage d'un î^asoir pour les terroriser et
arriver à ses fins . Selon les vagues
renseignements fournis, il est de petite
ta i l l e  et paraît être âgé d'une trentaine
d'années.

Un anniversaire
(c) La paroisse catholique romaine de la
Chaux-de-Fonds a fêté dimanche matin,
par un office solennel , le 25me anniver-
saire de la consécration de son église,
Inaugurée en 1927.

Un public particulièrement nombreux
a assisté au culte de fête présidé par un
enfant de la paroisse , l'abbé Paul Theu-
rillat.

D'un directeur a. l'autre
(c) M. Walther Aeschbaeher qui dirige
depuis 1934 le chœur d'homme « La Cé-
cilienne » quittera la société à la fin
de l'année.

Son successeur a été choisi en la
personne de l'abbé Pierre Kaelin , con-
nu par ses talents musicaux et le
rayonnement de son activité à la radio.

EE EOCEE
j La ville compte
13,000 habitants

(c) Le 10 décembre, la population du
Locle a atteint les 13.003 habitants ! Le
fai t  ne s'était plus produit depuis 1916,
où le Locle comptait 13.209 habitants.
Le chiffre  le plus ha.s a été enregistré
en 1936 avec seulement 10.997 habi-
tants.

AUX MOIUTflCIMES ~~|

j RÉGIONS DES IflCS

YVONAND
Un castor tué

près d'un clapier
Il y a quelques jour s, M. J. Weber

remarquait , près de ses clapiers , un ani-
mal qu 'il prit  pour un rat d'égout. Pen-
sant que cette bête pouvait en vouloir
à ses lapins , il résolut de lui donner
la chasse. Après un moment de pour-
suite et muni  d'un bâton , il réussit à
le tuer. Il accusait un poids de trois
kilos. Il se révéla que c'était un castor
d'une espèce dite apprivoisée. Cet ani-
mal fa isai t  partie d'une peti te colonie
à Bercher , et il s'était échappé huit à
dix jours auparavant.

EA NEUVEVILLE

Décès d'un ancien maître
du progymnase

(c) Samedi , un long cortège , précédé des
élèves du progym.nase porteurs de nom-
breuses couronnes , a rendu les derniers
honneurs à M. Paul Huguelet , ancien
maître au progymnase. Une belle et émou-
vante cérémonie s'est déroulée à la
Blanche église au cours de laquelle, après
l'oraison iunèbre du pasteur Clerc , des
chants furent exécutés par le « Chœur
d'Eglise » et par le chœur d'hommes
« Union » dont M. Paul Huguelet fut un
membre fidèle pendant de nombreuses
années.

M. Willy Mœckli , au nom du « Chœur
d'Eglise » , et M. Roger Gossin , au nom
de l'« Union », rendirent hommage à la
fidélité , à la ponctualité de ce socié-
taire. M. Otto Stalden , proviseur au
pregymnase, retraça la carrière de ce
pédagogue respecté et aimé, dont le
dévouement fut  apprécié par la collec-
tivité. Paul Huguelet fut  secrétaire des
assemblées municipales, secrétaire des
asserr.blées de paroisse , secrétaire-cais-
sier do la Société d'arboricu l ture , caissier
de la Société de prévoyance scolaire ,
Inspecteur d' assist ance pour le district.
Dans toutes ses fonctions Paul Huguelet
s'est montré un citoyen consciencieux.

JPO JRTZ-IT .îBAN

Dégâts causés par la neige
La neige , tombée cn abondance, a

provoqué m a i n t e s  coupures de couran t
électri que dans  la Broyé. C' est a insi  que ,
à Cheyres , des l ignes se sont rompues.

Le vent d'ouest continue de causer
des dommages. Une fois de plus, mardi ,
les ouvriers  de la Rroye qui t r ava i l l en t
à Neuchâ te l ,  ont dû s'y rendre  en au to -
cars , la Société de navigation ayant in-
terrompu les services Neuchâtel - Cu-
dref in  - Portalban.

Chez les Flamands*-
Notre prochain feuilleton

par GEORGES SIMENON

Le beau roman d'amour d'Alix
André venant de prendre  fin ,
nous avons le plaisir de commen-
cer aujourd 'hui  dans nos colonnes
la publ icat ion d' un de ces excel-
lents romans policiers dont Geor-
ges Simenon a le secret.

Un roman policier dont l'intri-
gue est dévoilée perd tout son
intérêt. C'est pourquoi , sans plus
de commentaires, nous vous lais-
sons la joie et la surprise de
découvrir ce récit où l 'intrigue
psychologique le dispute à l'intri-
gue policière et vous tient en
haleine jusqu 'à la dernière page.

(c) Lundi après-midi, M. M., chauffeur ,
23 ans, d'une entreprise de Bâle, con-
duisant un camion aveo remorque re-
tournait à Bâle venant de Lausanne. A
un virage à l'entrée du village de Char-
mey-Lac, la remorqu e vid e, qui fa isait
des embardées, a renversé un piéton ,
M. O. H., 60 ans, ouvrier de campagne
en service à .Aitavilla.

Un médecin de Ohiètre® mandé d'ur-
gence conduisit la victime de cet acci-
dent à l'hôpita l de Meyriez où l' on ne
constata que des blessures superficiel-
les et une forte commotion. Le conduc-
teur du camion j ie paru t pas s'aperce-
voir de cet accident et continua sa rou-
te. Huit cents mètres plus loin , la re-
morque atteignit l'auto de M. K., chef
meunier à Bivaz, lequel, à cause de
l'allure exagérée du camion, s'était ar-
rêté également au bord de la route.
Mail gré cett e précaution, la rem orque a
at teint  l'auto et en a démoli tou t un
côté. Il in 'y a pas eu de blessés bien que
trois personnes se trouvassen t dans l'au-
to, mais celle-ci a subi des dégâts pour
deux mille francs.

La cause de ces deux accidents est
due , semible-t-il , à un excès de vitesse
d.u jeun e chauffeur.

MORAT
Conséquences d'une embardée

DIESSE
Assemblée municipale

(sp ) samedi soir s'est déroulée l'assem-
blée municipale ordinaire de fin d'année.
Les citoyens ont accepté le budget pour
1953 qui prévolt un excédent de recettes
de 66 fr.

Us se sont déclarés d'accord de garantir
la somme de 3000 fr. demandée par l'Oeu-
vre de la sœur visitante sous réserve que
le subside soit fixé au prorata du nombre
des habitants de chaque commune Inté-
ressée.

La prolongation de dix ans du contrat
de concession passé avec les Forces mo-
trices bernoises est décidée.

Un subside de 38,639 fr. 50 est voté en
faveur du projet forestier du versant sud
du Mont-Sujet.

La quotité d'Impôt reste fixée à 2,4. La
taxe des chiens est maintenue également
à 20 fr. pour la gent canine du village
et 10 fr. pour les gardiens des métairies.

LAMBOING
Assemblée communale

(sp) Samedi, le 40% des électeurs, soit
71, ont participé à l'assemblée communa-
le. Ils ont accepté le budget pour l'an
prochain , lequel prévolt un excédent de
recettes de 207 fr.

Ils ont à nouveau placé leur confiance
en M. Gerald Racine afin qu'il continue a.
présider aux destinées du village en tant
que maire. Ils ont également tenu à
prouver leur sympathie et leur gratitude
envers M. Jean Rossel , en le réélisant se-
crétaire-caissier pour une nouvelle pério-
de. Il a obtenu 67 suffrages. A relever
que M. Rossel occupe son poste depuis
32 ans. Tous les conseillers anciens sont
confirmés dans leur mandat : MM. .Arthur
Richard , Simon Richard et Robert Rl-
chard-Bosset.

A la commission scolaire sont élus :
MM. Louis Sprung, Roger Dubois, Jean
Dubois, Paul-Arthur Racine (anciens) et
Rémy Devaux , Louis Decrausaz , Jules
Sprung (nouveaux).

M. Hector Racine, huissier communal
depuis 1918, se volt confirmer à son poste.
Sont nommés bergers : pour les pâturages
du Bas, M. Octave Racine ; pour ceux du
Mont-Sujet, M. Fritz Galli.

Pour répondre à une requête de l'Oeu-
vre de la sœur visitante de la Montagne
de Diesse, l'assemblée décida de lui al-
louer annuellement 250 fr.

SAINT-IMIER
Vers une baisse

des impOts
La majorité du Conseil général de

Saint-Imier a décidé d'abaisser la quo-
ti té d'impôt de 2,1 à 2 %. Le corps élec-
toral de la localité sera appelé prochai-
nement à se prononcer.

Il y a quelques années à peine, la
quotité d'impôt était de 2,6 à Saint-
Imier.

**l+4 é*4

Par quotité, l'on entend dans ie can-
ton de Berne le pourcentage permet-
tant le calcul de l'impôt sur les revenus
après déduction des charges sociales
et de certaines taxes. Tous les contri-
buables sont soumis à la même quotité,
c'est-à-dire que le taux des impôts sur
le revenu est le môme pour tous. Il est
proportionnel et non pas progressi f
comme c'est le cas chez nous. En re-
vanch e, les impôts sur la fortune sont
soumis à un taux progressif.

La décision du Conseil général de
Saint-Imier qui a pour conséquence de
d i m i n u e r  la fiscalité communale, mon-
tre bien que la charge frappant les
contribuables a maintenant atteint un
nivea u trop élevé dans de nombreuses
localités. Comme on le sait , des pro-
positions tendant à la baisse des im-
pôts oint également été soumises aux
conseils généraux de Couvet et de la
Chaux-de-Fonds.

JURA BERNOIS |
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IA VILLE

le sapin de Noël
pei ¦¦ 1*1*1 y ¦»'¦•

à, la place de l'IIôtel-de-Ville
Hier matin , le sapin choisi pour illu-

miner les journées de la période de Noël
et de f in d'année a été descendu de la
forêt et amené sur la place de l'Hôtel-
de-Ville.

Un millier d'ampoules y seront fixées
et il pourra être allumé samedi soir.

Il a été abattu dans la forêt de Chau-
mont , entre la maison du garde et le
fameux c tournant de la mort ».

Vagabondage
Un colporteur qui était couché dans

l'escalier d'une cave à la rue de l'Eclu-
se a été arrêté hier à 22 h. 35 par la
police locale pour violation de domi-
cile et vagabondage.

Dérapage d'une auto
La chaussée étant vei-glacée, une au-

to a dérapé au virage du stade, hier
à 19 h. 55, et est venue se jeter contre
un poteau électrique,

La route a été sablée peu après.

EA COUDRE
Une conférence intéressante
(c) Invitée par le conseil d'Eglise de la
paroisse, Mlle Jullette-A. Bohy a donné,
dimanche soir , au Foyer Favag, une très
Intéressante conférence avec projections
sur le sujet suivant : « La nativité vue
par les peintres anciens ».

Cette causerie traitée avec une rare
maîtrise par la conférencière a été ap-
préciée par tous ceux qui avalent pris
la peine de se déplacer. Relevons que la
soirée était présidée par le pasteur E. Ter-
risse et que le Chœur mixte a prêté son
concours en exécutant un chant.

A NEUC HA TEL ET DANS LA RÉGIO N
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Vu l'abondance des matiè-
res, une partie de notre chro-
nique régionale se trouve en
neuvième page.

Laissez venir à moi les petits
enfants.

Madame et Monsieur Marcel Ruf -
ficux-Eichenberger et leur petit Pierre-
André ,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la profonde douleur de faire part
du départ pour le Ciel de leur chère
et inoubl iab le  petite fille, sœur, po-
tite- fille , nièce, filleule , cousine,

Claudine
que Dieu a reprise à Lui , aujourd'hui ,
à l 'âge de 18 mois, après une cruelle
maladie.

Neuchâtel , le 16 décembre 1952.
(Moulins 25)

Au revoir petit ange.
Les familles affligées.

L'ensevelissement, sans suite , aura
lieu jeud i 18 décembre, à 13 heures.

Domicile mortuaire : hôpital Pourta-
lês.

R. I. P.
Cet avis tient Heu de lettre de fa ire part


